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Nouvelle chute des valeurs à Wall Street 

Londres reproche à Paris de manquer a solidarité | La baise du dollar entretient 
| occidentale face au terrorisme 

Les circonstances de la normalisation en cours des 
rapports entre la France et l'Iran suscitent la colère des 
autorités britanniques, qui reprochent à Paris de manquer 
à la solidarité occidentale face au terrorisme. M Thai- 
cher a l'intention de demander à la France des « éclaïrcis- 
séments ». De source proche du gouvernement, on 
s’'e étonne » de la réaction britannique, compte tenu des 
services rendus par Paris à Londres. lors de la récente 
affaire des.armes à destination de l'IRA, saisies au large 

Le temps 
des leçons 

dent », le compromis franco- 
iranien qui & abouti à la libération 
des deux otages français 
détenus au Liban constitue « un 

« Times » if s’agit, excusez du 
pou, d'une. « trahison » par La 
France du monde occidental. 

biement dérisoires. d'autant 
qu'elles samblent avoir été inspi- 
réas, dans la grande tradition des 
relations das deux pays, par les 
confidences — pas forcément . 
charitables — des services spé- |: 
ciaux britanniques. ! n'en 
demeure pes mains qué la colère 
des éditorialistes londoniens et 
l'irritation da Ms Thatcher at de 
Sir Geoffrey Howe, le secrétaire 
au Foreign Office, mettent une 
fois de plus en relief La dramati- 
que incapacité des démocraties | 
occidentales à adopter une atti- : 
tude commune face:au :torro-. 
risme. Officiellement. :on. ne-|: 

révffirmer, aussi bien à |” cesse de E 
sept qu'à douze, ls nécessité de 
la fermeté at le refus dé oBdar au. 

; L.. des plus 
mauvais exemples de ca manque 
de solidarité restera longtemps: 
te président Reagan. H va entrer 
dans l'Histoire comme, entre 
sutres, l'homme de l'e lran- 
gate », celui qui vendait des 
armes en cachetts à f'adversaire 
qu'il stigmatisait quotidienne 
ment. Force est .de constater. 
qu'il a toujours bénéficié de ta 
très grande mansuétude de 
Ms Thatchor : La « Dams de 
for» a toujours refusé de 16 
condemner, alors que la faute 
est avérée depuis longtemps. 
Pourquoi serait-elle moins indul- 
génte aujoùrd'hui pour 
M. Chirac, alors que tous. les 

nique laccuss sont loin. d'être | 
prouvés ? Et n'a-t-elle pas, affs- |: 
même, très , toléré a 
présence à Londres de bureaux 

iraniens d'echats d'armement ? . | 
Toutes fes questions que pose 

le gonre d'accord secret qui a | 
abouti à la libération de. Jean- 
Louis Normanäin et de Roger 
Augue seront sans doute 
balayées d'un revers da la main 
par M. Chirac au nom du secret 
ét de la raison d'Etat. Si le pre-- 
mier ministre obtient ralative- |. 
ment rapidement la libération |. 
des trois derniers ot8ges fran- 
çais, la polémique qui n6 fait que 
commsncar en France s'arrêtera |. 
B. On ne voie pes contre la vic- 
toire. 

te scénario ne £e déroute pas da 
la façon escomptée, les argu- 
ments d'autorité risquent de se 
révéler un.peu tourts, et les 
interrogations se feront plus 
pressentes. Jusqu'à présent. 
êlles ne concernent que l'indé- 
pendance de la justice, mise 5 
lFépreuve dans l'épisode Gordji, 
et l'immunité diplomatique, fran- 
chement bsfouss dans l'affaire 
Torri, Deux hommes dont 
M. Chirac ot M. Juppé, porte- 
parole du gouvernement, 
dissient il y a peu que la France 
n'accepterait jamais qu'ils soient 
mis sur le môme pied 

ETATS 
JR 

de la Bretagne. 

Lire page 3 l'articie de Dominique Dhombres 

Le pessimisme des marches 
Le dollar a continué à s'affaïblir. le lundi 

30 novembre, battanr 1ous ses records historiques de 
baisse à moins de 1.64 DM ei de 132 vens, avant de se 
redresser légèrement mardi, notamment à Paris. 

Il a entrainé avec lui l'ensemble des Bourses mon- 
diales — Wall Street a baïssé de 4 fà, — qui redoutent 
les effets inflationnistes d'une nouvelle glissade du biller 
vert. 

Une nouvelle fois, rien ne va plus sur les marchés des 
changes et sur les marchés boursiers. 

Amorcie dès le müieu de la 
semaine dernière, après un bref 
sursaut provoqué par l'annonce 
d'un accord à Wasbington sur une 
réduction du déficit budgétaire, la 
baisse du dollar s'est accélérée au 
début de cette semaine. 

Les milieux financiers, pas plus 
à New-York qu'ailleurs, ne 
croient à l'efficacité de cette 
réduction du déficit. acquise 1rop 
péniblement pour être crédible à 
leurs yeux. Hs ont. par ailleurs, le 
sentiment que.les milieux officiels 
américains sont intimement satis- 
fairs de voir le dollar glisser, dans 
l'espoir que certe glissade conti- 
nuera à réduire le déficit commer- 
ciai des Etats-Unis. 

Quant aux marchés boursiers, 
üs craignent le retour de l'infla- 

Le «non» des Polonais au référendum 

A.la surprise générale, les 
l résultats, définitifs du référer- 
dum organisé en Pologne, connus 
le lundi 30 novembre, onf trans- 
formé ce qui apparaissait initia- 
lement comme un « bon résultat » 
pour le général Jaruzelski — 
commenté prématurément 
comme tel. dans le Monde du 
1e décembre —.en un échec pour 
le règime. Si la participation au 
scrutin à été sensible, si les 
“oui l'ont emporté dans les 
voies exprimés, uñ£ majorité de 
Polonais — en s'obstenant ou en 
votant «non* — Qnt rejeté les 
propositions qui leur étaient sou 
mises. de | 

maçonnerie”: Le Monde. 
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Dane tout autre poys que le 
sien, le général Jaruzclski serait 
sorti haut la main vainqueur de 
son référendum du 29 novembre. 
Plus de 67 % de votants, 64 & de 
«oui» à la question sur la 
réforme économique, 69 % de 
«oui» encore à la seconde ques- 
tion portant sur les projets de 
démocratisation de la vie politi- 
que : ce sont là des majorités que 
l'on jugerait plus que confortables 
en démocratie. 

Seulement voilà, a Pologne 
n'est pas une démocratie mais 19 
Etat totalitaire müné par l'espira- 
tion aux libertés. Lorsqu'on a 
décidé d'y avoir à nouveau 
recours au référendum — pour la 

RES 

onverie 

= 

Les deux erreurs du général Jaruzelski 
premië: : fois depu:s le plébiscite 
sur iegiel s'etait Fondé. en 1946, 
ie régime socialiste — lc pouvoir a 
souhaité que ce type de scrutin 
direct, 1rés contraire à l'idée 
mème du rôle dirigeant âu parti. 
ne puisse devenir l'instrument 
d'expressiôn d'une volonié popu- 
faire contraignante. 

Le référendum ne devait rien 
offrir d'autre qu'une possibilité de 
choix entre diverses modalités 
d'application de la politique déci- 
dée par le parti, suriout ne pas 
permettre J'apparition d'une 
majorité à même d'imposer une 
décision et c'est ainsi qu'a éié 
inventée la règle sur laquelle vient 
de trébucher le général Jaru- 
zelski. 

BERNARD GUETTA. 
{ Lire la suire page 4.) 

tion provoqué par une nouvelle 
hausse des prix des importations 
outre-Atlantique. Les milieux 
boursiers sont inquiels ët mettent 
en doute la capacité des élus amé- 
ricsins à placer l'intérêt national 
au-dessus de leurs querelles. Cela 
explique que la Bourse de New- 
York air perdu +%, lundi. Ja bui- 
tième bzisse de sam histaire, 
tandis que Londres reculait Ge 
4,3%. Francfort er Zurich de 3%. 
et Paris de 2.5 %. Le pessimisme 
s'installe, les vpérateurs commen- 
cent à envisager une seconde 
secousse après celle du lundi noir 
19 octobre. 

{ Lire page 34 
l'article de notre correspondant 

à New-York 
et nos informations page 38.) 
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Tentative 
de réconcilation 
au Cambodge 

«ll est temps que Siha- 
nouk revienne. » 

PAGE 5 

Le 26° congrès 
du PCF 

L'heure des + gardes 
FOUGES ». 

PAGE 8 

Les enseignants 
aux urnes 

Sept cent mille électeurs 
pour la désignation des 
commissions paritaires. 

PAGE 11 

Le malaise 
des paysans 

De le terre à la rue. 
PAGE 37 

Le sommaire complet 
se trouve page 40 

Un entretien avec « le Monde » 

Me Barzach annonce la réglementation 
| des techniques de procréation artificielle 

Pour la première fois en 
Francs, les activités de pro- 
création médicalement assistée 
vont être réglememtées. L'insé- 
mination artificielle, la féconda- 
tion in vitro, La congélation des 
spermatozoïdes, des ovules et 
des embryons humains, ne 
pourront bientôt plus être prati- 
quées que dans des centres 
agréés. 

Dans un entretien accordé 
au Monde, Me Michèle Bar- 
zach, ministre délégué chargé 
de la santé et de la famille, 
explique les raisons qui l'ont 
conduite à mettre en place ce 
dispositif, et en détaille les 
modelités. 

Une loi devrait compléter ce 
dispositif, Seul un texte législe- 
tif permettrait en effet de défr- 
nir les principes éthiques et fes 
indications médicales. Le Parti 
socialiste vient, pOur Sa part, 
de rendre public un savant- 
Projet de proposition de loi», 
dans lequel il prévoit curieuse- 
ment, 6t Contrairement aux 
règles en vigueur dans les 
C£COS, de permettre à un 
enfant né à partir d'une insémni- 
nation artificielle avec donneur 
de connaître à sa majorité 
l'identité de son « père biologi- 
que » {lire page 12). 

fLire l'eruretien 
avec Mr Barz:ach 

dans le Monde Sciences 
et médecine -. page 19.) 

La mort de l'écrivain noir américain 

James Baldwin, une conscience révoltée 
L'écrivaie noir sméricais 

James Baldwin est mort dans la 
uit du 39 novembre au 
1e décembre dans sa mraison de 
Saint-Paul-de-Vence, à l'âge de 
soixante-trois ans. 

James Baldwin demeurera un 
l'symbole. Celui de l'Amérique des 
snnées 60. la décennie des 
révoltes. Celui, surtout, de la 
cause noire. Dramaturge, 
essayiste. romancier, if fut à sa 
manière Je porte-parole d'un mou- 
vement où le pouvoir des fusils 
tentait de s'opposer à celui de la 
non-violence. « Je ne fais pas de 
politique », se plaisair-il à répéter, 
comme pour miezx souligner sa 
volonté de dépasser les clivages 
traditionnels du pouvoir améri- 
cain. Mais aussi pour rappeler 
que k robième noir, parce qu'il 
avait des racines historiques «1 
était ancré dans les mentalités, ne 
pouvait se résoudre à coups de 
vœux pieux ou de lois. 

Enfant du ghetto de Harlem. 
où il est né en 1924, ce fils d'un 
pasteur protestant dut, faute de 
moyens. nr eRSemEnL à 
poursuivre études. Après un 
passage au lycée de Harlem, il füt 
prédicateur, puis employé dans 
une usine d'armement (au début 
de la guerre} et garçon de café. 
En 1944, ä rencontre Richard 
Wright, la gloire montante de la 
liuérature noire. qui avait déjà 
publié es Enfants de l'oncle Tom 
et Lin enfant du pays (Native 

Son). Wright aide Baldwin à pla- 
cer son premier manuscrit, un 
roman intitulé les £lus du Sei- 
gneur. Une étape décisive, qui ne 
le conforte cependant pas. Il en a 
assez de l'Amérique ; il v étouffe. 
Sur nn coup de tête, il file à Paris, 
en 1948. De ce séjour, qui durera 
neuf ans, il dira plus tard qu'il 
l'avait aidé - à se définir et s'épa- 
ROUÏT e. 

Dès lors, il s'attelle au roman, 
publiant en 1956 Giovanni mon 
ami, puis. en 1962, Un aurre pays. 
Des récits où il évoque la condi- 
tion des Noirs américains et les 
difficultés des rapports intercom- 
muvautaires. Baldwin apparaît 
désormais comme un intellectuel, 
une image renforcée quand if sort 
en 1963 {après Nores of a Native 
San (1955) et Nobody Krows my 
Name (1961. en français : Per- 
sonne ne Sail mon nom), son troi- 

sième essai, intitulé Ja Prochaine 
Fois, le feu. 

Dans cet ouvrage, où se mêlent 
les éléments biographiques et une 
réflexion plus personnelle, proche 
du pamphlet, Baldwin évoque 
notamment ce qu'il appelle «/e 
passé du Noir, fait de corde, de 
Jeu, de torture, de castration. 
d'infanticide, de viol, de mort et 
d'hurniliation : de peur la nuit, de 
peur le jour, d'une peur plon- 
geant jusqu'à la moelle des 
os (.….). de rage, de meurtre, 
d'une haine pour les Blancs si 

profonde qu'elle se retournait 
contre lui er les siens, rendant 
impossible tout amour, toute 
confiance, toute joie (.….). Je re 
veux pas faire de sentiment sur la 
souffrance, mais les gens qui ne 
souffrent pas ne peuvent jantais 
grandir ni découvrir qui ils 
SON ». 

Un texte dont les échos accom- 
pagnaient ceux des émeutes, qui 
commençaient à secouer Jes 
grandes villes américaines. Reçu 
en mai 1963 par Robert Kennedy, 
alors ministre de la justice. et sou- 
cieux d'éviser l'explosion ües 
ghettos noirs, Baldwin ressortira 
de l'entretien en déclarant : 
- Nous avons été choqués par 
l'étendue de sa naïveté. - 

BERNARD GENIÈS. 
{Lire la suite page 18.) 

Les prix 
littéraires 
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Débats 

La télévision et les Lumières du vide 
Refuser le prétendu « zombie » post-moderne 

c'est s’interdire toute intervention sur notre culture 
ORSQU'ILS désirent criti- 
quer la zélévision en tant 
que média, les intellec- 

tuels puisent dans un texte désor- 
mais devenu classique, « Se dis- 
traire à en mourir de Neil 
Postman. Le titre, à lui seul, est 
déjà tout ue programme. 

En effet, ta télévision est un ins- 
trument de divertissement, de dis- 
traction. Si nous nous penchons 
sur l'étymologie du terme latin 
« divertere », nous VOyOns que 
dans le concept de divertissement 
est contenue depuis toujours 
l'idée d'un éloignement, d'une 
déviation. En l'occurrence, une 
déviation du fil d’un discours 
rationnel. À l'image du divertisse- 
ment comme digression, nous 
pouvons superposer toute une 
série de métaphores dont Postman 
ne fait pes un clair : la 
déviation de la voie de La rationa- 
lité, c'est le chemin de traverse, 
maïs c'est aussi le rhizome qui se 
substitue à la figuration graphi- 
que dans l'arbre de Porphyre. 

Par extension, la télévision se 

CR Rae le La pe: faible s'opposant 
pensée forte, logiquement et hié- 
rachiquement isée. Car elle 
opère à la manière d’un récipient 
recueillant une quantité considé- 
rable de données ; mais celles-ci 
sont offertes sans une classifica- 
tion hiérarchique des matériaux 
qui fait défaut. Dans la mesure où 
le dictionnaire représente une 
forme d'organisation hiérarchique 
des données, La télévision est plus 
proche de l'Encyck je et du 
projet des Lumières d'un recense- 
ment non hiérarchique du savoir. 

Mais si la télévision représente 
par excellence la méta, du 
monde post-moderne, comment 
concilier cette caractéristique qui 
lui est p avec l'aspect d'une 
encyc! ie moderne conforme à 
la philosophie des Lumières ? 
Cette interrogation en implique 
une autre qui va plus loin : 
l'expression post-moderne 
désigne-t-elle une fracture tran- 
chée avec la culture moderne, ou 
Le est-elle, à l'inve ne 
prolongation dans une 
différente ? 

I me semble que les intellec- 
tuels tendent aujourd’hui à reven- 
diquer la dignité de la pensée 
moderne par çom ison avec La 
pee post-modeme, la dignité 

le la pensée « forte » par compa- 
raison avec la pensée « faible », 
de la presse comme métaphore de 
la société polycultureille. Mais 
peut-être la pensée -moderne 
n'est-elle qu'une isation des 
instances contenues dans la pen- 
sée moderne, tout comme la télé- 
vision est la réalisation des ins- 
tances de la pensée des 
Lumières ? 

Prenons par exemple l'essai de 
Finkielkraut. La défaite de la pen- 
sée indiquée dans le titre plonge 
ses racines dans un déplacement 
de sens à l'intérieur d'un terme 
unique : du concept de culture au 
sens des Lumières compris 
comme ensemble de valeurs 
«supérieures» universellement 
valables, nous passons au concept 
de culture au sens anthropologi- 
que comme ensemble de techni- 
ques du vécu. L’éclipse de la 
culture au sens «supéricur» et 
universel engendre deux fi 
symboliquement antithétiques 
ruais en temps complémen- 
taires. 

Pour les pays anciennement 
colonisés, la figure du fanatique 
défenseur des cultures focaies 
menacées par l'impérialisme, pour 
le monde occidental la figure du 
zombie plongé dans la société 
post-moderne, dans la perte du 
sens de la réalité polyculturelle. 
Si pour le tiers-monde, la destruc- 
tion de ia culture passe par la 
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par CARLO FRECCERO (*) 
revalorisation des cultures locales, 
dans notre société, la perte du 
sens du terme de culture survient 
à travers l'élévation au rang de 
phénomène culturel de tous les 
aspects de la vie, mélangés dans 
une totale du sens, ce qui 
amène Shal re à se trouver 
piacé sur le même plan qu'une 
paire de bottes. La métaphore de 
cette société, c'est la télécom 
mande qui, comme sur l'écran, 
sélectionne dans le monde actuel 
les phénomènes les plus bétéro- 
clites avec une perte totale des 
valeurs. 

Reconnaissance des limites 

Nous sommes donc en 
d'une crise de la culture comme 
ensemble de pratiques «supé- 
rieures ». Cependant, précisément 
à cause de ces pratiques infé- 
rieures qui constituent La «cul 
ture jeune », la pensée occidentale 
connaît de nos jours un pouvoir de 
Pénétration jusqu'ici inconnu daus 
aucune culture. En particulier, si 
la caractéristique la plus saillante 
de la philosophie des Lumières est 
son universalisme, aucun autre 
instrument que Ja télévision n'a eu 
jusqu’à présent autant de capacité 
de pénétration. Pour Finkielkraut, 
L figure du zombie et celle du 
fanatique se dressent comme des 
fragments complémentaires d’un 
dessein unique, dans un face-à- 
face statique qui ne connaîtra pas 
de de ment. Eu réalité, et 
en it des apparences, le zam- 
bie se porte très bien. 

Il est vrai que l'on assiste 
aujourd’hui à la ce ines- 
pérée & de cultures et de cultes 
anciens que l'on croyait morts et 
enterrés. si la censure et les 
idéologies opérent sur des 
contenus, elles ne peuvent 

vis-à-vis de la tab. 
sion. Il n’y a que les reflets de 
l'écran qui soient capables de par- 
venir 1à où les Jumi de la rai- 
son se sont déclarées impuis- 
santes. D'ici quelques années, 
quand Jes satellites transmettront 
leurs messages à l'échelle pare 
taire, quand la ménagère de Téhé- 
ran recevra sa dose quotidienne 
de «30ap opera», il deviendra 
difficile de penser à une multipli- 
cité de cultures fragmentées au 
niveau local. C’est donc là que se 
situent les conditions nécessaires 
pour réaliser le projet des 
Lumières d’une culture univer- 
selle. Même Finkiclkraut en 
convient. 
Au moment où La philosophi 

des Lumières peut dre sa 
propre culture, ce terme s'avère 
désormais vidé de son sens. Mais 
ce vide spécifique du monde 
actuel n'était-il pas déjà inscrit 
depuis les origines dans le projet 
des Lumières? La philosophie 
des Lumières se caractérise par sa 
confiance dans le pouvoir critique 
de la raison Or, l'application de 
cette raison aux Cultures exis- 
tantes conduit à en effacer pro- 
gressivement les caractéristiques, 
les traits propres et les contenus 
au moyen d'un travail incessant 
d'évacuation En réalité, l’expan- 
en de la nue ee Due de 
expansion d'un vi uel se 

substitue au trop-plein des pré- 
js et des lectures locaies. Mais 
l'aspect le plus radical de cette 
tendance Se mauifeste avec 
l'application de la critique, non 
plas aux objets du dehors, mais à 
la raison elle-même. Cette opéra- 
tion d’autocensure de la raison ne 
représente pas seulement l'achè- 
vement d'un long processus qui 
s'est développé jusqu'à nos jours, 
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mais elle est déjà l’un des aspects 
constitutifs de la philosophie des 
Lumières dans ses fondements. 

La reconnaissance des limites 
de la raison et de la culture occi- 
dentale n'apparaît donc pas avec 
la pensée faible, mais elle est ins- 
crite depuis ses origines dans le 
code génétique de la pensée 
moderne. Paradoxalement, la foi 
en la raison est déjà au départ une 
forme d'impuissance, tout en pré- 
sentant en même temps une force 
de pénétration inconnue jusqu'à 
présent. Ce n’est pas par hasard 
que le concept de tolérance repré- 
sente le trait distinctif de la pen- 
sée occidentale comparée aux 
entres cultures. Le cosmopoli- 
tisme des Lumières est par consé- 
quent un projet de diffusion d'un 
vide des contenus et des valeurs. 

Il n'est pas exact que l'intellec- 
tuel soit soumis à un processus de 
désagrégation amorcé par des 
auteurs tels que Foucault ou Lévi- 
Strauss qui ont mis sur le même 
plan des phénomènes culturels 
lim, diverse. La pensée 
faible n’est que l'achèvement 

pue modem Dens la figure igure 
du sage se dessine depuis toujours 
en filigrane celle du zombie, de 
même que dans la figure du zom- 
bie se cache celle du sage. En 
refusant le zombie, nous refusans 
la possibilité d’intervenir sur notre 
culture, tout comme en refusant 
la télévision pour la page écrite, 
nous nous maintenons dans une 
position d’impuissance. 
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Les faucons de la vieille Europe 
par J.-M. BOUCHERON {+} 

1a voile de la rencontre et P. BONIFACE {**) 

que q! 
qu'il ne soit réalisé en novembre 
1983 — alors que les SS-20 
menaçaient l'Europe depuis 1975 
— ne. se sent désormais plus 

M. Ronald Reagan en 1981. Faut- 
4 La refuser au seul prétexte que 
les Soviétiques l'acceptent 

«M s’agit d'une décision à - étai » en 
laquelle le gouvernement n'a 1981, et qui y voit désormais une 
aucune part ni quant à son éabo- Chance pour l'humanité. 
ration ni quant à son adoption *) Responsable du groupe des 
pour l'avenir quant à son spplice- Se) socialistes à la commission 
tion : les distances qu'i a prises à dela défense. 
cet égard n'impliquent ni appro- 
bation ni désapprobation. > 

L'option zéro est de toute 
façon préférable à la situstion 
observée de 1975 à 1983 
lorsqu'il n'y avait ae SS-20 

missiles américains. Car sans 
Pershing-2, pas d'option zéro 
possible, les Soviétiques n'ayant 
aucune propension pour les 
concessions uniatérales. Ayant 

Au Courrier du onde 

Le supplément que le 
fonde a consacré Maroc 

rier dont nous publions ci- 
dessons quelques extraits : 

« J'ai peur, nous écrit M. Vincent 

d'ur village a vu une grande partie 
de ses hommes s'engager dans 
l'armée pour faire vivre leur famille. 
1] ca résuite un déséquilibre dans la 
vie sociale et familiale... » 

M. Yves Daram, de Bayonne. 
évoque pour sa part « de douloureux 
souvenirs : Kemel, qui ne sera 
jamais avocat parce que trop pauvre 
pour «acheter» sa Ii , Omar, 
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Changements d'adresse définitifs où 
vauires : 208 abonnés sont iavilés à ras 

tous les aus propres cn capitales 
d'ioprimerie. 

La situation au Maroc 
(pendant le ramadan), Amine, qui 
se prostituait aux abords des grands 
hôtels pour pouvoir s'acheter un 
« vrai-faux » et quitter ce 
Pays, et tant.d'antres encore... 

sage de la frontière marocaine avec 
le bakchich aux douaniers), l'injus- 
tice an ji le délabrement 
hospitalier, les combines et 
magouilles de l'administration, 
l'espionnage généralisé de le popule- 

etc. 

» Je sais bien que /e Monde y fait 
référence assez souvent, mais votre 
journal devient alors introuvable au 
Maroc! Ne désespérons pas les 
démocrates et la jeunesse de ce 
pays.» 

M Danièle Tzeutchler, de 

arrêtés, certains détenus plusieurs | 
mois sans accès à la défense, souvent 
a mn enr 

personnellement sur 
le cas d'un des quelque quatre-vingts 
Sabraouis disparus depuis leur 
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PUBLICITE 
S roc de Monttessny, 75007 Paris 

TL : (11 45-55-91-82 ou 45-35-91-71 

Le 

gg nd magie n'a 1 aux 
multiples démarches des parents, 
.amis et associations humanitaires 

N'est-ce 

+« Comment ‘est-il possible 
Thiriet, de 

Paris, de parler de démocratie an 
Maroc alors qu'une résolution com- 

D ne au Parlement euro, par plusieurs 
groupes parlementaires sur Ë droits 

l'homme an Maroc reconnaissant 
les internements abusifs et les dispa- 
titions au Maroc... » a 

M. Edmond Morel, de Nice, 
apporte son témoignage différent : 

«Quinze ans après, j'ai récem- 
ment parcouru à nouveau les villes - 
et les campagnes marocaines. Jai 
été frappé qe le dynamisme dont 
fait preuve le pays, pe les réalisa- 
tions remarquables dans les 
domaines de l'habitat, des communi- 

Vient 

de paraître 

le 
catalogue 

Nom 

Adresse 
Ville 

bsesnsesnssscossnsscscssuon 
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concernant. ces disparus 
over Etat de non 

ci a ‘ ‘amis marocains de toutes conditions, 

eLe Musée» Forum des Halles 
«Le Musée» 89 av. Vidor-Hugo, Paris 
Galeries Lafayette - Houssmann - È 
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enthousiastes et confiauts dans l'ave- 
mir de leur pays - 

» J'ai assisté à la sortie des univer- 
sités où de joyeuses cahortes d’étu- 
diantes prouvent que la scolarisation 
des filles ne date pas d'hier. J'ai 
retrouvé de jeunes Marocaines que 
j'avais connues écolières, 
aujourd'hui de fonctions de 
responsabilités — parfois de hautes 

responsabilités les adminis- 



pi El f ï l è fl 

M. Gordii était arrivé le premier, celui 
de M. Tori ayant été retard& par une -‘ 
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ger 
::. Le processus de normalisation entre Paris et Téhéran 

ntentieux financier 
«Ce qu'on cppelë d'une manière 

voie Le la normalisation » de « la 
récente libération des deux otages fran- 
gais au Libon ». ” 

"Pour Paris au contraire, tout rétablis- 
Semen de relations normales avec l'Iran 

- ne. peut passer que par le libération des 
‘trois derniers otages français retenus au 
-Liban. M. Jacques Chirac l'avait souli- 
:gné samedi ; Je Quai d'Orsay l'a redit 

Les franiens ont, pour leur part, ra] 
polé les conditions qu'ils ont nee, 

- outre le remboursement du prêt au 
CEA, c’est-à-dire d’une part, l'arrêt de 
< l'aide militaire de la France à l'Irak. 

‘ qui est insupportable pour l'Iran» et, 
d'autre part, l'exigence que Paris 
prenne « des mesures pour empêcher la 

aine étape : le déblocage du co 
Sur Jes relations franco-irakiennes et 

leurs répercussions sur la « normalise- 
tion» avec Téhéran, le président Mit- 
terrand a été on ne peut plus clair. 
Après avoir rappelé que c'est en 1976 
ue la France avait décidé de * contri- 
tuer puissamment à l'armement de 

l'Irak » et que «cette politique s'est 
poursuivie », il a déclaré : « {{ n'est pas 

estion de changer de bord, de modi- 
fier la politique de la France en quoi 
que ce soit (….), cela ne veut pas dire 
Que nous soyons un pays ennemi de 
l'Fran. » Mais, a-til poursuivi, alors 
qu'il se trouvait dans les locaux de l'ins- 
Ütut du monde arabe (IMA), qu'il 
devait inaugurer dans l’après-midi, 
« la politique de la Franre re doit être 
à la merci d'aucune pression, d'aucun 
chantage ». 

M. Mütterrand : « On ne peut pas 
Rnb ie Che nes 
Quelques heures plus tard, lors de 

cette inauguration, le secrétaire général 
de la Ligue arabe, M. Chadli Kb, fai- 
sait écho à la déclaration de M. Mitter- 
rand. Le soutien Français à l'irak, a-1-il 
dit devant je chef de l'Etat, M. Chirac 

tion et un motif de gratitude » car le 

conflit du Golfe peut faire naître 

« un incendie gigantesque ». 

Concernant ie principe du « froc 

diplomatique » entre Etats, M, Mitier- 
rand a estimé qu'il s'agissait d'un terme 
À utiliser avec «une extrème pru- 
dence ». H faut, at-il ajouté, respecter 

« quelques principes simples -, poursui- 
vant : « On ne peut pas troguer le crime 
contre l'innocence, » Le président 2, en 
outre, insisté sur ie fait que « fa grande 
action diplomatique et politique qui 
doit luire à la libération de tous les 
Français {..), comme je le souhaite de 
tout mon cœur». doit se dérouler 
« dans le respect de la dignité de notre 
Pas ». « Cela dépend bien emendu des 
conditions qui sont posées. Ces condi- 
sions ont ëté longtemps impossibles. 
Si elles deviennent possibles {.….), nous 
ne pourrions qu'en être heureux », 
a encore dit M. Mitterrand. 

Paris et Téhéran sont pour une fois 
d'accord: jusqu'aux déclarations des 
ministères des affaires étrangères des 
deux pays, dont la tonalité, à défaut des 
termes exacts, concorde. Les événe- 
ments qui se sont précipités depuis jeudi 

souligné, lundi 30 novembre, le porte- 
parole du Quai d'Orsay. Dans le même 

temps à Téhéran, le ministère dés 
affaires étrangères estimait que des 
développements » posiifs» étaient 
intervenus dans les relations entre la 
France et l'Iran. 

De même, la prochaine étape dans le 
processus de normalisation était claire. 
ment désignée. Le porte-parole du Quai 
d'Orsay a ainsi indiqué que l'on pouvait 
s'attendre -à un progrès significauef 
assez rapide », concernant le règlement 
du contentieux financier francoiranien 
— le remboursement par Paris du prêt 
accordé par l'Iran au CEA en 1974. 
À Téhéran, on insistait également lundi 
sur la nécessité de régler ce problème 
avant toute nouvelle avancés sur la voie 
de la normalisation. 

Selon le Washington Post, les Choses 
traient Lrés vite puisqu'un deuxième ver- 
sement de 330 millions de dollars — un 
premier avait été effectué il y a un an. 
— en remboursement partiel de ce prèt 
de } milliard de dollars, serait fait cette 
semaine à Vienne. Le journal écrit 
poramment que l'Iran aurait accepté un 
accord avec Paris pour deux grandes 
raisons. D'abord pour essayer de rompre 

« tempête de Sable» à Bandar-Abbas, 
port iramieni sur le Golfe. en France ». 

Les justifications 
du juge Boulouque 

M. Gilles Bonlouque, premier 
juge d'instruction au tribunal de 
Paris, a vivement réagi aux divers 
propos et commentaires susCités par 
l'audition dans son cabinet, diman- 
che soir, de M. Wahid Gordii alors 
que déjà un avion attendait ce 

témoin à l'aéropart du Bourget. 

« Je suis tout simplement. 
ia: Pakistan à Paris st le chargé outré », a déclaré le magistrat, qui a 

temi à préciser quelle était la situs- 
tion juridique de l'interprète de 
l'ambassade d'Iran su moment où il 

qu'ils ont joué dans les attentats de 
septembre 1986 à Paris, M. Boulou- 
que a expliqué : « J'ai toujours dif 
que je: voulais entendre Wakid' 
Gordji comme témoin: Si cela 
n'avait pas été Le cas, j'aurais déli- 
vré contre lui un mandez d'amener 
ou un mander d'arrêt. Je lui ai posé 

souhai- 

ar Gi EE re 
nt Vabié Gad, su dar 

magistrat a doomé M 

t 

suivante : + C'esz simple. m 
demandé auparavant si Gord}i pou- 
vait être inculpé, j'ai dit qu'il n'y 
avait que de très faibles chances, et 
on en a tiré les conséquences. Pour 
aa part, j'oi ensuite communiqué 
au parquet les résuhats de l'audi- 
tion, et le parquet a été du mème 

avis que moi» 7 

« Le problème, « ajouté M.'Bou- 
louque, aurait été des aveux de 

Gord}i ou des contradictions telles 

puisse le laisser repartir. Mais ce 
dossier est complètement transpa- 
rent, et il ne s'agissait pas d'échan- 
ger l'innocence contre le crime. » 

d'affaires de l'ambassade d'Iran 
attendirent dans:le couloir et qu'il 
n'avait jamais été question d'une 
audition avenne d'Iéna. 

Ces propos de M. Boulouqne veu- 

secrétaire du PS, avait dit : 
«-Si- le dossier judiciaire de 
M. Gordji était vide, j 
avons-nous eu cette crise des ambas- 
sades et la rupture des relations 
diplomatiques avec l'Iran? S'il 
était chargé (….), la justice a-1-elle 
été dans cette affaire libre de rendre 
ses arrêts ou a-t-elle té commise à 

le lirique lu faire 0e que Le pont pl que 

is . ) ep EX aussi 
Rs nr gr 

viens de se passer 
comme une MAT) ion de l'appa- 
reil judictaire qui aurait participé à 
la raison d'Etat». Quant à l'Union 

pour estimer malgré tout que 
« l'honneur est sauf puisque le juge 
voulait entendre Wahid Gordji et 
qu'il à pu effectivement l'enten- 

CA 

Je Dans la presse parisienne 
l'échange sur l'aéroport de Karachi 
de M. Wahid Gordji contre M. Paul 
Torri, les journaux perisiens conss- 
crent surtout leur «une» au réfé- 
rendum en Pologne, où, selon de 
Matin de Paris, les Electeurs polo- 
nais ont refusé «la démocratie 
bidon ». Ÿ ARE 

Seul Philippe Tesson, dans son: 
éditorial eù première page du Quofi- 
dien de Paris, écrit : « On wa pas le 
drois de se réjouir le samedi du 

retour de deux otages et de pleurer 
le lundi sur l'honneur perdu de la 
France +, ajontant : « Certe attitude 
convient bien ral à des gens qua, 
lorsqu'ils étaient au pouvoir. ont 
utilisé les mêmes démarches mais 
sans succès, eux, €t Onf POUSSÉ 
l'esprit de compromis jusqu'à ven- 
dre des armes à l'Iran, Leur leçon 

de vertu est mal yenue 
aujourd'kul » Et Philippe Tesson 
conclut, visant M. Mitterrand : 
« Alors cessons 4° le mar- 
chandage à la dignité et méme le 

crime à l'innocence. » 

Dens Libération, Vérosique Bro- 

card assure : « Écrire sans nuance 

que Gilles Boulouque a talssé partir 

l'un des responsables du réseuu 1er- 

roriste pro-iranien seréit next. Le 

dossier du magistrat est en ejfet 
ride d'éléments à charge. » 

Pierre Feydel, dans Je Matin, 
après avoir recongu « au gUuverne 
ment de Jacques Chirac son 

succès », demande : « Qu'a-f-on fait 
de l'Eter de droit à propos de 
4. Gordji ? » et ajoute : « J! n'es 
pas sûr que le départ précipité de 
Gordji sans que l'on connaisse son 
degré de culpabilité exalte cette 

dignité de la France si célélée par 
Le gouvernement, » 

Le Parisien Wibéré estime : < Le 
atroc » fait aujourd'hui tiquer le 

chef de l'Etat, qui avait pourtant 

lui-même té en son iemps 

d'échanger l'ensemble des Français 

retenus en otages contre le terroriste 
L on vEUI SOU 

per avec le diable, il est vrai, il faut 
avoir une longue cxäller. I] n'est pas 
sûr que celle de la France soit à la 

taille de celle de la République isla- 

mique. » 

Pour JHumenité, enfin, « 4 

grands mots que l'on commence 

brandir, ici ou là, sendens à justifier 

non pas la cause libératrice dont on 

se réclame, mais, au contraire, une 

_prétendue raison d'Etel qui, une 

fois encore, bafousraii les droits de 

d'homme. Arracher DR 

caprivité est en effet tou: imple- 

ment une exigence d'humanité, 

Comment un pays tel que le nôtre 

a'aurait-il par les moyens de le 
faire prévaloir ? » 

propagande et les actions anti- 
éraniennes , 

et l'ensemble du corps di ique 
arabe à Paris, < est un sujet de satisfac 

«vont créer une nouvelle dynamique 
dans les contacts franco-iraniens », a 

son isolement et ensuite pout récupérer 
M. Gordji. 

La presse britannique prend vivement à partie 
la politique française 

LONDRES 
de notre correspondant 

M Thatcher poser quelques 
gênantes à M. Chirac 

Copezha- soumet de en 
«dame de fer» est, en cffct, 

« furieuse » contre Paris, et son 
éntourage s'emploie aire savoir. 

Fan, em Dégodait LD < mar en nm UD <mMar- 
ché » avec Téhéran, a trahi la solida- 
ñté en matière de lutte 
contre le terrorisme et rendu encore 
pus aléatoire L sHhraion . 
‘envoyé ue 

Waite, et des 
du Liban. 

à rien uement 
l'attitude française et que des 
remontrances de ce genre seraient 

que Le Foreign Ofee à seulement a seulement 
de Londres demanderait 

sort 
de Terry Waïte 

faire de concessions sous la pression 
aux terroristes où à leurs commar- 
ditaires ». 

mandiaires » d'otages, 
en l'occurrence avec l'iran. 
Le Forcign Office feint officielle 
ment de prendre pour argent Comp 
tant les explications données par 
re Coneos mettre en cu 
indépendance justice fran- 
çaise malgré l'absence troublante de 
poursuites contre M. Gordji, un 
bomme pourtant recherché depuis 
cinq mois? Cnitiquer une décision 
de nstice est Grande-Bretagne 
un délit sévèrement Le | 
veruement français affirme qu'il a 
pes versé de rançon. Comm refa- 
ser de le croire sans lui faire publi. 
quement injure ? 

Les Français sont cependant vive- 
ment invités à lire attentivernent et 
entre les lignes la déclaration faite, 
lundi à Bruxelles, par Sir 
Howe après son entretien avec 
M. Jean-Bernard Raimond. Le 

savoir, londi, q É 
concordsient avec celles qui jui 
étaient patvenues d'autres Sources, 
selon lesquelles M. Waite était ton- 
jours en vie. L'Eglise d' 
maintient, d'autre part, s0û refus 

d'une transaction avec l'Iran k 
libération de M. Waite. D'autres 
Britanniques sont actuellement . de Jean-Louis Ni 

détenus au Liban, en particulier 
M. john McCarthy, journaliste de 
télévision enfevé il y a maintenant 
près de six cents jours et dont la 
compagne est, depuis lundi, à Paris 
pour tenter she nouvelles 
sur son sort Auprès deux otages 
Français libérés. 

L'impression qui prévaut ici est 
ue fa vertu et la fermeté ne paient 
écidément pes, alors qu'un «com- 

promis » comme cefni passé 
eutre Paris et Tébéran au 

contraire, d'obtenir des ibérations. 

La presse est particulièrement 
sévère pour la France : « La transac- 
tion de Paris avec les terroristes met 
Waïte en péril», titre le Sur 
L'Independent s'est pas moins criti- 
ge. oici quelques extraits de son 

_. ; rl esr difficile de trou 
ver de quelconques circonstances 
atténuantes duns l'accord qui a êté 

Peris, 11 va pres certainement 
allonger encore la détention de 
Terry Waite es des autres olages 
britanniques du Liber. Leurs ravis- 
seurs seront plus dét que 

les 4 "à ce que les 
autorités ranniques acceptent 

conditions, comme d'ont fait 

, LI sine qu s 
juste reprocher rance 
Savoir « brusquement » cédé aux 
terroristes, car ce pays « a un long 
passe orablement rl » 

Aans ce domine. SE 

Un « sc00p » 
de « Findependent » 

L'Independent apporte, ce mardi, 
en premmère page, ce 
bien être un = £000p » staille const. 
dérable, Scion ce quotidien, [a 
France a déjà commencé à livrer À 
F'iran les premières armes comprises 
dass Je « marché » qui aurait permis 
la libération de deux et 
l'échange entre M. Gordji et 
M. Torri. Tout aurait commencé il y 
a un lus de quinze jours 

s Srançais. 

milieux spécialisés 
liste d'armes préte: 
chées par l'Iran de façon à détour. 
per les soupçons du vérirable four- 
nisseur de nombre d'entre elles : 
l'Etat français Ini-même. 

Deux «articles» présents sur 
es ee De pouvaient de toute 

façon ue ‘tance. 
H s’agit de pi à éÉtachées 
sept vedettes rapides Kaman de la 
marine iranienne, construites 
France et qui sont du type la Com- 
battante, 2 Quatre d'entre 
elles au moins sont immabilisées 
faute de pièces de rechange. 

de ie Qi Pine me de 
fabrication française pour des mis- 
siles servant aux attaques Contre 
l'Irak. Selon l'independent les pièces 
destinées aux vedettes ont déjà 

(1) Le ministre français des affaires 
étrangères a démenti, mardi matin, « de 
la manière la plus carégorique - Les 
informations publiées ‘independent, 
ainsi que le pai Pupe rançon pouf 
obtenir a li on de Roger Auque et 

larmandin, 

quitté La Rochelle et seraient 
actuellement en transit au Portugal 
d'où eiles devraient gagner l’iran sur 
des navires « tiers » avec des certifi- 
cats falsifiés (1). En outre, affirme 
le âgences non gouver- 
nementales françaises auraient 

L'apparition 

par Jacques Cauvin 

par Jean-Paul Richalet 

— 
RECHERGHE 
asp 97A 
des premières divinités 

Les nuées ardentes 
par Jacques-Marie Bardintzeff 

L'adaptation à l'altitude 

La transition rugueuse 
por Sébastien Balbar, Francois Galet, 
Étienne Rolley et Pierre-Étienne Wolf 

Sous le bras du personnage : White flag (drapeau blanc). The independent. 

accepté de fournir une aïde humant- 
taire aux «pauvres» de Beyrouth, 
par l'entremise d'organisations liées 
au Hezbollah qui auraient charge de 
la distribuer. 

DOMINIQUE DHOMBRES. 
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Proche-Orient 

La guerre du Golfe 

Poursuite des raids irakiens 
en Jran 

L'Irak a poursuivi lundi 
30 novembre ses raids en Iran. 
L'aviation de B: d a bombardé 
deux centrales électriques, au sud de 
Kangavar et au nord de Hamadan. 
En guise de représailles, l'Iran a 
bombardé des concentrations de 
troupes irakiennes dans le nord du 
Kurdistan irakien — où se déroulent 
de violents combats — et contre des 
installations pétrochimiques dans la 
région de Mossoul. 

Les assureurs Lloyd's de Londres 
ont confirmé lundi qu'un pétrolier 
panaméen. le Srilikon, er un iranien, 
le Kharg-4, avaient été attaqués res- 
pectivement vendredi et dimanche 
par l'aviation irakienne. 

Le roi Hussein de Jordanie a 
effectué lundi une brève visite à 
Bagdad, où il s’est entretenu avec le 

président Saddam Hussein. Cette 
visite s'inscrit dans le cadre des 
efforts du souverain idea jen en 
faveur du « processus de normalisa- 
sion erure l'Irak et la Syrie ». 

Le ministre irakien des affaires 
étrangères, M. Tareq Aziz, 
nouvelle fois reproché publiquement 
lundi à l'Union soviétique de ne pas 
soutenir la politique du Conseil de 
sécurité de l'O préconisant un 
embergo sur les armes à destination 
de l'Iran. Selon M. Aziz, cette déro- 
‘bade soviétique serait liée au rappro- 
chement en cours entre Moscou et 
Téhéran. M. Aziz a fait ces déclara- 
tions à Londres, alors qu'il doit être 
reçu cette semaine par M. Perez de 
Cuellar. Ce dernier doit également 
s'entretenir avec le chef de la diplo- 
matie iranienne. — (AFP, Reuter.} 

Une première dans les relations 
entre Athènes et Jérusalem 

Le chef de la diplomatie grecque 
en visite en Israël 

JÉRUSALEM 
de notre correspondent 

Pour la première fois depuis la 
naissance de l'Etat hébreu, un minis- 
tre grec est en visite officielle en 
Israël. M. Karolos Papoulias, minis- 
tre des affaires étrangères, est 
arrivé, lundi 30 novembre, à Jérusa- 
lem pour un séjour de quarante-huit 
beures dont les responsables israé- 
liens espèrent qu'il ouvrira la porte à 
une normalisation des relations, 
après bientôt quarante années de 
Froid relatif entre les deux pays. 

La Grèce n'a reconnu que de 
facto l'existence d'Israël, peu après 
sa naissance. Cela s'est traduit par 
l'instauration de relations diplomati- 
ques à un bas niveau : les deux 
v'entretiennent que de simples mi 
sions, dont les chefs ont cependant 
rang ne Israéliens 
complent que n ce pas vers 
un certain dégel- débouchera, à 
très court terme, sur l'échange 
d'ambassadeurs, plaçant ainsi les 
relations gréco-israéliennes au 
niveau de celles que Jérusalem 
entretient avec les autres pays mem- 
bres de la CEE. 

Mozambique 

La guérilla dément 
sa participation 
au massacre 
de 63 personnes 

Les rebelles de la RENAMO 
{Résistance nationale mozambicaine} 
ont démenti, lundi 30 novembre, être 
responsables du massacre de 
soixante-trois personnes. tuées 
samedi lors d’une embuscarie contre 
un convoi de véhicules, Accusant 
ouvertement les troupes gouvérne- 
mentales d'être à l'origine de la tus- 
ræ, la RENAMO a indiqué dans un 
communiqué publié à Lisbonne :e 
est étrange que dans un pays en 
guerre (…/ de soi-disant convois 
« civils » soient autorisés à circuler 
dans des régions infestées de mil 
ciens et de soldats qui ont perdu 
leurs illusions. » 

D'autre part, selon l'agence off- 
cielle zimbabwéenne Ziana, des com- 
battants de la RENAMO sont té, 
jeudi soir au Zimbabwe, un couple et 
Cor lavé enfants 3. — (AFF, Reu- 
ter. 

OTAN 

M. Manfred Wôürner 
prochain secrétaire 

, 
général 

Le ministre ouest-allemand da la 
défense, M. Manfred Wômer, est 
assuré de devenir le prochain secré- 
taire général de l'OTAN après le 
retrait officiel, annoncé lundi 
30 novembre à Oslo, de son principal 
concurrent, l'ancien premier ministre 
norvégien Kaare Willoch. Soutenu 
déjà par une majorité des pays de 
l'alliance, et notamment des plus 
influents d'entre eux {Etats-Unis, 
Royaume-Uni, RFA, France, kake, 
Espagne, il reste en effet seul en lice 
pour la succession de lord Carring- 
ton. 

La désignation officielle par les 
ministres des affaires étrangères de 
l'OTAN inrerviendra. selon toute pro- 
babilité, ls 11 décembre à Bruxelles, 
soit quelques jours après la signature 

A TRAVERS LE MONDE 

La visite de M. Papoulias n'est 
d'ailleurs probablement pas Etran- 
gère au fait qu'Athènes assurera — 
pour la deuxième fois depuis 1983 — 
en juillet la présidence de la Com- 
munauté économique européenne. 
Après la normalisation entre Madrid 
et Jérusalem, intervenue en janvier 
1986, il serait incongru que la Grèce 
restät le seul Etat de la CEE à ne 
pas entretenir de pleines relations 
diplomatiques avec Israël. 

L'attitude distante d'Athènes a 
tenu à plusieurs raisons : son souci 
de préserver tes intérêts des commu- 
nautés grecques d'Orient, sa volonté 
de tenir compte de la sensibilité des 
quelque cent vingt mille Palestiniens 
de confession et le 
tropisme naturel d'un méditer- 
ranéen envers le arabe, dont 
il s’est toujours voulu proche et dont 
il sollicite l'appui dans l'affaire de 
Chypre. Paradoxalement, c'est au 
gouvernement socialiste de 
M. Papandréou — ardent défenseur 
de la cause palestinienne — qu'il 
revient d'amorcer l'évolution dont 
témoigne la visite de M. Papoulias. 

AL Fr. 

par le president Ronald Reagan et le 
secrétaire général du Parti commu- 
niste d'URSS, M. Mikhaïl Gorbat- 
Chev, d'un traité sur l'élimination des 

Seuls quatre des seize pays de 
l'aiance atlantique, la Norvège, 
l'Islande, le Danemark et la Grèce, 
soutensient la candidature de 
M. Willoch, selon des sourcas diplo- 
matiques. Le bloc da quelques pays 
qui n'avaient pss voulu opter pour 
M. Willoch ou pour M. Wômer, afin 
de ménager les susceptibilités natio- 
nales, s'était effrité ces derniers 
ours. 

Mercredi demier, les Etats-Unis 
avaient publiquement pris parti pour 
le ministre ouest-allemand dans 
l'espoir apparent, estiment les obser- 
vateurs, de forcer la décision. Pour la 
sremière fois dans l’histoire de 
"alliance atlantique, le poste de 
secrétaire général de l'OTAN revien- 
dra donc en juin 1988 à un Alle- 
vand. — {AFP.) 

Sri-Lanka 

Trente-cinq morts 
en deux jours 

Trente-cinq personnes, dont 
douze sokiats indiens, ont été tuées 
dimanche 29 et kndi 30 novembre, 
at-on appris de source officiaile à 
Colombo, alors que les forces 
indiennes de maintien de La paix 
poursuivent leurs opérations de net- 
toyage contre les séparatistes 
tamouls du LTTÉ (Tigres tamouls). 
Onze des soldats indiens sont morts 
en sautant sur Un& mine : trois poli- 
Gers srilankais ont été tués lors de 
l'attaque d'un poste de police par les 
Tigres. 

D'autre part, le président Jaye- 
werdene à procédé Iundi à un rema- 
niement ministériel à la suite de La Jémissi 

récante du ministre de 
l’agriculture et de l'alimentation, 
M. Gamani Jayasuriya, opposé au 
Projet d'autonomie de !a minorité 
tamoule. Î4 est remplacé par 
M. DB. Wäietungs, qui cëde son por- 
tefeuille des postes et d- 
cations à M. Suni 
vice-ministre de la pêche. 
M. P. Dayaratne dsvient enfin mins- 
tra de l'énergie. — (AFP Reuter, 

Les deux erreurs du général Jaruzelski 

Pour que Les «oui» l'emportent, 
il aurait fallu qu'ils constituent la 
majorité des inscrits, et non pas seu- 
lement des votants — ce qui est loin 
d'être le cas. 
Compte tenu des abstentionnistes, 

il ne s'est, en effet, trouvé que 
42,2% des électeurs polonais pour 
répondre affirmativement à la pre- 
mière question et 46,3 % à la 
seconde. Techniquement parlant, la 
défaite du pouvoir est indiscutable 
et — ce qui est encore plus grave 
pour lui — elle est politiquement 
spectaculaire. s 

| Car si l'on peut ne plus relever, 
lorsque les majorités flirtent comme 
à l'accoutumée avec les 95%, 
qu'une campagne électorale en 

à communiste exclut toute 
expression d'un point de vue non 
officiel, on doit se souvenir 
aujourd'hui que ni l'Eglise ni Solida- 
rité ni aucune autre forme d'opposi- 
tion n'avaient eu là la moindre possi- 
bilité de se faire entendre. Qu'il se 
sait, dans ces conditions, trouvé non 
seulement un tiers de Polonais pour 
répondre à l'appel de Solidarité en 
ignorant la consultation mais un 
quart aussi de ceux qui n'avaient pas 
cu ce courage pour ins 

voter deux fois « non » dans le secret 
de l'isoloir marque la profondeur du 
rejet de ce régime par la population. 

Use 
déroute 

Le simple refus de donner son 
assentiment à des augmentations de 
prix de plus de 100 % dans le sec- 
teur alimentaire a certainement pesé 
lourd dans le résultat. Ce qui frappe 
avant tout, pourtant, est qu'il y ait 
presque autant de «non» opposés 
aux réformes politiques qu'aux 
réformes économiques. C'est ce que 
ces «non» étaient tout simplement 
adressés au général Ja i «t 
exprimaïent beaucoup plus le scepti- 
cisme dont sa nne et ses OUVEr- 
tures sont l'objet qu'une quelconque 
hostilité LcpnemenEs _ senti- 
ment, on I, assez étranger aux 
Polonais. : 

Pour en arriver à celte déroute 
que représente la première défaite 
électorale jamais enregistrée par un 
régime communiste, le premier 
secrétaire du parti polonaïs a accu- 
mulé deux erreurs décisives, 
péchant d’abord par excès d'ambi- 
tion puis par timidité. La première a 

{Suite de la première page. } 
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BELGRADE ; 
de notre correspondant 

Au cours de sa visite officielle 
à Paris, les 2 et 3 décembre, 
M. Lazar Mojsov. président de la 
direction collégiale de la Yougo- 
slavie, rencontrera notamment 
MM. François Mitterrand, 
Jacques Chirac, Jacques Chaban- 
Delmas et Alain Poher. 

Cette visite, qui est la pre- 
mière faite par le chef de l'Etat 
yougoslave dans un pays 
d'Europe occidentale depuis son 
accession à la magistrature 
suprèéme, au printemps dernier, 
devrait permettre, selon Bel- 
grade, de renforcer les relations 
entre les deux pays. 

Au chapitre économique, Ia 
Yougoslavie veut développer la 
coopération dans les secteurs 
automobile, ferroviaire et énergé- 
tique. Elle souhaiterait voir ses 
entreprises participer à la 
construction de "Airbus, du 
tunnel sous la Manche ainsi qu'à 
différents projets Eurêka. 

Les autorités de Belgrade pen- 
sent que les industries françaises 
pourraient, de leur côté, contri- 
buer à l'extension des réseaux 
routiers et de chemin de fer de Ja 
Yougoslavie, qui a obtenu à cette 
fin un crédit de 620 millions 
d'ECU de la Banque européenne. 
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Le « non » des Polonais au référendum 

été d'abandonner la conception du 
um qui devait, à l'origme, 

comsister seulement à demander aux 
Polonais de choisir entre trois 

— lent, rapide où moyen — rythmes — 
d'application des réformes économi-" 
ques, et donc des augmentations de 
prix. Le pouvoir aurait alors pu dire 
Que la population avait été consuk 
tée ; la réponse, quelle qu'elle ait été, 
n'aurait présenté aucun problème 
politique et, pour ce qui est des aug- 
mentations, la direction du parti 
re en tout loisir de déci- 

L'ensemble aurait cependant 
de panache et le général 

Jaruzelski a préféré frapper un plus 
grand coup en proposant à [a Polo- 
gne de se prononcer dans le même 
temps en faveur de La réforme éco- 
nomique et d'une démocratisation 
de la vie politique. Reprenant l'un 
des principaux thèmes de l'opposi- 
ton, son équipe a commencé d'expli- 
quer que l'une et l'autre étaient 
indissociables, puisque la seconde 
était nécessaire au succès de La pre- 
mière. Là, le propos devenait auda- 
cieux, mais La condition de la réns- 
site était que ces esquisses 
d'ouverture politique deviennent 
crédibles. 

Or, c'est tout le contraire qui s’est 
produit. Le plénum du comité cen- 
tral qui devait douner son aval aux 
deux réformes en même temps a 16 
repoussé d'un mois fin septembre 
puis avancé à la mroctobre mais 
pour seulement parler d'économie. 
Encore un mois d'attente et le projet 
de résolution du bureau politique 
sur la démocratisation de la vie poli- 
tique locale et la libéralisation du 
droit d'association est remplacé par 
une nouvelle version au ton beau- 
coup plus dogmatique, prudent et 
parculeone agressif à l'égard 

Solidarité. Pis, ce texte n'est pas 
adopté mais seulement discuté au 
cours du nouveau plénum qui pré- 
cède de quatre jours le référendum. 
On a ainsi le sentiment, à la veille du 
vote, que la montagne est en train 
d'accoucher d'une souris et que la 
seule chose concrète pouvant sortir 
des urnes sera l'augmentation du 
coût de la vie. 

Avant même de sauter le pas 
+ un pas bien limité puisqu'il n’aura 
jamais été question dans tout cela 
d'une reprise du dialogue avec Soli- 
darité, — le général Jaruzelski a 
reculé, L'a-til fait cyniquement, en 
croyant pouvoir gagner Sur tous les 

YOUGOSLAVIE : visite officielle 
du président Mojsov à Paris 

Belgrade souhaite développer 
la coopération industrielle avec la France 

Pour les neuf premiers mois de 
l'année, la balance des échanges 
bilatéraux présente, pour la You- 
goslavie, un déficit de 87 millions 
de dollars. 

M. Lazar Mojsov évoquera 
également avec ses interlocuteurs 
français les problèmes posés à 
son pays par le remboursement 
d'une dette extérieure de quelque 
18 milliards de dollars, dont 
1,4 milliard est dû à des créan- 
ciers français. [l espère que Paris 
fera preuve de compréhension 
pour ces difficultés et que la 
France soutiendra sa demande de 
rééchelonnement de cette dette 
dans Îes négociations avec le 
Fonds monétaire international, Ja 
Banque mondiale et la Commu- 
nauté européenne. 

Dans le domaine culturel, les 
Yougosiaves constatent que la 
France est leur premier parte- 
naire européen et se félicitent de 
l'activité des centres culturels des 
deux pays. La langue française 
est en recul par rapport à 
l'anglais en Yougoslavie mais on 
pense, à Belgrade, que cette 
situation pourrait être améliorée 
si la France accordait un plus 
grand nombre de bourses aux 
étudiants, enseignants et intellec- 
tucls yougoslaves. 

PAUL YANKOVITCH. 

(Publicité) 
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Actil été Ro cir- 
conspection après les diffi ren- 
contrées à la même époque à Mos- 
cou par M. Gorbatchev, auquel il est 
étroitement lié? Est-ce l'appareil 
polonais, enhardi par tes flottements 
de là + »., qui a Su impo- 
ser de modérer l'allure à ce 
numéro un venu de l'armée ? 

Chacune de. hypothèses est 
plausible, aucune n'exclut les autres 
mais, à défaut de certitudes à éta- 
blir, il y a ua çonstat à faire. L'Etat 
polonais est à la fois demeuré assez 
totalitaire pour que pratiquement 
personne n'ait jamais imaginé que le 
«non» puisse l'emporter, et assez 
affaibli pour qu'on ait pu remédier à 
la vérité des urnes en Îles remettant 
dans ce qui s'est appelé jadis «le 
sens de l'histoire ». 

« Le temps 
presse » 

Cela se faisait en d’autres temps 
mais ne peut plus se pratiquer qu'à 
une échelle limitée car l'appareil 
n'est plus monocolore, que les inté- 
rêts y sont: contradictoires. les 
bommes bavards, les alliés et féaux 
de moins en moins sûrs. Après la 
presse, les plénums du comité cen- 
trail et méme les débats parlemen- 
taires, les vates à leur tour acquiè- 
‘rent une importance en Pologne 
mais de manière si soudaine que 
dimanche soir, a S res de 
participation, le le du gou- 
vernement polonais, M. Urban, lais- 
sait voir sa satisfaction: que lundi 
matin le porte-parole des affaires 

ères soviétiques, M. Gnerassi- 
mov, se félicitait de « {a contribu- 
tion majeure [apportée à] l'exren- 

D Mn ei Eu par le DTu .et que 
lundi idi — résultats connus. 

tr A rtane réunion politique 
à laquelle  étai atteudu. MES 

Théoriquement, le comité central 
devait se réunir dans les prochains 
jours pour faire siennes les mesures 
de démocratisation qui auraient dû 
re entérinées ne ul DURE 

rage populaire. va-t-il, en 
poriéiqn de faiblesse, se résondre à 
ce qu'il n’avait pas voulu concéder 
alors qu'il se croyait fort? Les 
adversaires des réformes vont-ils uti- 
liser les résultats du référendum 
pour les enterrer ? Le général Jarn- 
zelski peut-if, sans perdre plus 
encore de son prestige, rempocher 

tableaux ? 

AUTRICHE 

. Les pressions s’accroissent 
pour ane démission du président Waldheim 
La eommission internationale 

d'experts chargée par le gouverne- 
ment autrichien de faire la lumière 
sur l'affaire Waldheim s'est réunie, 
Jundi 30 novembre, à Vienne pour sa 
troisième session dé travail au 
moment où les spéculations sur une 
démission du président autrichien 
reprennent de f’empleur. La démis- 
sion, il y a quinze jours, du secré- 
taire du parti conservateur 
(FPOe). M. Graf, l'un des princi- 
paux partisans de M. Waidheim, 
semble avoir conduit dans les 
milieux conservateurs eux-mêmes à 
un réexamen de La situation M. 
Graf avait été contraint de quitter 
son poste après avoir affirmé qu'une 
démission du chef de J'Etar n’était 
possible que s'il était prouvé qu'il 
avait tué = six juifs de ses propres 
mains ». 

Cette déclaration, par son 
cynisme, a sonné le glas des espoirs 
des partisans de M. Waldheim de 
voir la commission d'experts s'en 
tenir, comme ils l’espéraïent initiale- 
ment, à l'examen des responsabilités 
directes de M. Waldheim dans 
l'extermination de juifs et de parti- 
sans pendant la guerre dans les Bak- 
kans. Si l'on en croit les récentes 
déclarations du président de la com- 
mission, l'historien suisse Hans 
Rudotf Kurz, celle-ci entend désor- 
mais faire la lumière sur le rôle 
exact du lieutenant Waldbeim dans 
les services de renseignement de 
l'armée allemande des Balkans et le: 
contexte dans lequel il avait servi. 

POLONAIS 
et livres français 

sur la Pologne 
et 

l'Europe de l'Est 

son programme sans mot dire ? 
Réponse dans une ou deux semaines. 

Samedi. le Sejm (le Parlement) 

est convoqué pour débattre des 
suites à donner au vote de dimanche, 

dans le domaine économique notam- 
ment. Îl aurait dû, en principe, don- 
ner force de loï à ia réforme, maïs 
est-il désormais possible, sans ouver- 
tement piétiner une volonté pipe 
laire légalement ex, de 
der de hausses des prix — par 
ailleurs indispensables à l’assaïnisse- 
ment des finances de la Pologne et à 

ses capacités d'emprunt ? Réponse 

sous peu. 
Lundi soir, M. Urban affirmait 

que «ce résultat ne nous incite 
absolument pas à corriger la direr- 
tion de nos réformes, car l'alterna- 
tive serai la stagnation et la gégre 
dation économiques ». M. Wa 
déclarait de son côté : + Le référen- 
dur n'a rien résolu, loïn de là. Il a 
+ qu'aucune des Jorces en 
Pologne [ni le pouvoir ni le syndi- 
cat} n'était en mesure de résoudre à 
elle seule la crise. » « J'espère que 
le pouvoir l'a désormais compris », 
at-il ajouté, avant de juger « impé- 
rarif - que Solidarité et les autorités 
s'adressent «en commun» à la 

pulation pour l'inviter à « sauver 
a Pologne », car «le temps 

presse », Quant au professeur Gere- 
mek, le principal conseiller politique 
.de M. Lech Walesa, il disait, avec 
tristesse : « J/ n'y a pas de victoire. 
C'est un échec pour tout le monde, 
car les autorités ont compromis 
l'idée de référendum et celle de 
réforme ». 

BERNARD GUETTA. 

© RÉPUBLIQUE D'IRLANDE : 
arrestation du « renard des fron- 
tières ». — L'opération antiterroriste 
la plus importante jamais lancée 
conjointement par l'Irlande du Nord 

tière. Soupçonné de nombreux 
assassinats en Ulster, le « renard des 

ières » était passé du terrorisme 
politique au grand banditisme. {l avait 
été désavoué il y a plusieurs années 
aussi bien par l'IRA que par l'autre 
organisation clandestine irlandaise, 
FINLA. Un membre de cette organi- 
sation, Martin Bryan, l'accompagnait 
au moment de son arrestation. ! à 
été tuë alors que les deux hommes 
cherchsient à forcer un barrage. — 
{Corresp.) 

Pour tenter de faire bonne figure, 
le président autrichien a fait indi- 
quer lundi par son porte-parole qu'il 
répondrait favorablement à la 
demande de la commission de 
l'entendre lui-même. Mais cette 
bonne volonté arrive un tardive- 
ment, La semaine dernière, le chef 
de l'Etat avait affirmé qu'il ne se 
sentirait pas lié par les conclusions 
de la commissi ° 

L’électorat autrichien, qui, par 
réaction au « complot juif interna- 
tional », a-porté contre vents ‘et 
marées M. Waldheim à la prési- 
dence en 1986, commence à se las- 
“ser. Le résultat des dernières élec- 
tions régionales ne laisse aucun 
doute à ce propos. Alors que l'offen- 
sive anti-Waldheim reprend au sein 
du SPOe, les socialistes ne sont plus 
cette fois les seuls. L'influent quoti- 
dien conservateur Die Presse, qui 
avait toujours soutenu. M. Wal- 

dheim, commence maintenant à évo- 
quer ouvertement dans ses colonnes 
la possibiié de confier la prési- 
dence à un autre conservateur. 

ÿ H. deB. 
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lion, le plus souvent, dans den 
assez ser régions Me où ie Viens 

: ‘eu beaucoup de 

. millions de 

ER RRE  e eñn 

|: CAMBODGE: la tentative de eoueeion 

troupes victramiennes pourront . 
totalement retirées, comme 
amnoncé, on 1990. Mëme en 
RER An nee Gti 

dans ce payä éxsan- 
moe ds troupes sont. parti- 

khmé j recrucs khmères sont encore 
envoyées, mais pour des 
Dh Gouris, den le so Rotaire 

la Thaïlande, où sévit une redou- 
Se forme de 
famille, sous le régime de 

sieurs de ses ee 
B 

‘maladie ou de faim, où plus simple- 
ment assassinés. L'épreuve d" 

maire et du premier cycle du 
secondäüre. - Les Khmers rouges en en 
srigierit fait une étable, nous avons 

tout CE 

cette 
brevet en 1991. Neal uns sois 1 
‘chute de M. Pol Pot, un million trois 

: ÿ sont jeunes 
ainsi scolarisés. Mais les effectifs du 

ne cycle du secondaire 
ee sept Cents élèves) et 
le FUmversité” ( er mile) 
demeurent très fai 
population estimée à qj sr 

personnes. . 

Au tout début, pour remettre le 
pays en marche, les autorités om fait 
appel aux Victnamiens, qu'on 
retrouve encore dans de nombrenx 
secteurs, et À toutes les bonnes 
volontés locales encore en vie. 

Does 
Lure des hypothèses, Le déficit ali 
mentaire s'élèvera donc à 200000 
tonnes, qu'il faudra, si possible, 
importer. 
Sur le plan politique, ce régime 

«socialiste», géré par le « Parti 
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.… autour d'un noyau d'anciens Khmers 
est condamné à 

«En 1979, il n'y mar plus que de 
cil à cimuantete révolutionnaire du Kam- 

puchée 
docteur Un directeur adjoint de » dens Gi 
de l'hégital du Janvier — dede els spas de 

s'élève, moyenne, 
(moins de 40 francs) par mois. En vite la langue de bois dans les 

outre, ils peuvent se fournir, 4 bas conversations privées. I y à les 
prix, en produits de première nécesr 
Sté: riz, pétrole pour la cuisine, lait à part pour le + criminel Pol Pot » 
concentré, poisson salé, sucre, sel, e+ des gens qui tentent de remet- 
cigarertes et tissu. Un fonctionsaire tre sur pied une aûrnini 
a droit à 16 kilos de riz par mois à réorganiser une 
2,5 riels, contre 8 À 20 riels le ko  l'escentiel, 
sur le marché libre. L'Etat achète le 
riz 5 riels le kijo aux paysans. 

régime sanguinaire. D a 
«Tout connu doux sfroyables migrations : 

en , quand Khmers rouges 
est possible » ant vidé, dans des conditions impi- 

Fatalément, voirsenour. toyables, les villes, et en 1979, 

tir, beaucoup foretionnaires sont quand d affamés 
contraints d'avoir des activités © épuisés ont tenté de regagner leur 
parallèles, du it à étal de de 
rue au COUTS peer d'un Pensable &T > 3 

dans des écoles privées erchi- une sministrarion 
plupart des restaurants depuis, lentement en place. San 

placé. « Tout est encore possible », 
régime, epa - résume un responsable vietnamien 

ne Hess ea songeant au dialgue des deux | R 

rouges, est àlatolérance,  Kiuners, l'ancien et le nouveau, qui 

Los plantations d'hgvéss recommen se rencontrent en France ct dont 
cent à produire, De petites usines dépend, peut-être, le surt de cet 

ont rouvert leurs portes. Mais tout ancies royaume que des Français 
manque, des aux pièces de avaient sauvé, an milieu dn siècle 
rechange, de l'électricité aux dernier, d'ane mainmise siamaise à 
moyens de La contre l'ouest et vietnantienne à l'est, en lui 

bande et de muliples pets con imposant leur propre « prorecro- 
D rt ». 

JEAN-CLAUDE POMONTI. 

3 
; Hommes d'affaires, pour réussir faites appel duits “atelle été 

de ee à la plus célèbre bande du milieu. 
sans s'entraident- 
semences et des ne l'un prè- 
tant son buffle et l'autre sa charrue. 
«Nous voulons que les 
giens évitent de commettres les 
mêmes erreurs que nous », explique 
un responsable 
La production rizicole, en tout 

casdnenre s le priorité de notre 
lan quinquennal, de 1986 

M du 
ap, qui a perdu un bras « Jors de 

la contre les LE guerre 
D'autant que les pluies ont été très 

cie Le récoltes de Ule pré uence, riz 
Len ont été désastrenses. La der. 
ère récolte en temps de paix 
560-1970) avait &6 de 3,8 milk 
de tonnes. Celle de 'an dernier 

& né estimée à 2 millions de tonnes. 
Selon les prévisions, celic de 1987- 
1988 devrait se situer autour de | 

LE METRO, C'EST LE SENS DES AFFAIRES. 

UN COUP DE FOUDRE ? 
FONCEZ. 

CRÉDISPONIBLE 
Vous offrir ce que vous désirez quand vous le dési- 
rez, c'est désormais possible avec le Crédispo- 
nible de ta BNP Le Crédisponible, c'est une ligne 
de crédit d'un montant adapté à votre budget, et 
qui se reconstitue au fur et à mesure de vos rem- 
baursements. Le Crédisponible est accordé 
immédiatement sur quelques critères simples aux 
détenteurs d'une carte bleue ou d'une carte Pre- 
mier BNP Rapide et souple, le Crédisponible vous 
permet d'étaler le règlement de vos dépenses à 
des conditions intéressantes. Désormais, n'hési- 
tez plus. Avec la BNP vos coups de foudre devien- 
nent raisonnables. 

UE 

“ur 
Mt TI pus Ati 2) 
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Asie 

AFGHANISTAN : après son élection à la présidence 

M. Najibullah propose 
un nouveau calendrier 

d'évacuation des troupes soviétiques 
KABOUL 
de notre envoyée spéciale 

M. Najibullah, élu président 

gués, a formulé de nouvelles pro- 
positions sur retrait des 
troupes soviétiques d’'Afghanis- 
tan. Hormis une suggestion de 
calendrier, ces propositions ne 
comportent cependant pas d'éké- 
ments 
pour convaincre la résistance de 
conclure un accord avec le 

régulières et partisans d’ur 
ancieu chef rebelle rallié au 

« Poussé par le désir sincère 
d'accélérer le retour dans leur 
patrie» des militaires soviétiques, 
M. Najibullah a annoncé qu'il avait 
« décidé ». en accord avec l'URSS, 
de fixer le calendrier de retrait de 

achoppent les négo- 

Slsianes de Conde crrreprses en e en 
1982 sous l'égide des Nations unies. 

une nouvelle 
tournée dans la région fin décembre 
pour préparer le round 

feu de six mois en fournissant des 
« garanties sur la non-reprise des 
hostilités ». 

Réaffirmant que les troupes sovié- 
tiques sont absentes de douze des 
trente provinces d'Afghanistan, 
M. Najibullah a proposé aux chefs 
de la résistance basés à l'intérieur du 
pays un plan qui, selon lui, permet- 
trait le retrait des Soviétiques pro- 
vince par province au fur et à 
mesure que des accords de cessez-le- 
feu seraient conclus entre les auto- 
rités et les chefs de la guérilla d'une 
province donnée. «Je suis prêt à 
négocier à tout moment, n'importe 
où et à n'importe quel niveau », a 
ajouté M. Najibullah. 

Ces propositions paraissent en fait 
relever de la tactique bien connue 
qui consiste à <« faire du neuf avec 
du vieux ». L'offre de cessez-le-feu 

existe depuis janvier 1987. Elle a été 
renouvelée en juillet sans que la 
résistance ne la saïisisse à aucun 
moment. « C'est la même chose 
qu'avant — commentait lundi soir 
an diplomate est-européen à Kaboul, 
il n'y a pas plus de chances 
aujourd'hui que la guérilla accepte 
” cessez-le-feu qu'elle a rejeté 

er. » 

A la veille du sommet soviéto- 
américain à Weshi «que le 
monde attend avec anxieté », 
M. Nañibuliah à, d'autre part, émis 
l'idée d' « une conférence internatio- 
nale représentative Sur la normali- 

Ba : te a) d'Afs avec la participation 
de l'URSS et des Etats-Unis ». 

Tirs au cason 
das Kaboul 

Quel que soit le sort que l'avenir 
réservera à ces propositions, la pre- 
mière journée du «nouveau» prési- 
dent aura été dure. Non pas sur le 
plan électoral — l'élection de 
M. Najibullah, à l'unanimité, ne fai- 
sait aucun doute, — mais sur celui 
de l'ordre public. Les premiers tirs 
ont retenti aux premières heures de 
la matinée (le Monde du 1° décem- 
bre) et se sont prolongés jusque 

En échange de son ralliement, 
Muslim avait été nommé général de 
l'armée afghane, membre du 

Conseil révolutionnaire ; on lui avait 

&ah ont empêché Muslim, sur- 
nommé aussi le Bandit, d'entrer 

certains participants à La Jirgah. 

Parde présemes sn and vob, Fe nom 
ce qui eatraîna la fusillade du matin. 
Huit hommes auraient alors été 

tués, et Muslim, blessé, emmené par 
de sécurité, 

qui semblent avoir opposé une 
résistance. plusieurs 

diplomates, les forces afghanes ont 
tiré à la mtrailleuse, au mortier, et 
même au canon, et le quartier géné- 
rai de Muslim a été complètement 
détruit. « Ce genre de bataille 
d'artillerie en plein Kaboul est 1out 
a fait extraordinaire, c'est très 

ieux, a commenté un diplomate 
témoin des incidents. Afême Les s0]- 
dats afghans chargés de nous proté- 
ger om dû rentrer dans la résidence 
pour se mettre à l'abri > 

S'enptné M. Ni ol aa pas . Ndjf l'affir- 
mer, dans son discours inaugural, 
que «<{a réconcillation nationale 
était devenue une réalité et une pra- 
sique quotidienne ». 

SYLVIE KAUFFMANN. 

BANGLADESH 

Le général Ershad propose 
des élections anticipées 

d'autre part, lancé des bombes à 
Dacca, alors que la grève générale 
de trois jours par l'oppo- 
sition se poursuit. Enfin, on apprend 
de source indience que des milliers 
de personnes a! 
depuis l'instauration de Pétat 

vendredi 

New-Delhi. — Face à l'agitation 
déclenchée le 10 novembre par 
l'opposition pour le contraindre à 
renoncer à ses fonctions, le président 
du Bangladesh souffle aïternative- 

bre, à l'opposition d'ouvrir des + dis- 
cussions sipmificasives » et d'organi- 
ser des élections anticipées. 
Parallèlement, le couvre-feu a ët€ 
reconduit à DacCa et dans les quatre 

plus grandes villes du pays. Le 
général-président a expliqué qu'il 
avait €ét6 conduit à prendre Ces 
mesures « cormtre ses pro- 
pres vœux, en raison de la situation 
d'urgence menaçant la sécurité inté- 
rieure et la vie économique du Ban- 
gladesh ». 

La nouvelle offre du général 
Ershad a peu de chances, comme ies 
précédentes, d'être entendue par 
une opposition dont les chefs 
essaient d'échapper à la chasse à 
l'homme entreprise par La police. 
Dès vendredi, le naméro ur du Parti 
national (PNP), M. Mirza Golam 
bafiz, a êté emprisonné. 

La presse, d'autre part, peut seu- 
lement rendre compte des « activités 
légales », c'est-à-dire de celles du 
gouvernement. Le ministre de 
l'information a u les journa- 
listes locaux et étrangers que 
n nt pour les uns et 
Fexpulsion pour les autres sanction 
neraient toute transgression de ces 
règles. — (Corresp.} 

me 

WASHINGTON 
de notre correspondant 

M. Gorbatchev prend M. Reagan 
au mot, mais sans donner à ce mot le 
même sens. « L'initiative de défense 
stratégique (IDS) n'est pas un sujet 
de négociation », a déclaré le 

un soviétique dans un long 
catretion télévisé diffusé lundi 
30 novembre, une semaine exacte- 
ment avant son arrivée à Washing- 
ton. C’est ce que ne cesse de répéter 
le président Reagan. Mais, ajoute 
aussitôt M. Gorbatchev, + 70uS 
ailons parler [à Washington] d'un 
strict respect du traité ABM » (sur 
la défense antimissiles), ce qui est. 
en réalité, une autre manière de par- 
ler de l'IDS, puisque Saviétiques et 

Américains entre eux) s'opposent 
sur l'interprétation du traité ABM : 
une interprétation * stricte » interdi- 
raït la plupart des recherches sur 
VDS, une à tion + ju 
permettrait, au contraire, d' 
cher le bouclier spatial cher au pré- 
sident Reagan. 

pe pret t confi un changement 
de vocabulaire et probablement de 
tactique, perceptible chez les Sovié- 
tiques depuis un certain temps. 
D'autant que le secrétaire général a, 
pour la première fois de manière si 
explicite, indiqué que l'URSS 
suivait, de son côté, diverses 
«recherches fondumentales » qui 
concernent “les aspects couverts 
par l'IDS aux Etars-Unis ». 

« Maïs, ajoute-t-il, nous ne construi- 
rons pas de (système) IDS, nous 
n'en déploi pas, et nous loïerons 1pe-. 
dons les Etats-Unis à en faire 
autant », faute de quoi, « nous trou- 
verons une réponse cent fois moins 
coûteuse ”. 

à re 
on ses Propos au sens 

rien de vraiment neuf. Mais on peut 
aussi y voir l'esquisse d'une ouver- 
ture, ou plutôt d'un marché. Tant 
que les recherches sur l'IDS gardent 

modestes et que 
r peut suivre, elles sont tolé- 
rables et ne devraient pas entraver la 
recherche d'un accord sur une 
réduction de 50% des armements 
stratégiques. 

Les Américains eux-mêmes pren 
nent note du « changement graduel 
des positions soviétiques », comme 
l'expliquait M. Max Kampelman, le 
principal négociateur sur le contrôle 
des armements, quelques heures 
avant la diffusion de l'entretien avec 
M. Gorbatchev. Mais les positions 

ives sont encure éloignées, respecti 
car les Etats-Unis, selon M. Kampek * 
man, ne sont absolument pas dis. 
posés à admettre un + renforce- 
ment » du traité ABM qui “ne 
serait qu'un moyen d'empêcher 

Diplomatie 

Dans un entretien à la télévision américaine 

M. Gorbatcher se dit résolu à parler avec M. Reagan 
du «strict respect » du traité sur les antimissiles 

F'IDS >. M. Gorbatchev n'a d'a 
leurs pas hésité à utiliser d'autres 
arguments contre la «guerre des 
étoiles ». Il s'est efforcé de jouer sur 
Jes dissensions politiques internes 
aux Etats-Unis, en estimant bien 
peu + démocratique » qu’une 
« minorité », vne « fraction » (sous- 
entendu, les républicains, favorables 
à l’IDS), impose sa volonté à 
l'ensemble du pays. 

L'affaire 
afghane 

soviétiques d'Afghanistan, en suggé- 
rant que tout dépendrait de la récep- 
tivité du président américain. Ainsi. 
È sur la date d'un tel retrait, 
il n'a évoqué aucune durée 

: « Nous en parlerons avec 
le président Reagan. Je crois que si 
l'administration américaine sou- 
haite sincèrement que ce problème 
soit résolu par des moyens politi- 
ques, cela pourrait être fait très 
rapidement. » Mais sur ce point 
aussi Washington reste sur ses 
gardes. « Les Soviétiques vou- 
draient créer l'impression que nous 
travaillons en commun pour trouver 
une solution. a ainsi déclaré l'un des 
principaux responsables du départe- 
ment d'Etat, M M ragui je ds 
c'est leur occupation pays] qui 
fait problème, et c'est donc à eux de 

une date raisomable pour le 
retrait de leurs troupes. » 

Le privilège d'interviewer 
M. Gorbatchev avait donné lieu à 

forme rise au point à le suite de 
rumeurs insistantes circulant à 

Faux bruits et mise au point 
sur Mme Gorbatchev 

ciales et Une nes 
gagnée NBC au prix us 
de deux années d'efforts assidus, et 
sr que la CBS eut un sec 

toute évidence, n'a 
et M. Gorbatchev a eu toute latitude 

te pon aux 
questions avec nce par 
un interlocuteur, Tom Brokaw, qui 

faire étalage de bons sentiments, 
parler longuement des huit mille let- 
tres d’Américains qu'il a reçues 
cette année, et reprendre à son 
compte l’une des questions 
par Ceux 
quoi Américains et Soviétiques ne 
seraiem-ils pas unis ? » (pour résou- 
dre les lèmes du monde). 

* Présentant en des termes émus ou 
fermes, selon les cas, les th 

iétiques traditionnelles, M. Gor- jamais paru ea dif 

cuité, sauf un bref instant, quand on 
jui a demandé s’il parlait de ques- 
tions politiques avec sa femme. 
«Nous parlons de out », répondit- 
il, après une hésitation: quelque 
chose dans son regard soudainement 
un peu crispé montrait qu'il était sur 
li défensive, et quand l'interroga- 

l'URSS ? », M 
dit, après une nouvelle hésitation : 
« J'ai répondu complètement à 
votre ion; nous parlons de 
tout. » inc petite phrase lus lourde 
de sens qu'il ne peut s'il est 
vrai que nombre de dirigeants sovié- 

qui lui écrivent: « Pour-" 

- de dégel. 

tiques apprécient peu le rôle voyant 
et inhehituel en URSS joué par 
Me Raïssa Gorbatchev aux côtés de 
son mari. 

Le cas 
Eltsine 

Le seméro un du Kremlin fut 
aussi interrogé sur l'affaire _Eltsine, 
l'ancien responsable du parti à Mos- 
cou récemment limogé après qu'il 

eut dénoncé, entre autres, les len- 
teurs et les échecs de la <peres- 
troïka» (restructuration) : « Nous 
continuerons sur la voie de la 
« », Mais ROUS ne Saute- 
rons pas les étapes, a déclaré 

Gorbatchev. Nous ne permet- 
1rons pas l'aventurisme {sous- 
entendu de Boris Eltsine] et en 
même 1emps nous combations réso- 
Jument le conservatisme. » 

« Quant à ce qui est arrivé à Elr- 
sine, eh bien, en fait, c'est un pro- 
cessus normal dans n'importe 

sur le même pied les « démocra- 
ties » soviétique et américaine : 
« Je ne veux pas compter le nombre 
de ministres remplacés, même 
récemment, dans l'administration 
du président Reagan. » Ne 

Le dirigeant soviétique a-t-1l 
réussi son opération de séduction du 
public américain, ou du moins des 
«mass media» — déjà atteintes de 
gorbatchévisme aigz à Fi 

montré plutôt souriant et détendu, 
mais, sur le fond, il ne s’est guère ris- 
qué hors des sentiers battus et n'est 
pes allé aussi loin dans le souci 
d'ouverture ou de franchise que cer- 
tains attendaient ou le craignaïent. 
ss Gr lus opportun de rassurer 
ses coll : du bureau politique 
qe de faire un tabac auprès de 

américaine ? Il a, en tout 
: ces, utilisé une rhétorique 

veraine d'un Etat souverain »), sur 
l'Amérique centrale ou l’agriculture 
soviétique, il's'est aussi: retranché 

Mais en même temps il a affirmé 
. avec ‘énergie sa détermination à 
poursuivre dans la voie des 
réformes, Accroché au mur derrière 
lui, un tableau ca la Mos- 
kova couverte de glaçons. Un spec- 
tacle habituel en période de gel — ou 

Le pire n’est pas toujours sûr... 
BRUXELLES 
[Communautés européennes) 
de notre correspondant 

La stricte maîtrise des 
agricoles. l'accroissement de l'effort 

solidarité eu faveur des pays les 
moins riches de la CEE, le niveau 
des ressources à affecter à la Com- 
munauté et le mode de calcul de la 
contribution des Etats membres, le 
montant de la compensation budgé- 
taire à accorder au Royaume-Uni : 
sels sont les dossiers classiques, mais 
complexes, que les chefs d'Etat et de 
gouvernement des Douze devraient 
essayer de régler les 4 et 5 décembre 
à Copenhague. L'ultime = con- 
clave» que viennent de tenir à 
Bruxelles dimanche et lundi les 
ministres des affaires érnsères 
laisse l'impression, malgré une 
ambiance acide (mauvaise humeur 
de M. jacques Delors, irritetion 
antifrançeise de M. Giulio 
Aadreotti), qu’un compromis 

devrait être possible. « ep en 
se entent pas trop mal », résu- 
RM Jean-Bernard Raimond. 
« La situation est moins bloquée 
que ne le font croire cas ce 
mentateurs », ajoutait, Pun ses 
collaborateurs. 

Dans un milieu où l'on à l'habi- 
tude de raisonner en termes 
d'accord ou d'échec, une succession 
de réunions des ministres des 
affaires étrangères et de l’agricuk 

De 2 en PORTE QU Copanier — ce ne Sera possible qu’ 
gue dans le cadre d'un 
&lobal — à pu donner à penser, de 
manière excessive, qu’un véritable 
fossé séparait les Etats membres. 

Dans le domaine agricole, le 
conseil se divise apparemment îa : 

à partir du lundi 7 décembre 
Je Monde publiera les réponses 

au CONCOUTS 

_Lundi 7 daté 8 décembre 
réponses aux guestions 1310 

ardi 8 daté 9 décembre 
réponses aux questions 11 à 20 

ercredi 9 daté 10 décembre 
réponses aux questions 21 à 30 
Jeudi 10 daté 11 décembre 

réponses aux questions 31 à 40 
Vendredi 11 daté 12 décembre 
réponses aux questions 41 à 48 

Samedi 12 daté 13-14 décembre 
réponses à la question subsidiaire 

la production dépasserait un seuil 
te chaque produit. La LS 

la France, plus ou moins a, 
pu huit autres Etats entres Ju 

teut que les mécanismes É 
soient appliqués avec moins de 

que ne le préconise la com- 
mission. Leur appel au réalisme 
semble avoir ses fruits. Au- 
delà des di nces d'intérêts, per- 
sonne ne ch à se dérober, à nier 
la nécessité d'accélérer la ‘réforme 
de la politique agricole commune, 
mais Personne n0n plus ne fait 
pee de jusqu'a: di 

commission d'autre 
part, le doublement des fonds struc- 
ruse Lee ys du nord sont loin de 

. France, qui ue croit 
guère aux politiques menées par le 

es Thatcher pour réclamer avec 
force une compensation moins 

aussi élevée que celle décidée à Fons” 
tainebleau en 1984. La commission 
es mpie les autres États mem- 
bres, explique que ke 
pOur qu'ellé s0b réduire = fers paie 

PHLIPPE LEMAITRE.. 

‘ sident de la Commission éuro- 

‘Le pate Rôme, mointenant je 
politiques -er 

Le conseil européen des 4 et 5 décembre à Copenhague 

M. Jacques Delors: ‘ 
«On piétine» 

« Auil L'huG, Ps et ù 

"= de Copenhague sé présente. 
Le a CRT A PrÉseni ü 
bre à Paris, M. Jacques Delors, pré- 

M Dan. au oh PL 
pendant trois qu d Le Pare 
président Mitterrand, a fait observer 
que l'on avait « fair des progrès.au 

la Comminion =. à Les ‘grandes 
. orientations de. la Commission 
avaient été acceptées..[l me semble . 
que, depuis, on piétine et que les 

durciex Peut-être : . Positions se sont à 
est-ce parce Que l'on.se trouve à. 
quatre jours de ‘la rencontre à 
Chefs d'Etat et de gouvernement », 

: &til dit 

M. Delors a rappelé qu'à Fontst: 
çaise, «le ent Mitterrand 
avait réglé les querelles de fürdlte 

pe ‘et amorcé l'adaptation de Le. politi- 
que Pet commune ». « Ensuite, a j'ai proposé l'objectif 
1992, Le grand merci ee fron- 
séères, ensuite” les moyens Institu= 

tionnels pour'le faire. Orra modifié . 

financiers pour : tout cela » 
Comme on ii demañdait si un 

axe Paris-Bonn pourraït se dégager à 
M. Delors a observé : 

< Nous n'én sommes pas encore. là 
J'espère que ça vlendre-» 
‘AT “où Fou déplorait qi 

les travaux’ préparatoires à Copen- 
hague n’aient pas permis de 
« déblayer le terrain »,.on faisait. 
observer lundi que l'issué du conseil 
eu « dë] .de la_ volonté “robin dE chan des parie |ranse # des partici- 
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La stratégie présidentielle de M. Jacques Chirac 

Occuper.et arroser le terrain Des silences éloquents 
do Forum de l'Expansion, le _-ristes et chiraquiens. C'est le cas des RE î irac 'i : 

: 5 de ses : comportement volontairement M. Chirac n'ignore pas ces impa- 
Janvier le LH ministre. agriculteurs, dont l'UDF prétend M Rene ie rs Rte M Chirac le justifie par plu- tiencet mais clles lui parviennent 

conclure oette.série d'interventions défendre les intérêts, face à M. Bal- | je premier ministre a, eneffet,enre- sieurs raisons. D'abord, par Ia réfé souvent comme DD murnuré alténué 

s au.< Grand Jury RTL- ladur, dans 1e mutualisation du Cré- | gistré un indice des prix assez faible rence au principe. selon lequel le incapable de provoquer ses alarmes. 

», le 31 janvier. Ce sera, dit agricole. L'affaire u'est pas ter- | pour lui permettre de tenir san pari gouvernement ne fait que sou travail De sureroil. il continue d'estimer 

doute, sa première «presse minée, M. François Guillaume. | sur l'inflation, mme diminution qu'il ec que ses résultats positifs sont un qu'aucus élément fondamentale- 

coincé entre le marteau et | juge CNRC ES a Prnenese aboutissement normal dont il ne ment nouveau n'est veau qui puisse 

À a du mal à préserver les | du nombre des Y'arresia= convient pas de se glorifier. Ensuite, le convaincre de modifier sou plan. 

intérêts de M. Chirac — et les siens | tion de Max Frérot, en qui la poli que dans tous ces domaines rien Ses adversaires, considère-1-i, sont 

Bt il ï toujours paralysés par l'inconnue de 
— dans ce conflit révélateur | voyait le dernier « ibicr» n'est jamais itivement acquis, 

: ï j TAelion récte encore cn ü te ne tout es peut être éphémère Ja candidature de M. Mitterrand à 

--fones. . démantèlement de quelques réseaux et qu'il serait 1éméraire de crier vio- l'élection présidentielle, qui obère ka 

| de naromalistes comes ct basques, le joie dès sujourd’hui. La comjonc- présentation d'un programe de 
Les succès obtenus par le premier | succès de la majorité à l'élection ture économique et sociale est insta- rechange. Ses concurrents s'adres- 

ministre, ces derniers jours, sur le | cantonale de Marseille malgré les be, je terrorisme peut toujours SEnt surtout à la fraction la plus 

: plan économique comme dans la | entraves du Front national, et enfin Lérver de d bles i conservatrice de l'électorat majori- 

. M Chirac occupe confrontation avec Flran et dans le | la libération de deux otages français ane cantonale ne fait pes le prin taire. 

né néglige pañ, non plus, de l'arroser, domaine de la sécurité, devraient au Liban, ce qui porte à sept le oem temps. et surtout 1rois otages sont Le premier ministre est égale- 

pour ‘que ‘les “opérations ne sofent.: Cie on 2 pu le voir dernièrement provoquer une amélioration de sa | à des face oujours détenns par leurs ravis ment convaincu que opinion pabli- 

déclenchées qu'en janvier. L : tions lbenaes syant reconvré Ia seurs me dans ses profondeurs perçoit 

achete 
liberté depuis le 16 mars 1986. F bien pre du gouvernement, 

: de ‘et les siens n° *_ faveur dela Corse, de la Lorraine et a déjà enregistré un progrès de son , 4 k 

député de Lyon et non pes. 8 la Savoie. Cet toage intensif des _ iuage prévidentiel, qui rene néan | Voilà an p sanez impec PRE ie ses robes où vos détieuhés, File se 

aient. jemai Les eu d atouts que donne Pexercice du pon-  méins, nettement moins bonne que soumant, es isposé " ien compte, selon Jui, de 
rs jamais songé. Les amis de voir Ïr “Gi sont & le de MM. Mit it R PP es Lo mens AHpORÉ Au Sort Sen 52 mocès sans qu'il sit besoi de 

: té, comme Toutefois, la plus récente enquête de | Grec. Or M. Chirac a refusé de  Bramble», au grand désespoir de “ui faire un dessin . 

BVA, à parahre dans Paris-Mzich, | céder à cette tentation et il] a Certains de ses partisans. Quinc à jee nt Reus ns 

D , dont Hs savent VAL no PE ee rt repoussé les invitations de ceux de … être prolixe pour lou le reste. 2 Témer — de « rassembler tout 

Le Sms Je in dd (çures disques, puis sur lesautos), combinée avec un recul de 2e a qui EY porn En & ga » et de présenter alors aux Fran 
mois de janvier, du Son inter- 

Le premier ministre entend se Conteair 

ré es inter. jes ministres-UDF s'interrogent sur M. Barre, met les deux rivaux à €82- | conformer — on ï dire se re Sais + à la fois un programme ef un 

vention dans la précarspegne. : .!. Jerôle qui leurest dévoln. M Pierre Uré (37 %) comme «présidentis- | crampoaner — à la ligne de conduite les impatiences Se is Cote 

M. Ci, qui doit parler. du rôle Mébaignerte, mivistre de l'équipe bles ». qu'i s'est en acceptant LS Beaucoup de ses amis lui repro- En attendant, silence donc! Et 

de L'Etat dans. la cultare,et dans la Sent, président du CDS, est celni «et encore join de voir le fonction de premier ministre,  chent, en effet, de ne pas exploner «voilà Justement ce qui foi que 

commusicétion; Je mercredi .-dimontre, en privé, le plas d'iritæ jeté de Lyon transformé laquelle, le plus longtemps possible,  Givantage à des fins politiques = et voire fille est muelie», comme 
2 inbré au: foruri : = per Bou en voyant Ke premier ministre et, È pu e Su y évet en a électorales — les ARS positifs dirait ”, 

l'hcbdowadaire - Téléramz, : “aura. es siens occuper eus façon son sec ge Dour lui et pour ses amis, dé mnnes, lee Achees 2e le tube us mn ANDRÉ PASSERON. 
oops ii “ns e me tt ds, 4 davantage d'agence qu'on ne | tent pas plus que ne le grisent les Ds aimeraient cn Jos ro 

cours d'un voyage dans le Nor Cestaipes catégories privilégiées l'aurait cru se mettre en marche, succès on que les pressions ne le : 

Fade-Culls, ls 7 t 8 écenre, de l'électorat, majoritaire sont ©. convainquent Elo Les acts du proie mini 
k prendre, part an t'entre majo- RER TN As ee . PATRICK JARREAU. M. Chirac a mème demandé aux tre. Ils se demandent si, en Se consa- 

(Publicité) 

L'ESPAGNE 
.EN TRAIN 

sans limitation de 
kilomètres pendant 8, 15 ou 
22 jours dans tous les 

RE Dome crant exclusivement à la gestion des 

possible et même, pour éviter toute affaires du pays, M. Chirac ne laisse 
Son. de au Miomun. pas le champ trop Hibre à ses adver- 

paie saires socialistes ei à ses CONCUTTENTS 
. Jean- barristes. Les premiers, font-ils 

ü ont refusé les so "entarquer, Be se privent pas de criti- 

licitations des journalistes  Quer le gouvernement et son chef, et 

- Logement gratuit 
sieurs reprises, s'est déclaré per- de livres et de publications por- 

, contre la diffusion Et pour d'exem ils ne s’attirent aucune riposte. Les .Jou 

NE Fu . les, applique à son candi- desquels M. Pasque entendait ke pd ap ode seconds occupent un terrain laissé trains intérieurs du 

L D Ma een ‘dat à l'élection présidentielle ses lutter. otages par un propos assez bref qui IrOP souvent vacant par un insufti- espagnol RENFE 

Le-premier ministre pourra ä à je davantage du «rapport de sant acivisme du RER. Les coneilr E 450 F 
apporter des précisions. sur les. | fin de mission » que du discours cha- lers généraux et régionaux de ce A PARTIR D) 

succës obtenns, et sûr Cœux. qu'il . leureux et émotif, Et c'est senlement mouvement n'ontiis pas été dis- . De 

en cédant à une impulsion non maî- suadés d'organiser nne manifesta- Renseignements : 

trisée qu'il s'est laissé aller à tancer tion de la même nature que celle que RENFE 
Le Monde pour démentir qu'une ran- M. Barre vient de présider à Tou- 1, av, Marceau, 75116 PARIS 

it été versée. louse ? TEL 47-23-52-81 

Bientôt Noël 
(offrez un Organiseur Il) 

Incidents au conseil général 
du Val-de-Marne L'HISTOIRE 

UT AE CIE 
RE | 
PT 1414 : a e e 

Var pa We En Psion Organiseur Il 
: ALI E En en even = |La petite machine géniale, 

A n 
PÉRIT 
HE 

et en affichant qui, quand et où. Très pratique pour ceux qui 
ont mêle et une choses à faire dans Ja journée. 

[ C'est une horloge et un calendrier 
& affiche jour, mois, année, heure, minute, seconde. 

sonnes toutes les semaines, tous les jours ou toutes les 
rien. heures. Avec lui, vous n'oublierez plus jamais 

tf C'est une calculatrice 
Précision à 12 chiffres. 10 mémoires. Fonctions financières 

Lu ee RE madebolpe  v AA 0 

es 5 $ , avec manuel en is et garanti 

De cette superbe Ci ILE trage- un an. ll est en vente ds les PNA, les NASA, A 

PTT l’o LE HET Cest programmable la Règle à Calcul, Duriez et dans d'autres magasins. 

: 4 k | mgreb pires à type BASIC go goto, en, Pour le nom de votre point de vente le plus proche, 

marbre antique, on a surtout UE) | ALES 8 MAMOYE ct one au Di. os ie MS appelez Aware au 45.23.2112 (ID lignés groupées). 

qu'elle fui la maîtresse de Napoléon. 

REA I CE UTP | 1 C'est petit (mais cest génial) 

les événements politiques CI LL PR] PUBLICITÉ LITTÉRAIRE dE Se mené ÉD Eur Ent a à pate Tél. (1) 45.23.21.12 
“Prix généralement consiste Auase est une marque deposée. 

Re da me en rm: 
PR SSD TS 28 19 e AnBm Oumage SE LD 22 15 26 à Dario SN 16: 6 29 1 Aou ME Vans ECA 7 17 68 NE »Sperter Maptet Bertin % 5 :” à Conan Bol 101 Eee DOME 

RS mn TS SUR A 0 24 8000 à Le EF 7 GBA 3 a Lou D 1027 28 © Mare Caboe ER 22 a Se ans Damme oi € £1 11 
s Muey Dec 353 35 40 10 e Route pce Mecque 40 NZ (I © Me Secbone 50 66 34 2° = Mae Cm 676 36 » Romans BQ 2 07 36 % ÉTEPIE ST EU ENT 

À on Phone 54 25 2220 e Tatsune Sonbiron 8 2 64 29e opt Fe 29 5 55 » Pammitn Da Déc 25 2828 © © Yance 5e © % 1 
asser des classiques aux romantiques. 

Renseignements : 

. L Guy Dumur, Le Nouvel Dhsesvateur 45-55-91-82, peste 4356 
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Politique 

La réforme de la Bourse à l’Assemblée nationale 

La fin du monopole des agents de change pen Vu. 
Les députés devaient adopter, mardi la création d'an Conseil des Bourses de valeurs HR 

1= décembre, le projet de loi sur les Bourses de qui remplacera la Chambre syndicale des agents È 
valeur. La majorité et le Front national se sont de change. Composé de dix membre élus par les 

sociétés de Bourse, d'un représentant des sociétés 

D US res 

Le 26° Congrès du Parti communiste français 

Le temps des «gardes rouges » 
26° congrès du Parti communiste français 1 est probable que M. Georges Marchais sera 

réélu, pour ka cinquième fois, à la tête du parti 

dout la direction connaîtra an large renonvelle- 
ment, De nombreuses dékgations étrangères 

« Nous venons de décider, en 
adoptant la résolution du 
25 congrès, qu'un communiste, une 
Jois la décision prise, peut, s'il le ha r 

, conserver Son Opirion et La 
défendre dans sa cellule et les 

qui venait d'être réélu pour la qua- 
trième fois à la tête d'un parti dont il 
a officiellement pris la direction 
1972, ajoutait: + Une seule règle, 
finalement, s'impose à tous : le res- 
pect de la volonté majoritaire, le 
respect des décisions prises démo- 
cratiquement par le parti tout 
entier. Encore une fois, insistait-il, 

7  transiger sur celle question serait, 
implicitement ou explicitement, 
Jeter les bases d'une organisation en 
tendances. Le congrès s'est prononcé 
clairement sur ce point : c'est non. » 

démocrate du parti de la révolution. 

Il n'empêche que, dans le même 
temps, la direction du PCF se déciz- 
Trait assez forte pour accepter dans 
ses instances trois « camarades » — 
MM. Félix Damette, Pierre Juquin 
et Marcel Rigout — en désaccord 
profond avec le secrétaire général. 
Dans un qui ve supporte pas 
enaile Lietne Gi cacleus de 

la Place du Colonet-Fabien pre 
naient, ainsi, la responsabilité de 

marier la carpe et le lapin. 

L'équipe de M. Marchais s'était 
donné trois ans pour réussir son pari. 
Celui-ci était à détentes multiples : 
reconduire les brebis éparées dans le 

droit chemin, arrimer le parti ferme- 
ment au « nouveau rassemblement 

populaire majoritaire » — politique 
d'union « à la base » se substituant à 
la politique d'union «au sommet » 

illustrée par le commun 
de gouvernement de La gauche — et 
préparer, dans de bonnes conditions, 

tant le 26 congrès que l'élection pré- 
sidentielle. 

A bien des égards, ce pari a été 
parfaitement réussi puisque le secré- 
taire à l'organisation, dauphin pré- 
sumé du secrétaire général, 
M. Jean-Claude Gayssot, peut affir- 
mer que + le parti n'a jamais té ni 
aussi fort ni aussi uni». Les faits 

ils à cette conftance ? 
Alors qu'aux élections législatives 
du 10 novembre 1946 le PCF était le 
premier parti de France avec 
5 489 288 suffrages exprimés, soït 
28,6 %, le 16 mars 1986 l'extrême 
droite faisait jeu égal avec lui : 
2740 972 voix, soit 9,78 % pour le 
PCF. En l'espace de te aus, 
mis à part là parenthèse de 1958, le 
PCF est passé de 166 à 35 députés. 
Jamais aussi « fort ». ! 

Les cadres qui quittent le parti 
aujourd’hui cet: ca vérité, des 
chiffres d'adhérents qui sont fort 
éloignés des communiqués de vic- 

Plus « uai » que jamais? À n'en 
douter, le congrès, au travers du 

Vote de la résolution finale, va 

se prévaloi 

DHab tourrant AMDRr dE 97%; 00 
98 

Le PCF est tellement « sni » que 

être di 
Un nd un seul siège 
encore au comité central, 
M. Dametie, sans espoir d'y être 
réélu. M. Rigout a donné sa démis- 

sion en janvier pour protester contre 
l'utilisation du mot «+ liquidateur », 

propre organisa- 
tion, — M. André Lajoinie en 
l'occurrence — ne ait " 

PROPOS ET DÉBATS 

M. Queyranne (PS) 

M. Malaud (CN!) 
« Démagogues » 

Dans sa jetire hebdomadaire du 
25 novembre, M. Phiippe Malaud 
dénonce le rapport sur le racisme 
remis au premier ministre par 
M. Michel Hsanoun comme « l'un de 

Attention ! 
Au cours d'un débat public à Com- 

piègne, le lundi 30 novembre, 
M. Alain Juppé a lancé un avertisse- 

assisteront aux travaux des quelque mille lait 
cents délégués dont celle dn PC soviétique 
conduite par M. Ligatcher, samêro deux à Mos- 

r ; ce, si les deux premiers 
des partisans dans le forte- 

nombreux sont Ceux, surtout 
les élus, qui ant déjà rejoint 

deux autres. Ïi n'en demeure pas 
moins que de militants 
restent dans l'expectalive et que, en 
tout état de cause, une écrasante 
majorité de l’appareil place sa 
confiance ct sa fidélité dans 
l'actuelle équipe dirigeante. 

je 
mn 

du-Sud, qui pourront se prévaloir du 

fédérations de la Haute-Vienne et de 
Meurthe-et-Moselle. Le direction du 

ot pr probs- mener le 25° est 
bis qu'elle domnecs la more de 

réduire au plus vite le dernier carré 
de cette contestation interne. « 

L'ombre de M. Juquin hantera 
probablement les tra où seront 
réunis quelque mille huit cents 
congressistes. La direction du parti 
aura beaucoup de mal à chasser des 
esprits celui qui mène une course 
poursuite dans les avec le 
candidat officiel du PCF. M. Lajoi- 
nie, qui s'était juré d'ignorer cette 
concurrence au point d'affirmer 
qu'il n'était « pas », De 
cesse, lors de chaque réunion publi- 
que, de tenter d'exorciser le Théno. 
mène Juquin, « élément de la cam 
pagne anticommuniste ». 

Si ces attagnes classiques que 

nee laissent différents 
bon nombre de militants rodés, elles 
pourraient avoir plus d'écho Lin 
les cadres nouveaux millési 

Le renouvellement profond des 
cadres dans HRRrareae nr nr 
va marquer le parti u- 
sieurs années. Certes, les enjeux de 
pouvoir feront disparaître ou appa- 
traître tel ou tel dans le « gouverne- 
ment» ctles » commu 
nistes, mais l'arrivée en force de 
ceux que les contestataires appellent 
les gardes rouges » ou les 
-< Khmers rouges » aura plus 
uses sur la vie du parti pro- 

Méconnaissant, au grand bonheur 
de la direction. l'histoire récente du 
PCF et sa participation au gouverne- 
ment entre 1981 et 1984, ignorant 
l'histoire plus ancienne du parti, qui 
fut le premier de France, ces jeunes 
cadres, mâtinés de geuchisme, sont 
prêts à tout, même sur le plan élec- 
toral. A force de purifier les rangs 
du PCF, la direction risque d’appa- 
raître sous-peu à ses nouvelles 
recrues comme gagnée par le réfor- 
misme. 

OLJVIER BIFFAUD. 

# M. Ligatchev à Paris. — 
M. Egor Ligaïtchev, membre du 
bureau politique du Parti communiste 
d'Union soviétique, secrétaire du 
comité centrai chargé de l'organise- 
tion et de l'idéologie, est arrivé, lundi 
30, à Paris. 

Le numéro deux du PC soviétique, 
qui doit assister au 26* congrès du 
PCF, du 2 au 6 décembre, a été 

per M. lakov Riabov, ambassadeur 
d'URSS en Francs. 

CUIR 

ROTTENBERG Frères 
SARL su capital de 150000 F 

Créations — Diffusion 

SR. 642 021 265 — AC. B Paris 

Hmport — Export 

xs des |: 

de la France — insuffisante capi 
sation des professionnels de le 
Bourse, institutionnelles 

velles sociétés de Bourses, au 
Conseil des bourses dont la composi- 
tion lui fait craindre le remplace- 

ment d'un monopole de droit par un 
monopole de fait. Comme 

Dounyère, il 2 

pour sa part au 
nom du groupe communiste 
M Combrisson 
« Les privatisations ont encore. 

férend n'avait opposé le 
rapporteurs RPR et UDF-barriste sur Ia question 
de savoir quelle compétence juridictionnelle 
(administratire on judiciaire) doët avoir à connaf- 

‘ tre des recours contre les décisions prises par le 
‘Conseil des Bourses de valeurs et la commission 
des opérations de Bourse. Le ministre, M. Cha- 
vanes, a demandé la «réserve» sur l'article S du 
projet qui traite de cette question et que 
MM. Auberger et Clément comptent bien ames- 
dér pour permettre à l’autorité judiciaire d'être 
éventuellement saisie. 

La course à l' La 
C'est de les arréer et de 

développer 

La discussion budgétaire | Et 

Les sénateurs moins sévères 
que les députés pour le minitel « rose »… 

hu. sk Le Sénat a adopté, le 

get annexe des postes et téé-. 
communications et ceux du 

s'est prolongé au palais du Luxem-. 
bourg. La solution, retexme par les 
aus nest 53 0e À PE da 
sr , les sommes payées : 
à des fournisseurs de services à 

par le 36-15 n'a pas soulevé un À enthousi retraite 
au palais - du - 

Laxembourg. Pour M. Hesri Torre 
(RL Ardennes), rapporteur de Ia 
Commission des finances, la formule 
retenue n'est <a opé- 

rante ». Selon lui, une i 
tion contractuelle s'impose. 
M. Gérard ministre délé- 

ARS Den us un taxation. 
transfert des i du 
36-15 au 36-14 ouvert aux seuls 

développement de messageries à 

revanche, M Michel Colloques e, M. 
(RPR, Paris) considère que le pas- 
Sage au 36-14 est seul susceptible de 
mettre fin à cette situation. . 

Les socialistes, qui avaient voté 
contre cette initiative de l'UDF au 

Pour leur “ des ML Louis 
Perreiu CRTC, cou ture 28 

Concurrence daus ce secteur, elle ne 
sera pas cffeclive cette année, 
comme M. Favaï imiti 
ment soubaité Le gauche demeure 
hostile à cette perspective. 

André Seine- 

diffasés 

totalement les télécom 
É . à e, 30 norembre, jes crédits du bud- _municetions et les démanteler. 

catier : le Sénat a, 
ca effet, rétabli le titre relatif aux 

pulation (Je Monde du 30 octobre). 

: Edncation : 
"Je défi de l'an 2000 
Trois mots doivent de 

répondre au défi de lan 2000, 
estime le ministre de l'éducation 
nationale : « décentralisation, 
modernisation et information ». Il 
faut « miser sur la valeur ajoutée 

fmellectuelle », ao rat de 
ixer comme principe à l'égard de 

Pi :«<N £- ie ri privé « NE favori- 

Momory considère que 
«bon» budget, à défaut % tout 

là loi de programmation qu'il s0u- . 
-baite pourra mener à terme ee, 

celui du ministre de l'éducation 
vationale 1988 permet. de. 
répondre à l'exigence ‘qui veut 
-qu'éducation et formation soient la 
« priorité » des années à venir, selon 
le rapporteur de le js des 
finances, M. Jacques 
Haute-Marne), tandis que son collè- 
gue des affaires M. Past 

CLR LR 
Pr à men 

“a Mamums 5 
Usa 2 Ge 
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FORMATION CONTINUE 

COURS INDIVIDUELS TOUTE L'ANNÉE 

COURS COLLECTIFS DISCONTINUS 

2 fois 2 heurts par sem
aine, SUT 10 semaines 

Allemand, anglais, arabe, chinois, espagn
ol, fran- 

çais pour étrangers, italien, jap
onais et portugais | L’ORSTOM reproche à M. Kohler 

. ses « convictions politiques » 

eur général de FORS- de rec
herche à l'Institut et sc réfère 

PRÉPARATION À L'EXAMEN 

à ses trevans- 
. DE LA CHAMBRE DE COMMER

CE BRITANNIQUE 

A partie du 11 janvier 
1988 — 50 heures 

ECCIP 

Ecole Commerciale de Ja Chambre de Commerce et 

d'Industrie de Par
is 

isent, 75015 Paris 
3,rue 

Tél. : 43-20-08-82, 
postes 455-457. - Métro 

à son devoir 
impliquant PORSTOM dans un 

structures sociales g 
rératlobietde à qui sort du cadre mis- 

publications Tnuriques 
de son de one E

r 
” 

es » Dans cn enprt ée décidé peures à 17 heures mu 

garer ds in 1
987 ce type ne as décembre

 saut 

ane érades en Nouveïle Calédonie. » 

| démocratie» (élements de sociolo- 

me gone ne Lu
 Nav 

Tisatot français 
dia Jacques AM

ALRIC: itel 

" vnie), qui Cst En 
uneprse | 

logue avec vo
us SUF min 

COVOQUE de Fo do ce tertiaire. Es ee ht GORDUI, les otages etFIRAN 

ones rt 3b15 TAPEZ LEMONDE 
puisque M. Kobler faits 
qualité de directeur fait état de sa 

88 
Tous les supports de communi

cation 

et d'exposition y seront
 exploités: 

l'image, la photographie, le film, 

__ la vidéo, l'interview de 
personnalités, 

ie 
| 

des débats, mais aussi des
 procédés 

er ne ap Je ser ee POS Le résbit de +R 
| 

de reconstitution d'espace en trois 

Re ane: 

dimensions, des maquettes
 statiques, 

; L ST ‘animées, des hologramm
es, des mani- 

| pulations interactives sur ordinateur. 

SL — Chaque année, le SIA, en
 devenant 

à | — un lieu de rencontre, permettra 

Iona 
de faire le point 

° | sur l’évolution 

des diverses 

réalisations, en 

recevant les 

$ moins SÉTE 

Œle minitel -: 
v: 

He ue 
Un nouvel espace po

ur les 

maîtres d'ouvrages 
qui parient 

sur Parchitecture. 

Le SIA est ouvert aux 
maîtres 

d'ouvrages publics et privés, muni-
 

“e publics spéciali- 

cipalités, villes nouvelle
s, sociétés 

7 séset le grand public 

d'ingénierie, entreprises, 
écoles directement concerné par Son loge- 

| d'architecture, éditeurs et orga- ment, Sa commune, et la qualité 

nismes professionnels 
qui veulent... des réalisations. 

itecture 
présenter leurs réalisations et pro” Le SIA est placé sous le haut

 patronage de 

jets récents ainsi que leurs solution
s Paul Delouvrier - Jean Bousquet - Jacques 

Chaban-Delmas - la Caisse Nationale du C
rédit 

pour améliorer la qualit
é architecturale. Agricole - Jacques Floch - Alain Lamassoure 7 

j 
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aux visiteurs d actualiser leu
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Alain Sarfat 

DR me _ 2 0:50 af Jacques Lihnene 
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et aimer Claude Vasconi - 
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Socié té 
Au procès du GAL 

devant les assises des Pyrénées-Atlantiques 

accusés d’un des plus sanglants 
attentats perpétrés au Pays basque 
français depuis fin 1983 par le 
Groupe antiterrcriste de libération 
(GAL). 

Le 25 septembre 1985, vers 
21 heures, deux hommes faisaient 
feu contre les consommateurs d'un 
bar de Bayonne, tuant quatre réfu- 
giés basques. Les tueurs, dans leur 
fuite, étaient rapidement rattrapés 
par des passants, bientôt suivis par 
une patrouille de police. Quelques 
instants avant leur interpellation, ils 
parvenaient à se débarrasser de 
leurs armes au-dessus d'an pont 
enjambant l’Adour. 

Pierre Frugoli, vingt-deux ans, 
passait rapidement aux aveux : avec 
son comparse Lecien Matt&, qua- 
rante ct un ans, ils avaient été 

pour 
basque» qu'ils tueraient. En cas 
d'eanuis, l'impunité leur serait assu- 
née, rai précisé le représentant du 

Lucien Mattéi, sorti quelques 

commissaire de police à Bilbao, dont 
le nom apparaît dans d'antres dos- 
siers du GAL (le Monde, daté 19-20 
avril). Frugoli n'a pas reconnu for- 
mellement le sous-commissaire, 
mais a admis qu'il « ressemblait for- 
sement » à un des hommes que lui et 
Mattéi avaient rencontrés à Saint- 
Sébastien, 
avant la 
avec qui ils avaient Organisé l'atten- 
tat 

Une « révélation » qui corroborait 
l'enquête du quotidien Diario 16 de 
Bilbao, assurant que ce jour-là Mat- 
téi et Frugoli avaient bien séjourné à 
l'hôtel Orly dans la capitale du Gui- 
puzcoa en compagnie du commis- 
saire Amedo Foucé et d'an autre 

policier de Bilbao, M. Michel 
minguez Martinez, d'origine 

française et qui servait d'interprète. 

Manque 
de réciprocité 

Le président de la cour, 
M. Gabriel , invitait alors 
la défense à présenter ses conclu- 
sions aux fins d'obtenir an complé- 
ment d’information. Et on apprenait 
que le jnge d'instruction de 

h qui 
s'était rendu il y a dix jours à, 

uarante-huit heures | 
de Bayonne, et 

Manifestation de policiers a: 
ri 

tion du commissaire Jobic 

Une délégation reçue par M. Pandraud 

FE. son 
tisme aggravé 
Ie décembre), me de vives 
réactions au sein de la hi js 

bre, à Paris. On notait nne émotion 
parmi les inspecteurs de la 

ie division de paie judiciaire 
(DPJ) dont M. Jobic était le chef 

poupe spécialisés dus le Ne 8 a- 
& délits, opérant dans les 8, 16 ha 

et 17% arrondissement de Paris. 
A l'issue dus re u d 

presse tenue secrétaire ds PAT des re g* 
Syndicat commissaires, 

M. Daniel Dugléry, * à Île 
assistait M. Fi: e Ts 

ï 
ë 

Jean 
secrétaire général du Syndicat patio- 
nal autonome des policiers en civil 
(SNAPC), quelque trois cents poli- 

Gers, en WA] des commissaires 
lice, se sont rendu en 

de voitures fau ministère de 
, OÙ ils ont remis une péti- 

tion de soutien à leur collègue, 
M. Yves Jobic. 

Reçu par M. Pandraud 
M. Déniel Dugléry à annoncé, à s 

ME 

depuis 

Lundi soir, la Fédération auto- 

Tant que les premiers dk 
dans fs campagnes et que les 
seconds étaient maîtres des villes, :l 

rer en Givi — ce 
régularisation 
ancienne, 

ver des tensions néfastes entre 
Police et justice ? » 

T1d Monde .4a plus eu plus exacerbée rs ‘ misation 

L'affaire ne date pas d’hier, maïs 
M. Régis Mourier, direc- 

nationale, a, 

une ratique 

"la fièvre est 3 

j n'était ae 

Ë 

pl ji jf j $ Êré l | He 
Ft $ Éé 

Après son audition 
par le juge Legrand 

Le secrétaire général 
da Syndicat 

des travailleurs corses 
est remis en liberté 

jani, interpellé, 
28 novembre, à Ajaccio, et trans 
à Paris pour y être entendu tundi par 
M. Michel Legrand, juge d'instruc- 
tion chargé du dossier sur l'assassi- 

re a are par = gendarme Guy L un 
commando de l'ex-FLNC, a 6t€ 
remis en liberté après cette andition. 

Confronté à um témoin qui affir- 

_ revenu Sur - déclarations, i 
Trojani a pu faire qu'i 

était à Nice a moment de l'attentat 
(le Monde du 1x décembre). 

RTE une 

e isù un 

Cipprieni, Régis Schleicher, Joëlle 
Aubron et Nôthalie Ménigon ont 

entamé, mardi 1° L une 
grève de la fairn flimitée. Selon leur 
avocat, Me Bernard Rippert, les 
détenus formuleraient deux revendi- 

moës plus tôt de prison où il venait Madrid avec son collègue pour | nome des syndicats de police = 

de purger scize ans de peine pour entendre M. Amedo Foucé, venait CASE) a été reçue en audience par Autribunal de Paris . 

RE CE Ra sp Ne A ee in . 
Fais à Ge ea vous À Bayonne mana outre ui DAS, ui ere 2e prononce ps Les faux malades de la conscription 

RER CC nl TE sous. Entendant la fusiliade, il Praha an dy dans les villes cù la police à compé d'un épileptique. Il en décrit les ce délit de feux certificats, ce Quant eux certificats, Hs étaient” 
s'était nent éloigné de crainte Boslé, qui a eu à connaître des | 4m». « La gendarmerie, it avec vue d'obtenir dispense, axemp- … réelisés sur des documents à en- 
d'en être désigné comme lun des neural du GAL. l'organisation de M. Deieplace, poses des médicaments tion, réforme ou report du service tête d’hôpiteux de l'Assistancs 
auteurs, | tenu de son passé. yiner-qe _. L Le de sBires à son traitement et pré- national par fraudes ou manœu- publique ou de médecins, subti- 
Telle et la version de Maté, dont pr présent ; pet contrôler la police nationale ? J..} en RE CPP Or tent des Mr leur sort  Esés à l'occasion de remplace- 

avocats devront expliquer com- obstacle à la justice françs le pouvoir après réflexion ments. 
ment du san, un poupe rue ide Ps 3 pt En de Lu code de re pénale, és ce ni Dance (Pur notions s'est occordé le tune. Chaque jeune appelé avait son 
tique à celui d'une des victimes s'est éterbiunt T'ENAS force ent de | M JMSe diteMTiOn ne saurait Goes ai ne see uen En 1984 et 1985, äs ont ét Mot Pour tenter d'échapper au 
trouvé sur sa chaussure, allant te nid eee dans quel comexte Il agit. 188 D ein ot de faux épileptiques ou de faux Service national, et certains 

four nd Go que Mai pe pur | M pion ee | 2 = ce pu à cet 
Mais à Tandience de lundi, la en ce qui concerne le GAL. tre une artificielle guerre des craignait de laisser sa mère 

cour d'assise s'est aussi intéressée * nie ce jeune homme, qui effectue ses SLT Gosse Un her EEE fece-à be ue violent. 
R dans la nationale et à aggra- trois jours»: fl souffre d'une a : D’autres voulaient continuer à 

Dr ee bien moins œuise Daniel Cohen, en fuite, leur ais jour faible, poursuivre leurs 
traduit per le désir de Conseëlait d'aller voir ce praticien . études, gérer- une- entreprise à 
ne pas effectuer le service natio- ©t semble avoir joué un rôla dans  béine naissañte. ou. simplement 

Le rat souvent eccompagné fa fabrication des dossiers médi-  conserver-un emploï obtenu difff- 
Ce médecin si | ÉLUS LE GRAND RÉCIT 

TA DE NOTRE ÉPOQUE 
années d'actualité: aujourd'hui de 
notre temps. Celle que vous raconte 
réaliser ce livre, «le Monde» a 

Les archires du « Monde » : 
l'histoire. Noire histoire. &le de 
« L'histoire au jour le jour » x Pour Le Monde L'affaire Radio-Nostalgie ‘|. © Le typhon Nina à fait plu- 

siours centaines de morts aux Phi- 
fouillé ses archives et sélectionné, les complétant à l'occasion, ses articles les plus ifs, I] a , o 
également établi des chronologies précises et pratiques rappelant, année après année, le cours des La ° 47 | éppines. — Le typhon Nina, qui a 

Événements mondiaux et “français L'ensemble P'aé tllusuré de cartes ori et de portraits des chambre d accusation de Lyon à rejeté En PRIS _ 22. e& 
. , u moins la demande de liberté de Pierre Alberti principaux acteurs % « L'histoire au jour le jour», c'est un volume de 864 pages vous racontant da 

grande fresque de ces quarante dernières années. Un pee pan EN ir où redécouvrir 
débuts de la IV* République, le maccarthysme, les événements parfois oubliés d'un passé si récent : les comme un soutien moral an magis- ) 

la désialinisation, la prise du pouvoir par Mao Tsé-toung k Un ouvrage essemiel pour LYON . trat instructeur. ou disparus. Les dégâts matériels 

PForigine des situations Pactuelles : la dission de l'Europe. la naissance du siers-monde, 1 débuts de De notre bureau régional R B, sont très importants. 

Marché commun, les prémices du conflit Moscou-Pékin k Un ouvrage important qui permet de rerirre 
le climat d'une époque : il fait resurgir les commentaires du moment, explique le mouvement des idées Ls d'accusation de la 

ÿs cour d'a; de Lyon, idée par et rappelle els événements, films ou quels champions sportifs un peuple se passionnait 

alors à « L'histoire au jour le ee un de référence à conserver dans sa bibliothèque. 
Pour y reltre, par exemple, les principaux éditoriaux d'Hubert Beuve-Méry, qui signait Sirius, ou le 

fameux «La France s'ennuie» de Pierre Viansson-Ponté, écrit quelques semaines avant mai 1968. 

Mec Michelle Pougnand, a 
confiné, un arrêt mardi 

Publié en brochures en 1986 
sous fa direction de 

Daniel JUNQUA et Marc LAZAR Nostalgie et le 

L'HISTOIRE AU JOUR LE JOUR Connu pénis def d M LS 
sort aujourd'hui en un volume unique déric d'antenne, 

magnifiquement relie. 
Format 24 x 32,5 cm - 864 pages 
dont de nombreuses illustrations 

en couleurs. Index ei table 
des matières détaillés. jetant La demande 

Préface d'André FONTAINE Fe AE Ribeyre et Anne 
Ecrilard, avocats des trois incal; 
la cour n’a pas suivi le parquet 

ment sous contrôle judiciaire, 
comme l'avait fait précédemment le 

Cette décision de la chambre 
d'accusation s'appuie sur le fait que 
M. ct M Alberti ont jusqu'ici 
refusé d'être entendus sur Le fond et 
que les déclarations de M. Coste jus- 

(pés. 

nie mue pachare le ec OELe Œuvre une k 

nelle. En application de l'article 223 
du code de procédure pénale, {a L’HISTOIRE AU JOUR LE JOUR 

! vuotaron Le Monk LE. 
227, bd. Anatole-France 93200 ST-DENIS <748.21.60.21 
ALLER CAMES TU ETC A SO PRTETRTI 
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ENVIRONNEMENT 

ee pere M. Madelin pose des conditions n$elénänts ont se prononcer ; ni 
orisation » de leur métier au redémarrage de Superphénix 

d'aue ln FEN Le «a, * dirainés de litres à l'heure. Les application des pricipes € Krasucki attend que la FEN, les « querelles cotégorielles » et pasés 

sn + s'adresse anx à contrôles successifs menés par les le dossier justificatif présenté 
(le experts ont permis de montrer que par EDF - certaines exigences (con- 

catte fissure, qui mesure 460 mille Si et dispositions pratiques) 
mètres de long, n'érait pas la seule, relatives + au déchargement du 

‘et que d’antres, qui n'avaient pas combustible sans barillet soient 

traversé la paroi de le cuve exis  saélsäites dans des cas très impro- 
taiemt (le Monde da 28 octobre). bables où celui-ci pourrait être 

Une enquête est en çours pour A certe fin, le ministre estime que 
déterminer l'origine — métaliurg Re 
que, chimique où thermique — sera mis à At mener une 
ces défauts qui empêchent le redé- no de nception d'un: tertun 
marrage de . Électricité 
de France a pourtant proposé aux trale et pour procéder à un contrôle 
autorités de sûreté de faire tourner de la cuve principale abritant le 
la centrale sans son barillet, qui réacteur. Cette dernière opération 
devrait être plus tard soit réparé, n'aurait dû avoir lieu que lors du. 
soit remplacé (400 millions à premier arrêt mé de Super- 
500 millions de francs), soit enfin Phénix. Mais. par souci de sécurité, 
utilisé comme un simple sas rempli (na éré J'avancer et profiter de 

w: du de gaz et von de sodium. Avant d'en l'arri forcé du réacteur pour inter- 
SR Méca arriver là, M. Madelin ne comeste venir. Deux précautions valent 
(On dt Top pas que Superphéaix puisse redé- mieux qu'une, même si l'acier de 
dé. “s marrer, 50 éserve de nouvelles tie Cuve n'est pas de même nature 

M 
précisions sur fes procédures de Que celui du banillet. 

res £ sûreté. I demande eu effet qu'« en JF. À. 

M. ea 

UALITE DE PRODUIT 
ee. IX FOIS MEILLEURE 

= JOUSLESCINQANS. 
— EST-CE POSSIBLE: 

‘mondial pour notre compagnie. 
ù CR RE nee Ann pe 

d' ! | . 

terme qui nous permet de concurrencer avec succès les ven 
.  pärlemonde. 

‘ .. . - Eflesrésultats ontété encourageants. 
Un des plus grands homimages qu'un client puisse rendre à son fournisseur est 

:.:-. "l'agrément" d'un produit. Quand un produit est agréé, on estime qu'il a un tel niveau 
"de qualité queles livraisons n'ont pas à être inspectées à réception par le client. 

: :. … Nosusines françaisés sont agréées par des leaders européens dans la construc- 
“tion automobile, pour nos systèmes d'allumage et ponts redresseurs. Nous fabriquons 
des modules dans notre usine d'électronique automobile et industrielle d'Angers, et 

| des composants sont produits dans notre usine de semiconducteurs à Toulouse. 
À Taunusstein,en Allemagne où nous fabriquons des systèmes de recherche de 

personnes, des radiotéléphones et des stations fixe à fixe, les retours des cartes de 
suivi de qualité par nos clients montrent un taux de satisfaction de9974%. : 

:- Dansnotreusine d'East Kilbride,en Ecosse, le niveau de qualité déjà élevé des 
produits Motorola a été amélioré d'un facteur dix pendant ces quatre dernières 
années! Etnous avons maintenant des clients qui enregistrent zéro défaut lors de 
l'inspection deslivraisons. 
* Nous sommes fiers des progrès que nous avons réalisés en matière de 

programmes, équipement et méthodes, mais, après tout, ce sont les gens de Motorola 
quiles font marcher Aucun programme de contrôle de qualité ne peut jamais avoir du 
succès sans une éritable appréciation, par les personnes qui fabriquent ce produit, 
de l'importance de la qualité de la m ise sur le marché. 

Mais peut-être, l'ultime réponse à la question posée au début est celle-ci: 
” :" Cen'est pas seulement possible, mais avec le niveau de concurrence mondiale 

actuelle, c'est même impératif. 
. Motorola est une des sociétés internationales de l'électronique les plus grandes 

du monde. Nous sommes actifs sur les cinq continents. 
_ Notre objectif commun: le service auprès de nos clients dans le domaine des 

radiocommunications (parole et données), des ordinateurs, des semiconducteurs 
et dans les composants électroniques pour la défense, l'aérospatiale, l'automobile 
etle marché industriel. 

| M) MOTOROLA Unlesder mondial dans l'électronique de pointe 

LS éme: 
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Société 

MÉDECINE 
Une proposition de loi 

Les socialistes et la procréation médicalement assistée 
M. Franck Serusclat, délégué 

national à l'éthique du Parti socia- 
liste, vient de rendre public un 
avant-projet de proposition de loi 
relative à la procréation médicale- 
ment assistée. Ce texte est nette- 

ment retrait par rapport aux 
propos sur le droit de chaque indi- 
vidu à procréer qu'avait tenus à 
Vicune devant le consei) de l'Europe 
M. Robert Badinter, lorsqu'il était 
gande des sceaux Ce texte précise 
en <ffet : « L'accès à l'insémination 
artificielle et à [a fécondation in 

vitro ne doit pas être étendu pour 
satisfaire le désir d'enfant en dehors 
des indications cliniques. Ces tech- 
niques doivent demeurer un pallia- 
sf à réserver au couple hétéro- 
sexuel, marié ou non, qui ne peut 
Procreer sans assistance médicale. » 

Une série de dispositions sont pré- 
vues pour que les couples concernés 
conservent la mañrise de leurs 
gamètes et des embryons obtenus 
par fécondation in virro et conservés 
par congélation. «Le couple doit 
étre informé du nombre d'ovocytes 
prélevés et du nombre d'ovocytes 
Jécondés. L'un des membres du cou- 
ple peut s'opposer à ce qu'il soit 
Jécondé plus d'ovocytes que néces- 
saire. Le couple doit être informé 
du nombre d'embryons surnumé- 
raires conservés par congélation. 
L'implantation de ces embryons ne 
peut être réalisée qu'après accord 
des deux membres du couple. » 

Le texte rappelle d'autre part la 
nécessité de La gratuité du don de 
sperme et d'ovocytes, tout comme 
celui des embryons pour lesquels le 

don est autorisé. En revanche, c'est 
sans doute sur l'anonymat des don- 
peurs que cet avant-projet de propo- 
sition de loi suscitera le plus de criti- 
ques. 1l prévoit en cfet, comme 
c'est déjà le cas en Suède, de per- 
mettre à l'enfant né grâce à une 
insémination artificielle avec don- 
neur de retrouver l'identité de son 
géniteur biologique. 

« L'enfant qui a été informé par 
sa jariille qu'il avait été conçu 
grâce à un don de gamètes peut 
avoir à sa majorité, sous réserve 
d'une maturité suffisante, accès au 
registre du centre d'insémination ou 
de et connaître l'iden- 
1ité du ou des donneurs de gamètes 
ou d'embryons, ainsi que leurs prie 
cipales caractéristiques », précise le 

{Voir “le Monde sciences- 
médècie », pages 19 et 20). 

J-Y.N. 

Mévente du « fromage de Noël » ? 

Jl y a vacherin et vacherin 
L'affaire du vacherin suisse 

contaminé (/e Monde du 1® 
bre)_provoquet-elle une mévente 
des fromages français ? Au Monoc- 
prix des Galeries Lafayette, à Paris, 
où un étal t est rÉServé aux 
Fromages frais, les vendeurs 
n'avaient remarqué aucun c! 
ment lundi 30 novembre. Mais la 
vente du vacherin n'y a jamais été 
très importante... 

Chez Androuet, on a retiré les 
vacherins suisses des étalages. 
M. Jean Ferreux, de La Saresco, qui 
approvisionne de cette 

marque, indique : « 

OFFICIERS 
MINISTÉRIELS 
VENTES PAR 

ADJUDICATION 
Rubrique OSP 

: 64, rue La Boëtie, 46-63-12-66 

Cabinet de la SCP d’Avccats CHEVALIER, 
CHEVALIER-ANDRIER ct BARADEZ, 

108, des Miroirs, 91000 EVRY 
PERTE L 

et 
Cabinet de la SCP d'Avocats NORMAND, 
CHAIGNE, NORMAND-BODARD et 
PAILLARD, 37, rue Galilée, 75016 Paris 

TEL : 47-20-4001 417-20-30-01. 

VENTE SUR SAISIE IMMOBILIÈRE 
au Palis de cr d'EVRY (ESSONNE), 

des Mazières, 
1e MARDI DÉCEMBRE 87 à 14 heures 

D'UNE MAISON 
INDIVID! 
GARAGE au sous-sol et JDIN aatour à 

Ent anne ae) 
MISE À PRIX : 200 (00 F 

UELLE de 4 p. princ. avec 

Consignation oblig. pour enchérir. Les 
enchères ne peuvent être portées que 
par un Avocat inscrit au Barreau 
d'EVRY (lAvocat du poursuivant ne 
peut intervenir que pour celni-ci}. 

sitôt détruit notre stock de vacherin 
suisse. Pour ce qui est du vacherin 
français. il y a eu une désaffection 
des consommateurs (les ventes ont 
baissé de moitié environ). £n fair, 
beaucoup de clients ont découvert, à 
cette occasion, qu'il y a deux types 
de vacherin et que ceux-ci n'ont pas 
le même goûl. Je ne peux pas 
exclure une sorte d'autocensure de 
da part de nos vendeurs qui 
n'auraient pas poussé — sauf 
demande expresse du client — à 
acheter du vacherin Pour ce qui est 
des autres fi rs, il n'y a aucune 
répercussion sur les ventes. » 

Roc PARIS. 
10 DÉCEMORE 1987 à 14h 

seul lot 

Vente sur saisie immobilière au 
RE 

JEUDI 10 DÉCEMBRE 19 Tera 14h 
EMENT D’UN LOG 

à PARIS-20- 
13, rue de la Justice et 

Notre correspondant à Grenoble, 
Claude Francillon, indique que les 
producteurs de vacherin, installés 
essentiellement en Franche-Comté 
et dans le Doubs, pourtant autorisés 
à écouler leur production, sont éga- 
lement victimes de l'« épidémie ». 
La clientèle, - dèçue et non 
inquiète », selon une commerçante, 
hésite à reporter ses achats sur les 
vacherins «grenoblois». Ceux-ci 
sont, actuellement, selon un spécia- 
liste, « remarquables et coulants à 
souhait -. « L'affaire a été un peu 
gonflée », estime M= Paulette 
Carme, dont la fromagerie, installée 
à Grenoble, est prisée des amateurs 
de vacherin. Ce fromage saisonnier, 
vendu essentiellement de décembre 
à février, a été appelé le « fromage 
de Noël ». IL, est très recherché pen- 
dant la période des fêtes, malgré son 
prix élevé qui varie entre 75 francs 
et 80 francs le kilo. Ces ventes, peu 
importantes il y a à peine cinq ans, 
ont considérablement augmenté, 
devenant « à la mode ». 

Pas d'inquiétude chez les cher- 
cheurs en technologie laitière de 
l'INRA qui, par ude coïncidence 
fortuite, sont réunis à Dourdan pour 
un séminaire annuel. Pour eux, il est 
clair que la méthode de fabrication 
du vacherin n'est pas en cause et que 
sa contamination résulte d’une 
erreur du producteur ou du transfor- 
mateur. La lysteria est une bactérie 
qu'on trouve dans le sol et dans les 
déjections animales, et ne peut pas- 
ser dans le lait que si des fautes 
d'hygiène sont commises. Au diner 
de l'INRA lundi soir, il était clair, à 
voir les plateaux, que les chercheurs 
ne s'inquiétaient pas. Un microbio- 
logiste faisait remarquer que les per- 
sonnes de santé fragile feraient 
mieux de se pas manger la croûte 
des fromages, laquelle peur Eire 
contaminée lors des manipulations 
ultérieures à la fabrication Mais 
l'état des assiettes en fin de repas 
indiquait qu'il n’y a pas beaucoup de 
personnes fragiles à l'INRA. 

M A. 

Les sociétés suisse Oerlikon 
Buhrle et américaine Martin 
Marietta ont, avec leur système 
ADATS, été choisies Jundi 
30 novembre par l'armée améri- 
caise pour équiper quatre divi- 
sions mécanisées en engins 
blindés armés de missiles anti- 
aériens. L'ADATS a battu sur le 
fil le Liberty, proposé par Ia 
firme française Thomson-CSF, 
associée à La société américaine 
LTV-Aerospace. Le contrat est 

estirué à 1,7 milliard de dollars. 

La décision du Pentagone parti- 

dotée d'un système complet d'armes 
sokair (le programme FAAD-LOS 
ou Forward Ârea Air Defense — 
Light of Sight) pour protéger ses 
divisions contre la menace aérienne. 

En août dernier, l'armée de terre 
américaine a choisi de confier à plu- 

FAASLOSR Goneu ce à 
assurer la défense anti-aérienne des 
unités de Parrière de l'armée de 

terre et du corps des Marines. Le 
système, qui a été retenu et qui a été 
dénommé Avenger par ses construc- 

teurs est un véhicule à roues tout s 
terrain, porteur d’un canon de 
50 mm et de huit missiles sokair 
Stinger sur rampes prêtes à tirer. Le 

envisage de commander 
1 500 sème Av ÂAvenger, pour ua 

montant de 1300 millions de dok 
lars. 

Une deuxième étape du pro- 
FAAD-LOS consiste à dis- 

poser dan système complémentaire, 
le FAAD-LOS-FH (ou Forward 
Heavy). pour la protection des 

vnités terrestres de l'avant. C'est au 
terme d’une sélection de plusieurs 
mois mettant en compétition quatre 

Le Pentagone a fait son choix 

Une société suisse enlève à Thomson-CSF 
un gros marché d'armement aux Etats-Unis 

projets qu'est intervenu le Choix 
ne lue 30 ) pores RCE 
tagone. Il s'agit, pour l'armée 

terre amérk de disposer d'un 
système roue blindé capable 
d'assurer la protection de quatre 
divisions contre des raids à basse 
altitude. Le contrat est estimé à 
1700 millions de dollars, maïs il 
pourrait aller jusqu'à 3 500 millions 
de dollars selon les quantités 
d'armes souhaïtées au Pentagone, 

Expérimentati 

en vraie grandeur 

Des tests ont opposés, dans le 
désert du Nouveau-Mexique, quatre 
systèmes d'armes européens à 
l'appel de l'armée américaine. Il 
s'est agi d'expérimenter chacun des 
concurrents cn vraie grandeur, 
mettant à l'épreuve des batteries 
contre des hélicoptères ou des avions 
anciens servant de cibles aux mis- 
siles ainsi testés. 

Très vite, deux des systèmes, le 
Tracked Rapier 2 000, de la firme 
britannique British Aerospace 
(associée à une entreprise améri- 
caine) et le Paladin du groupe 
franco-ouest-aïlemand Euromissile 
(en coopération avec La société amé- 
ricaine Hughes Aircraft), ont paru 
ne pas satisfaire le client américain. 
Les deux systèmes reposent, néan- 

De 16 heures à 17 heures 
mardi 1* décembre 

” moins, sur deux missiles, le Rapier 
et ie Roland, qui ont été largement 
utilisés par Les Britanniques et les 
Américains durant la guerre des 
Malouines. Mais l'armée américaine 
a jugé leurs performances encore 
insuffisantes. 

Le système ADATS fait appel à 
un laser et il a déjà été sélectionné 

modernisé avec l’adoption d'un non- 
veau modèle de missile hypervéloce, 
le VT-1. 

Les deux rivaux se sont 
livrés, jusqu'à la décision finale, à 

une très sévère compétition dans ka 
mesure où le constructeur retenu à 
toutes les chances de bénéficier. à 
l'exportation, de l'image de fournis- 
seur de l'armée américaine, qui peut 
séduire d'autres clients. Mais l'inté- 
ressant dans ce contrat est que des 
industriels européens ont êté soili- 
cités parce que le Pentagone avait 
e renoncer, en 1985, à construire 

le cher anti- son propre 
aérien DIVAD, qui'avait suscité des 
controverses et qui n'avait pas 
atteint ses objectifs. Pour cette rai- 
son, le Congrès américain surveik 
lera de près l'accord conclu par le 
Pentagone, après avoir exigé que 
80 % de l'armement retenu soit 
fabriqué aux Etats-Unis. 

Jacques AMALRIC 
dialogue avec vous sur te minitel 

GORDIJI, les otages et l'IRAN 

3615 TAPEZ LEMONDE 

Sie EL ne cite Re: 7 90 

Vous vous ee: pour la littéra- 
ture sud-américaine, les livres de 
politique française, les ouvrages 
de cinéma. Vos études ou vos 

recherches personnelles portent sur 
l'économie des ‘du tiers-monde, 

l'urbanisme ou l'évolution de l'islam... 
Vous voulez être tenu au courant de tout ce 

qui paraît sur un de ces sujets. ou sur tout 
autre à votre choix. C'est facile. 

VOUS APPELEZ LA LIBRAIRIE DU MONDE SUR MINITEL 

Fog et éternuements 

L'Institut 
britannique 
du rhume 
doit fermer 
ses portes 

Le rhume a mis quarante ans 
Pour remporter une victoire 
contre la Grande-Bretagne. 
Devant la persistance des éter- 
nuements. catarrhes et autres 

MAISON à ORSAY (91400) 
37, rue de Ia Cure-d’Air - CAD. SEC. AV N° 241 pour 4a 

JM.-GRIMAL, M.àPx150000F °°" AVOCATS 
3, rue du Village à EVRY (91000). T&L 60-77-96-10. 

F. ELLUL 

Verne sur saisie au Palais de Justice d'EVRY (91) 
le MARDI 15 DÉCEMBRE 1987 à 14h 

PAVIELON à MONNERVILLE (91930) 
6, rue du Tour-du-Villsge-Nord Cce E2 a 56 Ca 

M. à à Px 100000 F S'adr. SCP R. ELLUL J.M.-GRIMAL F. ELLUL 
AVOCATS 

à EVRY (91000) 3, rue da Village. TEL : 60-77-96-10 

Vents sur Licitation au Palais de Justice d'EVRY (91 
1e MARDI 15 DÉCEMBRE FD 

MAISON à STE-GENEVIÈVE-DES-BOIS 
Angle Z à 4, mme de ln Chataïignoraie — 95, av. de Régiment-Normanile-Niemen — 

Cad Sec. J. Ne 699.791.702. Pour 643 

à EVRY (91000) 3, rue dn Village. TE: 08-10 

fermer son institut de recharche 
médicale sur le rhume, installé 
ot Witshire (sud de l'Angte- 

terre). 

Vous recherchez les références d’un livre dont vous avez lu un 
que récemment dans Le Monde. Mais il y a un problème : vous ne rs 
De plus le titre exact et l’auteur vous reste ésespérement i inconnu Vous 
vous souvenez seulement qu’il y avait le mot « ombrelle » dans le titre ou que : le sujet concemait l'histoire récente du Tibet. Comment faire 

En l'absence de résultats, 
elles ont estimé qu'i serait plus 
utile de dépenser aïlleurs les 
500 000 livres {5 millions de 
francs environ) allouées annuelle- 
mer à l'institut. 

Ce dernier, qui emplois quatre 

VOUS APPELEZ LA LIBRAIRIE DU MONDE . MINITEL 

chercheurs, fermera ses portes 
en 1990, lors du départ à 
retraite de M. David Tyrall, son 
directeur depuis 1957. Les 
volontaires, sur lesquels on expé- 
rimente diverses médications — 
souvent des étudiants, — parta- 
gent à deux ou trois des apparte- 
ments bien chauffés. Toutes 
leurs dépenses sont payées, et 
ils reçoivent chaque jour 
1.75 livre d'argent de poche. 
Selon M. Tyrell, la maillsure 
façon de les soigner est ençore 
un « bain chaud ». — (AFP.J 

Vous êtes fotaue d'avoir à faire le tour de tous les magasins d rs trouver un livre un peu rare. Vous avez sept ou huit bouquins de la ville à et vous concret soit lis ne soient pas tous ME LnÉMAEnt. Dya nes ; sphton: la Librairie du Monde. La Librairie du Monde expé- dans oute La France. et même à l'étranger. La nn du Monde 
conserve en stock pendant de 
annoncés par Le Monde. Se ‘crtiqués pu 

APPELEZ LA LIBRAIRIE DU MONDE SUR MINITEL 

Sontie do v: 
14, rue Mallicr, 54120 FONTENAY: IS TE 48-73-14-58. 

Vie sur saisie Palais Justice d'EVRY (91). MARDI 15 DÉC. 1987 à 14 h 

Et sur te Ms guie vate M VENDREDI 12 DÉCRIASLE 1087 9 SAI0b. 

; 

APPARTEMENT 3 P.P. à CHARENTON-LE-PONT 
(94) 109, rme du Petit-Châtenn — 26, rue cena le ruc de la Terrasse 

au 1" étage droite, Bât C. Escalier C 
CAVE et EMPLACEMENT de VOITURE 

M. à P.: 650000 F ci OTTIELLE COUSSAU: asus annoté 
Paris (1®).29, ruc des Pyramides — Tel. : 42-60-46-79 — Ti vOcaI 

près Tribunal de Grande Lassance de CRÉTEIL. — Sur les lieux pour visiter. Le Monde sur Minitel » 36.16 tapez LM 16 
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Murique. Soprano : 
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les schistes 
der Orchensre de l'Opéra 

Culture 

I ya vi card in) de » ce grand et been 

faurice Doublet Dr le aval de 
et préfet de la Seine, 
créait l'Atelier parisien 
d'urbanisme, qui, dans le moe <q. depuis 1970, constitue 
jargon trop exclusif ie pe 
des seuls professionnels, vers l'avenir et cet hori- 
allait désormais être désigné  zon fixe de 1992 vers lequel sont cen- 
par ses initiales l'APUR. sées se tourner ares es VAS ep on 
Jacques Chirac smbles les grandes "opérations jou 
lui a rendu hommage le paysage parisien du Les 
lundi 30 novembre, a à Le D'une pe remode- 
et a tracé le portrait FE DE po ri ip 2 
du Paris de l'avenir. 

Mantes Pot LS qarisn de La Défense (..). Ces une opération 
d'urbanisme substituer « des Péudes d'une ampieur sans précédent que je 
globales  prespectires ». L'APUR considere comme irrévocablement 

Paris, réviser le plan directeur, . Ptus il a décrit ou 
cer (_.) dans un cadre cohérent, les  pelé, d'autre part, deux proiets qui 
éléments constitutifs .du Paris de tiennent à cœur, de 

< avec toute la finesse qui s'impose en 

Directeur musical de la capitale: « Île cts ere 
Daniel Barenboïm perf spirale parigrie Are 

bles et 1! faut égalen 
SALLE PLEYEL 20H30 ms, us dégradés. |]. Je sais que le 
ee ame ème s 

2,3 décembre Aussi le bañement Fa Pres 
Jeffrey Tate, direction he DE ÉLRTE le mot 
Mitsuko Uchida, piano « porte» pourrait évoquer une sorte 

Wagner, Bartok, Dvorak repense fée ei Ce ne 

LE de 
tr D jen si eq, , direction pour 
Christine Barbaux, soprano Plas gi apparait chaque jour 
Haydn, Mozart, Strauss Rénovati 

16, 17, 18 décembre Amiourd'hoï c'est Nicoles Politis et 

Christoph von Dohnanyi, son gen | Natban _— qui 

direction Plane comblé d'éloges, dont l'existence 
Raphaël Oleg, 

RENSEIGNEMENTS - LOCATION : 
SALLE PLEYEL - 45630796 

Alberto BruniTedeschi, n6 à Création mondiale TR loté a paré tue 
à l'Opéra de Nice : 
« Secondato », dernière Éuiiée auprés de Chalet) et eme 
« action dramatique » importante fabrique de câbles élec- 
d’Alberto Bruni-Tedeschi triques fondée par son père, dont 

\ Fresque historique fat l'adjoint avant de lui succéder. 
[es AT et futuriste Entre 1959 et 1971, il occupa en 

a de ; dans un décor d'apocalypse. és Leg de Tarn. ne 
gvec'en-quintette.. Lourd, trop lourd. lité ion table, Ï n'en 

moins ses matinées, de Consacra pas 
six à buit, à édifier une œuvre dont 
l'esthétique un peu austère, mar- 
quée par l'Ecole de Vienne, ne se 
situe pas, délibérément, dans la tra- 
dition italienne du vérisme cv du bel 

JAN PERUSKA cito- 
vendredi 4 dé bre 

BRAHMS - MOZART 

SALLE GAVEAU 

Dimanche 13 décembre à 16 heures 

10° anniversaire 

ENSEMBLE MUSIQUE ARMÉNIENNE || Canto. 3 à is 
sans doute ln- “KOTCHNAK“ || gage musical actuel ne se prête plus 

Locarion : 3 FNAC ou 43 26 88 6448 38 » 79 À | à la forme de l'opéra, mais n’enten- 
dant pas renoncer pour autant au 
1DERTES Da CHERE A. Rs ON era 
ouvrage lyrique Dic 
it RE con k des ee 

diens le rôle dévolu ordinairement 
aux chanteurs. Cela lui permettait 
de donner plus de consistance au 
livret sans que le public perde un 
mot des problèmes posés et 

débattus ; ren er er pp 
matiques Brumi-Tedeschi 
ebe sur le destin de l'homme et de la 
société avec cette gravité un peu 

désabusée qui forme le fond de son 

L ORCHESTRE PHILHAR LUN IQUE 
Ds ÉD TS LEA 

DIRECTION : GIANLUIGI GELMETTI 
RAVEL - DEBUSSY - TCHAÏKOVSKI - 

NISTEIN 
MUSIQUES SACRÉES caractère. 

20 b 30 En luction avec le Festival d'Art Sacré L 
JC NEN - H. SCHAER - Secordæo, qui vient d'être pré- 

DU-TRMVAUL DE PLAESAIKE J.C. ORLIAC - JM. FREMEAU - P.E. DEIBER |; senté par l'Opéra de Nice en créa- 
MAITRISE DE Pre [O FRANCE 1 tion mondiale, évoque, pour résumer 

L LASSERRE DE ROZEL en deux Phrases. le latte finale entre 
PEROTIN LE CRAN PRAETORIUS - D- la démocratie et le 
PIERNÉ me CDR Cet der- 

nier qui finit psr l'emporter par 
de l'inconscience et des fautes 

M. LAFORET - © €. GAUGUÉ - Fe GAUTHIER 
UDE SCHNITZLE) : CLA 

MOZART - CHOPIN - BRUCH - SCHUBERT 

: ORCHESTRE RANESRRRRE DE.FRANCE 

LUNDI 7 DÉCEMBRE  Coproduction luction ADEMMA 
LE Direction : DANIEL NAZARETH 

vtr D Que rs  R. STRAUSS - DÉBUSSY - ROUSSEL 

le 
stérilité, prélude à l'apocal: 

finale. 2e 

A ne ce bien cet que 

“LA MAITRISE DE RADIO FRANCE invite le 
CHŒUR D'ENFANTS. DE LA-RADIO DE MOSCOU, 

pour une tournée en France du 6 au 20 décembre. 

LOCATION 14 JOURS A L'AVANCE 
RADIO FRANCE THEATRE DES CHAMPS-ELYSÉES 
42301516 4723477 

d'u compositeur qui fut longtemps 
chef d' ‘entreprise qu'il fasse l’apolo- 
gie du marxisme et, si sa réflexion 
politique évoque parfois celle de 

e 
Radio france 

Les vingt ans de l'Atelier parisi jen d'urbanisme 
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sSecondato», de Bruni-Tedeschi, à Nice 

La musique écrasée 
uit dans ses mémora- 

resq. 
nos jours) et futuriste (au-delà de 
l'an 2000) dont une famille d'indus- 
aps un groupe d' Es une sec- 

tion communiste, des banquiers, un 
énir du pétrole ee les ministres des 
quatre grandes religions mono- 

théistes sont les 

Mais on 2 le sentiment, en assis. 
tant au spectacle, que le composi- 
teur tenait si fort à son sujet qu'il lui 
a sacrifié le musique : quelques airs 
pour les prêtres et pour Mister Oël, 
un quatuor bouffe pour les ban- 
quiers. quelques chœurs et un 
accompagnement d'orchestre qui 

k ît sous les scènes parlées, à 
l'exception des deux beaux 

postiudes conclusion de chacun 
des deux actes. Pour éviter tout effet 
de redondance, Bruni-Tedeschi s'est 
efforcé de ne jamais 50 le 
texte explicitement et d'éviter tout 
pathos L'amplification des voix par- 
lées accentue leur prépondérance et 
LA Due de tre la scène et la fosse 

de retirer une impression 

Srthéique de l'ensemble, 

Le jeu réaliste des acteurs (Jac- 
ques Dacqmine, Marie D£a, Jean- 
Marie Bernicat), la mise en scène 
ingénieuse et soignée de Pierre 
Médecin, le 
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difficultés assez Romparables à 
celles du Moïse 1 Aaron de Sch@n- 
berg. Elément le plus 

comme celle-là 

de se 
ER TUE ve ce 

tions. os 

à | ment de la fréquentation (Le one 

cer PES D RE 

Communication 

Le plan de sauvegarde 
des salles de cinéma 

Les professionnels 
approuvent 

mais restent inquiets 
Ni révolution, ni même réforme 

salles de cinéma, par le 
ministère de la culture et de ia com- 
munication, ne prétend pas régler à 
fui seut la crise du septième art 
« Aux professionnels c rs de gee 
dre leurs res, 
Rue de Valois. as à à Situetion 
d'urgence, plan d'urgence, et 
M. Jean-François Court, le directeur 

adjoint du cabinet de M. François 
Léotard récemment dési, gn6 comme 
« médiateur», a confirmé luudi 
30 novembre la demi-douzaine de 
mesures décidées en ne des 
exploitants frappés par [' 

du is décembre). 
Parallèlement, la Rue de Valois 

ra à la mi-décembre la 
«table ronde» cinéma-télévision 
promise par M. Léotard. Au mens : 
le mise à à plat des rapports entre les 
deux médias (grille, + coupure 
publicitaire, coproduction, 

+ Notre ministre de —. aenfin - 
la é de la 

français (FNCF) que dans les 
circuits. Et tous d'approuver, 

prudemment, des «mesures qui 
nt aller dans la bonne direc- 

tion ». Mais les prof 
raient déjà leur faible montant — La 

quilibrage des rapports cinéma- 
télévision attirait les criti- 
Due ms Léotard ne 

se contenter d'un rôle 
d'arbire mais peser de toute son 
autorité sur les chaînes », réclament 

fessionnels. La menace d'une 
du bordereau » — le refus de 

parer Lune Lsppant Les ils — 
aire fa jeudi pro rochain un conseil fédé- 

rai ire pour en décider. 
P.-A G. 

La fabrication de Télécom 2 
Matra pourrait être préféré 
ne 

Un contrat de trois milliards de 
nee. 

M. Jean-Luc 

20 À de qui, écartée en janvier 
gramme Eutelsat, réalise 
son chiffre d'affaire spatial sur les 
satellites de t&lécommnni 

A le direction générale des télé- 

-luxem- 
bourgeois Astra. La DGT,. Lqui 
confirme ainsi ses ambitions dans le ; 
peur de l'audiovisuel, estime que . : 
En ns - re cn Ro F 

individuelles de, de s0a7 à 15 coatinires 

© Vote favorable à l'eugmen- 
tation de capital de f’Evénement 
du joudi — Une assemblée 
extraordinaire des Fi 
l'hebdomadaire J'Evénement du 

réunie le dimanche 29 novem- 
bre au palais de la Mutualité à Paris, 

l'hebdomadaire qu'il a fondé à 
l'automne 1984, a demandé cetta 
augmentation de capital pour Soute- 
ni la poftique de diversification dans 
la presse écrite de l'Evénement du 
jeudi. Celle-ci; error ds par le rbries 

musiques, de 
et techniques et pr orme 
de 8 % eu capital du Met de Ports 
nn co re Pourrait. 

la création. d'un 
menool axS ee lee débats 
culturels, à laquelle réfléchit 
M. Kahn. Ce dernier a qu'une 
entrés en Bourse de 
n'était pas souhoñable, une offre 
pique ‘d'achat (OPA) étant tou 

à craindre. 
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Agnonçant in bénéfice en forte augment
ation 

“Havas mise sur l'international 
et s'intéresse à la presse quotidienne rég

ionale 

Le PDG d'Havas, M: Pietre Da
n seront regroupées au sein d'une 

zier ex optimiste : mâme si
 l'action finie, Havas Participations. Une 

victime du restrécturation qui Annonce de 

krach boursier, est descendu 
en des- . futures prises de participatio

ns dans 

sous de-son cours de privatisation, 1e capiual de quotidiens de province.
 

Jes résultats, eux, sont plus 

” Lors de .l'assem- 

Les débuts de la télév
ision locale 

La Commission patio
nale de la com 

la première grnée. Le déficit est supnorté mois de février. La CN
CL avait lancé aussi 

pication et des libertés 4 donné, le par la Compagnie géné
rale des éatex. 

quelques appels d'offres pos des décro- 

30 novembre, son feu vert ponr ee télévi- 
Les départements d'outre-mer, et chages locaux associés à 1 Cirq ou à M 

6. 

sion privée dans Ia région de Toulouse. … devront patienter enco'e quelques senrsines Elle n'a reçu que très peu
 de réponses. El est 

L'amorisation 2 été accordée au projet avant de recevoir leurs autorisations. APTÈS vrai que ce type d'association enire chaîne 

Télé-Touiouse regroupant le quotidien l2 deux semaines d'aditions publiques sur les Mationale et télévisions locales 7e semble 

nr ue Ho ei onrtobs, le projets en Martine, es RTE er Réue séduire aucun des des partenxires. 

Société aire) et la Com { ra nion, la CNCE a demandé aux cengidats un Qu'apporteront ces srations locales ä on 

des eaux (déjà présen
te ses ei). Tél

é- supplément informations. La composition paysage audiovisuel déjà très eacombré ? 

Toulouse devrait démarrer au premier fri- des tours de table, les tiens AVEC les chaines L'expérience de Rennes, lancée y 3 huit 

pationales, La part de
 production locaie,res

- MOis Sur U2 canal du réseau câblé, donne 

à développement, Havas à
 à mestre 1988 avec une 

heure 
F 

Le ù : 

u 27 novembre, ges actionnaires Pautorisation d
'aug- | Par jour mälant infor

mations Se … ent encore Gous dans nombre
 dé dossiers. déjà une idée des difficultés que renco

ntre” 

rare sur ding ans le capi jal | Zises, courts métrages 
et informations pra” Le tonr de France des télévisions locsles  ront les professionnels de la comm

unication 

00 millions et de faire app
el au figues. Un budget anme

l de 11 millions de con
mfauera avec la région l

yonnaise, où le tocale. 

marché financier à hauteur de 

1,5 milliard de francs. Mais a
ucune 

' ee opération sur fonds propres n'est 

prévue dans des mois qui viennent. 

francs est prévu pour 
6 millions de recettes 

candidatures devront étre déposées avant le 
SEL 

L'apprentissage de TV Rennes 

et emenne ne 
ï ; ete : 

a re ” 

M. Jean-Pierre Marilley, le direc- produerion originale. 
Fictions. gocu- pas bientôt aux principales forces 

De notre envoyé spécia
l teur de Rennes Citévision, La société mentaires. FËIS OÙ magazines, tout Économiques, scientifiqu

es et cuktu- 

géram le réseau TAbIÉ, inpapas ou presque E$t acheté À des chaînes relles de la région 7 « Jusqu'à pré. 

Approches mesdames
 et mes- 10% de leurs abonnés qui regardent françaises où américaines. La Sem, 5€ félicite, H ny a eu hi 

ae le spectacle a c
ommencé...» le canal local, 8 & qui suivent leur cereurrence avant fait Member les polémique ni méme de prolesta 

La conne 21 mars dernier, journal », corrige un haut responsä- ie. l'approvisionnement d'une télé ions. L'opposition parait plutôt 

Le en qe RE 
ble de FR 3 qui fait 

réaliser ses pro locale ne pes chose aisée saris/aite » 

personne £ T pres sondages. 
me lorsqu'i s'agit de trouver un In propos que M. Francis Bat- 

iv een u cäblé- rs Malgré res , L v
ie -uñ ne de Ée pes OR

 vais. dans son modest
e bureau du 

ja partie di di a apport de 5 mi ions de francs 7, è = ee "groupe T'Union de l'opposition 

sine ce da qe 
RS d'investissememts la chaîne sait ces son er aueiques jeux. les fa mairie, nuance, mais ne dément 

qu'il lui faudra limiter longumps 5€
5 ébeis et l'information qu & me pas. Il n'y 3 «pour l'instant », 

ambitions : 5 millions de francs seu- 

; 

. É aucun contentieux. Mais, ajouve-t-il. 

lement de budget acnuel. dont la Nous sommes dIn5, Une phase «on n'empéchera als. un élu, 

moitié pour le personnel. C'est peu. 

Mais comment faire plus tant que La 

o Havas préfère utiliser pour le 

téléphonique Havas préfére Use ban
caire 

à 
de francs négociée par la Sociélé 

vinter  Bénérale Crédit lyonnais et Le le 
agricole, 

Le matin, lorque. après
 la confé- 

rence quotidienne, l'équipe — cinq 

permasents, six pigistes — 5€ 

mier. Une démarche que ile, d'êre tenté de faire une aélévi- 

EE Li eel à télé-achat  (indis msables à tout 

«fierté d'avoir réussi à démarrer VISE (dire à LOU naue ce jeune rédacteur En chef. d'indépendance ? - Becucoup vien- 

treint, « 13% de nos abonnés re d'abonnés ? 
F î 

" ; gare 
s'exprime, c'est VTâl, souvent 2u  Conserverait-il l'actuelle équipe de 

de temps en temps ». affirme TV Rennes n6 peut prétendre à 1 passage à Texposition « Rennes au Shangesit de Snp? «Je la met 

cran», reconnait sans ferd huit jours avant une échéance diffi- 

ici Sstributi 
à l'antenne. » Toul est i £ { “équi 

Fétrouve autour d'un en
fé. on sent la publicité pour la distribution où Le à As £ sion, Af. Le maire ». L'équipe de TV 

éléaenat P u bon pour faire parler les Rennais =. Rennes ne seraivelle pas Un gage 

une 1élé». Même si les moyens sont  SAuiibre économique) ne touche Pen pie 5 d 

limités el le public 
ae trés res  MONLPAS UD nombre conséquent parce que les gens ont env de Se nenr du milieu associatif ». 

à 
n 

voir à i'écran. - L'homme delarue … rérorque-1-il. 
lourd de sous-entendus. 

dent très souvent TV Rennes, 40% Avec un budget susst réduit. nico. Et les enfants éooles, de LU Rennes si, d'aventure, TPirie
 

futur ». n'ont pes axé sevrés de t
élé  yrais à l'épreuve » répond-il après 

Au risque parfois, POUT ya silence care Fe i 

vision. 

TV Rennes, de paraitre verser dans 

une information peu dérangeante. 

Ou si peu. 
Méme balbutiante, l'informat

ion 

de la tétévision Jocale fait l'objet 

d'une surveillance auentive des élus 

politiques. En 1983. les subventions 

indirectes accordées par la munici- 

palié à une radio privée plutôt à € 1 x 

gauche avaient décienché une vio Sur la vie rennaise 
et en expérimen- 

lente polémique. Pour éviter Out tant bientôt la télévi
sion du matin. 

nouveau débat, TV Rennes à tenu à PIERRE-ANGEL GAY. 

donner des gapes de pluralisme. Si 

la production de la télévision est 

La toute jeune télévision de 

Rennes ne laisse pas 108 plus 

concurrence indifférente. Le quoti= 

dien Ouest-France pourrait
 prendre 

une participation dans le société 

d'exploitation du câbl
e. Même FR 3 

sent l'urgence d'ajuster sa program 

mation en multipliant l'informet
ion 

Regard sur l'échiquier ce di
manche avant 19 heures 

Français viennent de perdre à la Bourse, Ce 

gerait le comble s'ils avaient moins 
d'impôts à 

. Moins il y 3 d'argent, VOUS le savez 

mieux que moi, plus il faut imposer l'argent 
Dans le plus grand désordre, je citerais 

comme donneurs universels Pinay. Pétain et 

Clemenceau, Ce giècte en est vraiment 

débordé 1 Par contraste
, M. Mitterrand a l'air, 

si 5 È à Ë 
non pas d'un jeune ce terme na lui | quireste- 

sied guère et Il ne d
evait pas être à son

 avan” Et d'ailleurs, Ces Français qui avaient 25582 
confiée è Citévision

, contrôlée par Le |
 5 , 

tage quand i l'était, mais d'
un Romain Mensta | d'arge

nt pour faire les malins, pour perdre Caisse des dépôts, la responsabilité BERGER-LEVRAULT
 

force de l'âge. 
étourdiment des milliards sur des valeurs qui éditoriale reste entre les mains de ta JEUNESSE 

: 

i sur M. Chirac, qui n'a n'avaient vraiment Pas ji teurs Sser- société locale d'exploi
tation du câble 

vices — vous le dites vous-même, cette baïsse (SLEC). 
Pour apprendre 

à J'ai essayé de monter
 une SEruer | ï 

ture qui fasse Consensus », plaide er se distraire. 

M. Martial Gabillard, président de 

la SLEC et adjoint du maire de L'histoire et la vie d
'un 

Rennes, de Edmond 
pes LE 

monument 

instance de recours, l'arbitrage. SON | da 

Conseil d'administration n'est-il pas 1! (co-édition CNMHS): 

ouvert aux représentants politiques |
 e Le château de 

Versailles 

muniste et un élu de ta droite — en 

uilibre acwel du 

3 Ne le serai 

locaux — deux socialistes. Un com- 

| e La cathédrale 

poire L 
Co que j'ai à vous dire

, j'aurais pu le confier 

à vos : vos services ne fonc- 

tionnent plus très bie
n. l y 8, si vous le v

our 

lez, une soviétisatio
n en 0ÿ . à ta fren- 

p "donne son autobio- |: 

s graphie, tantôt sous Ê 

exception des militants, n'avaient Pas lu É 
pe PME Fe , 

Fax votre programme que
 celui du PB 1. 

s ; forme de récit, tant
ôt 

et qu'ils s'en moquaient eutant. Ce qu'ils 

réclamaient dans les deux CA£, c'est de respi- 

rer, que l'admini Son soit mise au Pas. 

C'était votre chance, VOUS l'avez loupée. La 

sermaina prochaine. par quelques exemples
 

concrets, le tächerai de vous écla
irer. 

sous forme d'inter- 

view imaginative ou 

À encore de pages de 

joumal. Ces Mémoi- 

Ge ère, 
H . ranes=emelle, Ga

 VOUS voir concéder
 apte 

4 
”e 

hypothétique départ de M. Poher,. dep
uis 

43387 
(Vans podagre

 à son poste, le pré
naen 

Vnénat, ce Sén
at qui fit chuter, 

RER 

du 6 de Geulle, est-
cls votre sens de

 a 

fidélité ? 

3 Là fe v 

res se doublent d’une 

Christiane Massia 

Mon amie Françoi
se Vemy prétend q

ue ja 

préfère les Ivres de c
uisine à la littérature. 

Ce 

n'est pas exact. Ce qui est vrei, c'est que je 

pense que les éditeurs ont meilleur goût dans 

paie quand ils
 s'occupent de cuisi

ne Me 

lorsqu'ils s'occupent de frtératurs. Ainsi, je 

donne 20/20 à J.-C. Lattès lorsqu'il publie 

les Révolutions du p
alais. Histoire sensi

ble des 

vins, de Pierre Coste {préface d'Emile Pevy- 

naud, 99 F) et un peu moins lorsqu'il publie 

cette trilogie roman
esque qui a fait tant parer

 

ie 
de du c'est po

rte grâce Ch ei de 

" . 
ei cette 

ue Révolutians 
palais 

vous di © j'aurais pu en faire p
art à M. Bet R

L 
ge 

govoy, À 507 prédécesseu
r M. Delors cn 

Christiane Massia, c'est autre chose. Dans 

les ministres des finances qu
i 59 100, 10 Sr de cuisiner (Flammarion, 245 Fi. 12 

puis que a-su un bon Co
m que 1 Det bonne deme

 de la rue de Dantzig, ia 

SEL pas non plus d
e VOUS reporter De

 Ve ele ot PP Aquiraine
 nous confie avec pr

éde 

vous me faites payer: Ce se
rait du demier vu | sion et savoir © qu'elle aime. € À l'exception 

j ta République au simple | des pom
mes Golden, du lait de lan

gue consér- 

: k 
des tomates de Ho 

peñte Histoire ce la 

France contemporai- 

A he. Sur un ton d'im
- 

TTL TT A provisation brillen- 
2e TRS MENT TEE TR Ta 

È te, la grande gaieté 

RPETTEE: 
d'une imagination E 

vrée à ses fantaisies, 
TE ir 

À décidée à nous foire 

ei 

È entendre ses quaire 

À vérités, et les nôtres. 

Ë 312 pages, 99E. 

Fiymmarion 
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Spectacles 

théâtre 

SPECTACLES 
NOUVEAUX 

LES PETITS PAS. Bouffes du Nord 
(42-39-34-50), 20 h 30. 

MACBETIHL LE SOMMEIL. Ceutre 
Mandapa (45-89-01-60), 20 h 30. 

LES BUVEUSES DE PLUIE. Saint 
Denis. Théitre G-Philpe (4243 
17-17), 18 b 30. 

LA BONNE ANNA. Théître Michel 
(4265-35-02). 18 h 30 et 21 h 30. 

PLEURE PAS, GILBERT. 
Glaces (46-07-49-93). 19 à 

PAVA KATHAKALL Marionnettes de 
Tinde. Maison des cultures Eu monde 
(45-41-72-30). Du 1® au 6 décembre. 
14 h 30 et 20 h 30. 

NOUS SOMMES SI JEUNES, 
NOUS NE POUVONS PAS 
ATTENDRE. Suresnes. Emballage 
Théâtre (45-06-13-10).21 B. 

LE TRIOMPHE DE L'AMOUR. 
TEP (43-64-80-801, 20 b 30. 
JONATAN LE MAT. Neuilly. 

L'Athlétic (46-24-03-85), 20 b 30. 
HOMMAGE A LOUIS JOUVET. 
Théâtre du Rond-Point (42-56- 
60-30), 20 h 30. 

MHERMAN VAN VEEN. La Cigale 
(42-25-38-001, 20 h 30. 

ANTOINE-SIMONE-BERRIAU (42-08 
71-11). Le Taupe : 20 à 45. 

ARCANE (47381970). Le Vœu : 
20 b 30. 

ARLEQUIN (RESTAURANT- 
TRE) (45-89-4322). Le Miracle 

de Théophile : 20 h 30. 
ATALANTE (46-06-1190). Le Prince et 

le Marchand : 20 h 30. 
ATELIER 3606-45-24). Capitaine 

Bada : 20 h 30. 
ATHÉNÉE-LOUIS JOUVET. (47-42 

67-21). Salle Lonis Jouvet. Elvire Jouvet 
40:18 b 20, 

PATACEAN (47-00-30-121. 

sGUFFES DU NORD (42-39-34-50), Les 
Tes (Festival d'automne à Paris) : 

BOUFFES PARISIENS (42-96-60-24). 
L'Excès contraire : 20 b 45. 
CARRÉ SILVIA MONFORT (45-31- 

28-34). Iphigénie : 20 b 30. 
CARREFOUR DE LA 
(43-72-00-15), Le Temps, le fou : 21 D. 

CARTOUCHERIE TRE DE LA 
TEMPÊTE (43-28-36-36). Saële L La 
Vénus à la lourrure et Les tistes = 
20 b 30. Les Pragmatistes : 20 b 30, 

CENTRE PANDArSS 18585 01-60). 
Macbeth, le sommeil : 20 h 30, 

CIRQUE D'HIVER LOU): On 
bien les chevaux : 20 h 

CITÉ INTERNATIONALE UNTVELS. 
TAIRE (45-89-38-69). La Resserre. 
Bérénice : 20 h 30. 

COMÊDIE  CAUMARTIN (47-42 
43-41). Reviens dormir à l'Elysée : 21 b. 

DE PARIS (4281-00-11). 
Les Dindons de la farce tranquille : 21 
COMÉDIE ITALIENNE LEE 22). 
Casanova ot le Dissipalion : 20 b 30. 

COMÉDIE-FRANCAISE (40-15-00-15). 
Auitoriure. Grand Morceaux orataires 
Des femmes dans la révolution : 18 h 30. 

Zouc 

(42-61-69-14). 
Masare : 21 b. 

DIX-HUIT THÉATRE (4226-47-47). 
Trop cher payé : 20 h 30. 
EDGAR (4320-85-11). Les Péripatéti 
ciens : 20 b 30. Nous on fait où où nous 
dit de faire : 22h. 

EDOUARD-VH SACHA GUITRY (47- 
42-57-49). Epoque épique : 20 h 30. 

ESPACE KIRON (45-73-50-25). Le 
Reflet enfui : 21 b. 
ESPACE PIERRE CARDIN (4266 
17-81). The Normal Heart : 20 h 30. 

ESSAION DE PARIS (42-78-46-42). 
Salle L Le Chef-d'œuvre sans sn 
me 18 h 30, La Légende de 

FONTAINE (48-74-7440). Au secours. 
tout va bien !:21 h. 
GAITÉ-MONTPARNASSE 

16-18). L'Eltignement : 21 b. 
GALERIE 85 (43-26-63-51). Be Trayal : 

GAVEAU-THÉATRE {SALLE 
GAVEAU) (é5-63-20-30). La perte 
chatte est monte: 19 

GUICHET MONTPARNASSE (43-27- 
8861). Le Chant de Noël (A Christmas 

(472: 

Soi 18h30, Le Latia aux rubans : 

HOTEL LUTÉTIA (SALON TRIANON) 
{45-48-74-28). Le Traducteur 
man on La disparition : 20 k 45. 
HUCHETTE (43-26-3899). La Cants- 

trice chauve : 19h 30. La Leçon : 
20 b 30. Lettre d'une inconnue : 2] b 30, 
JARDIN D'HIVER-THÉATRE 
OUVERT (42-62-59-49). à 
conjuguales : 21 à 

LA BASTILLE (43-57-42-14). lnven- 
taires : 19h 30. Bivouac (Festival 
d'automne à Paris) :21h 

LA ERUVÈRE (48-74-7699). Première 
Jeunesse : 2 

CE CRD EDCAE (43205009. ue 
dégagé autour des oreilles, s'il 

plait !: 20 b 15. sn Dh 
LES DÊCHARGEURS 4236-00-00. 
Baby Sing : 19h Leo ne amille 
Bronté : 2] 
rs FORUM (45-44-57-4). 

Théâtre soir. Contes bariolés, suivi du 
Chant du cygne : 20 h. Parlons-en comme 
d'un créateur à un autre : 21 b 30. Théä- 
tre ronge. Le Petit Prince : 20 Un 

riche, trois pauvres : 21 h 15. 
MADELEINE (42-65-07-09). Les Pieds 
dansl'eau:21b 

MAISON DE LA POÉSIE (42-36-27-53). 
Lecture-rencontres : 20 h 30. 

MAISON. DES CULTURES DU 
MONDE (45-4441-42). Pava katha- 
kaki : 20 h 30. 

MAR STUART US OTAO. Le Bal 
des monstres : 

MRRNt Mat Kean : 20 b. 
MARIGNY (PETIT) (42-25-20-74). La 
Menteuse : 21h 

MATHURINS  (42-659000). L'idiot 
SThéârre, Musique, Danse dans la ville) : 

MÉÊNAGERIE DE VERRE (43-38 
33-44). Gouties dans l'océan : 21 ki 
ne (42-65-35-02). La Boune Anna : 

MICHODIÈRE (47428522). Double 
Mixte : 20 k 30. 

MOGADOR (42-85-28-80). Cabarot : 
20 h 30. 

TI-14). Le MONTPARNASSE (43-22: 
Secret: 21 b. 

MONTPARNASSE (PET) (4372 
77.14). C'était bier: 21 Be 

{45-58 NICOLAITE_ DE CHAILLOT 
84-59). Le Festin de Balthazar : 20 bh 30. 

(COMÉDIE-FRANCAISE) (47 
25-70-32). Le Marchand de Venise (Fes- 

tva] d'automne à Paris) : 19 h 30. 
ŒuTRe He 7r4252). Léopold le bica- 

PALAS DES GLACES Con 
Grande salle, La Madeicine Proust à 

PALAIS DES SPORTS (4825-40-90). 
LA de ones de Lion. 20 b 30. 

PALAIS ROYAL (4297-53-81). Rencon- 
tres du Palais : de Lacifer à 
€ du plaisir dire non : 14h 30. 
L'Hurlaberiu ou le ire amou- 
reux : 20 b 30. 

PARIS-VILLETTE (42-02-0268). Y'a 
bon Bamboula : 21 h. 

'ARNASSE {4548 
92-97). Salle L Reine mère : 20h45. 
Salle EL Ma chère Rose : 21 h, 
POTINIÈRE (4261-44-16). Crimes du 
cœur :21h 
PRE (4208-18-50). Un jardin 

ROEAUT RAUTISATRE {ANCIEN THÉA- 
TRE DE L'EPICERE) TI) 
Le Puceau d'Orléans : 20 

PR DL Larsen. Les 
Seins de Lola : 20 

THÉATRE 13 (45-88-16-30). Comme on 
tomber les feuilles : 20 h 45. 

TRE 14 - JEAN-MARIE 
Cry (45-45-49-77). Les Juges du ciel : 

TAÉATRE DE L'EST PARISIEN (a 
SD Le Triomphe de l'amour : 

THÉATRE DE LA MAIN D'OR (48-05- 
67-89). Salle L L'Ecume des jours : 
20 b 30. Salle IL Huis Clos : 20 b 30. 
THÉATRE DES CINQUANTE (43-55 
33-88). Les Evadés : 20 b 30. 

THÉATRE GRÉVIN (4: 
Arthar (Les à Jeanne) :21 h. 

ET MASOCH 

. WITKIEWICZ 

ANT (ar: 
La FOHIEMTE (2 

Ju Lu Gastou 
ue € 

PRET 

Mardi 1“ décembre 

THÉATRE MODERNE (43-59-39-39). 
Quel Petit Vélo ? :21 bn. 

THÉATRE NATIONAL DE CHAILLOT 
(47-27-81-15). Grand Foyer. L'Honneur 
de Rodrigue ou l'Histoire du Cid : 
14H30 et 10h. Théâtre Géwmier. Une 
lune pour les déshérités : 20 h 30, 

TINTAMABRE (4887-33-82). Le 
Déournement d'avion le plus fou de 
l'aunéc:22h15. 

(48-87-8248). Peinture sur 
soi : 19h Profession imitateur ! Et en 
plus... : 20 h 30. 

TRISTAN-BERNARD (45-22-0840). 
Sylvie Joly : 21 b. 
VARIÉTÉS (50e ce encore 
mieux l'après-midi : 20 

ZINGARO CAPTEAU HAUTE 
DA DAUMESNIL. (43-44-07-90). Zingaro 

Les concerts 

GOETHE-INSTITUT (47-23-61-21) : 
19 h: Greg Schutz et Thomas Hitslber- 

ger (deux pianos). Œuvres de Max 
Reger. Entrée Hibre. 

MAISON DE RADIO-FRANCE (42-30- 
15-16), 18 b 30: 29: Concert leeture. Ralph 
Markham et Kenneth Brosdway (pia.). 
pour d'une création. œuvres de 
vouret, Stravinski, Pank et Louie. 
Eau De D DDe Quatuor de Cleve- 

SALLE GAVEAU (4563-20-20), 21 h: 
Christian Rnva. De BDFA 39 202 90; Etæ 
ble orchestral 

Fe S. Kovacovich (pia.). cvs de Haydn Bora €: LS 
ei t60F. 

(MIN, 208 0: Jessye Norman 
fsoprano): avec O. Parsons. Œuvres de 

et Hat, Mer, Posknc, Bars 

à in. De 60 F à 60 F. 

cinéma 
La cinémathèque 

PALAIS DE 
(4704-24-24) 

Pacific Express (1939, v.o.s.uf.), de Cecil 
Blount de Mille, 16h: les Tuniques écar- 
Iates (1940, v.0.2.L1.), de Cecil Blount de 

ordinaire 

Les exclusivités 

LES AILES DU DÉSIR {Fr.-ALL, v.0. 
Gaumont les Halles, 1e (40-26-12-1 

17-42-6033) ; 
A qu 

419): 
a, 62 6- 

59- 
1) : La Bestille, Lis (43- 
we Montparnesse, 1 a 

Gaumont 
Saint-André-d 

3) : Fe Jar On be 85920): ue 
mont Ambassade, 9-08) ; 

VE (85628106) à 14 Jules 
Île (43-57 < Fauverte, 

1% (43-31- ; ia. 19 
(4; ) : , lt (43-20. 

) : 14 Juillet 15 (45 
15-79-19) : Pathé 18 (45-22- 

-01) :" Le es 20° 
(46-36-10-96). 

sand (A, va.) : Cinoches, 6 (46-33- 

BAYOU pv : Forum Horizon, 1= 
(4 Danton, 4 2-25 

UGC Montpurpase é 
UGC Boulevard, 9 (45- 

BOIRE EŸ DÉBOTRES (A., v.0.) : Ely- 
1 Lion, à SCD 
LA BONNE (°°) (It): Maxévilles, 9° 

{47-70-72-86). 
COLÈRe EN EN LOUISIANE (A, 0.) : 

AN 
14-95-40). 

CRI 3 
€ (HS NE) à Sept Parnassiens, 14 

E {Anstr., vo. DUNDEE 
& (45624576) ; v 

thé, 9° (47-70-33-88). 
DANS 

siens, 1e RD) 
LE FLIC DE BEVERLY HILLS 2 (A. 

v.0.) : George V, 8: Er o 
LA FOLLE ARSTORE DE L'ESPACE 
{A, SA) : LÉ E 
vf. Lane at Te s: on ssh 

FULL ES SACHET A., #0.) : 
Gaumont les Halles, DCS . 
14 Juillet Odéan, 6 Rs 
ce PRO: $ 

Al te SP Le 
Sea ESS lé (43-20- 

89- Red Pa ‘Clichy, 18% (45-22- 

LE GRAND 
8 (45-62-41-46). 

NNE CEE AUS)  Vediiss 
Es ASS. 

Fe 
Dee de gs 21020): 
Fe Beta, 15 6 15 A 2h 

UGS Boujevard, 9« SN COTE 
Basile, (2 (4343 

k Gobelins. 13° 

5 Te (47. 
Ge-06) ; 1€" 2827-4550 To bave D (4200809), + 

Harpe, 5° (46-: 

MALABIE D'AMOUR (Fr.) : George V, 
8 (45-67-41-46). qe 

se (43-59-36-14). a); 
BEAUTIFUL  LAUNDRETITE 

ME v.0.) : Cinoches, 6 (46-33-10-82). 
"a): : Cité 

(42-71-52-36 È Danton, 6 (: 
Pol: GE C Rotonde, 6 (45-74- 

Biarritz, 8 “Rs 
20-40) ; we : Impérial Pa! 
(rare. 52) ; Rex, 2 (42- hi 

Montparnasse, & (45-74.9454). 

ga Concorde AE 
aint- Laine Pasquier, 8e (43-8 
35-43) ; rs 

DOS Fauvette, 
14 MERS SR Me 

429 se) Pen ; ET Bemue 

LE NOM DE LA ROSE (Fr-K-AL, 
v.5.) : Lumière, 9 (42 

LES NOUVEA! a: 
Forum Orient Aer (42.3 
Ten ELA: À Y. : Le 

(Rene PL re 15 181 
Meuse 39. ne 

14 (43-20-12-06). 
L'ŒIL AU BEURRE NOIR mi: 

Rez, 2 (47-36-83-93) ; Odéce, 6 
42-25-10-30) : Marignan Concorde 
SE 4; . : UGC Biarritz, 
# (s: s 
(45 

RE 
LAEADT FRS" .. v.0.) : Racine Odéan, 6 

j PREX UP ee es ee 

60-33) : 

ee 14 (43-27-8450) 
TS PS A D . 
RADIO DAYS (A sa): Stadio de ls 

34-25-52). 
LE RSR {Sov., v.0.) : Cosmos, 6 

GALERIE TRIFF 
AVANT 

TRANSFORMATION 
MOINS 40 % SUR 

NOS KILIMS ANCIENS 

du 2 au 6 Décembre 
Dimanche inclus 11h-19h 

6,RUE DE L'UNIVERSITÉ 
PARIS 7° 

JARDIN D'HIVER /THEÂTRE QUYERT 

LOC. 42.62.59.49 

TU VAS A MO TU MEURS mRe {Eee 
ae : Gaumont Am basade, # D: 

Pie 1# ds QE 

ESP OTT 
ART $_ Gaumont 

rençais 
un DE rs Fa # 

Sd ne RE % 

Se hate | 15 D 

A : Miramer, 1# (4 BH 
372 LE Fair) © (Fr.) : Lucernaire, 
& (45-44-57-34) 

VENTRE L'ARCHITECTE 
Es v2.) : Ciné D tsess F (4271- 

VRAIS DURS NE DANSENT P 
DR €À., v.0.) : UGC Biarritz, & nr 

WHO'S THAT GIE ? vo.) : 
Foram ‘UT Le {a sS 6) : 
Sa ne CE t43 8 13-00 € 

meme, Le (4235 3040) ; 

Rs CU Re 
Bis, 13° (43-31-60-74) : ! à 
Læ (43-27-84-50) : J# 

ue ' 7): Paté Clichy. 18 

LES YEUX 

} (2: Besnbourg. 
z IL SE) à 12 j 14 ie Perse Et 

1530 U ! Biarritz, & FSSe A LE 
NUS of B: 

LES FILMS NOUVEAUX 

Film français 
de Chantal Picauit : Forum Arc-en- 
Gel, 1" SE A j Le Galane, 

siens, l4 (43-20- né 
Soz on palnt-Charies, 15 (45-79- 

AOL. Firm LRéions de 
Robert hu Biermas, v.o. : Forum Orient 
Express, Je (8 53-42-26) : ï 

V, & (45-62-41-46 

; Mastral, 14r (4 : 
t Parnaësiens, 14 (43-2: 

üon Saint- 

io Lee ED, UGC Ti: ti rois 
sn ge (42-06- UN 

14 jules Bastille, 11° Le 

22: | PARIS EN VISITES 
MERCREDI 2 DÉCEMBRE 

10 hours, entée de Pair PAS (A It Arts 
et curiosités). : ‘ 

Le siècle de Picasso au Musée d'art 
moderne », 13 heures, il. aveave de 
Président-Wilson (Mathilde Hager) 

« ET des Vope (Re 

« Trésor des princes celtes », 17h30, 
Grand dans Le D essts, ball (Jeanne 

JEUDI 3 DÉCEMBRE 
«M: » ro: sr + 10 h 30. ne 

CONFÉRENCES 

Hôtel Co: S : 18 me Sainr Lane VE dec 
20 heurcs : «L'arbre des religions » (AGEASAC). 

Do te + LE de ang nnbqn de 

Fear lle » ? Diéaal (Pr pnralree . Par Yves 

Charles, 159 (45-79-33-00) ; Paib£ 
Ge D) 5 

HOLLYWOOD SHUFFLE, Fin 
américain 
TE Got Santo. à AT 
5236): UGC 

i UGC € ae 
D) UGC Normandie, 8 
HE on oC Lyon 
D 

que BOFE AND Boorman, v. Fan 
mont les Halles, 1° A0-2612.17 5 
Impérial Pathé, 2 (47-42-72-52) ; 
Hautefcuille Pathé, 6° (46-3. 
79-38) ; Publicis Saï 
42-22- 

Emme 

Fée 

Eee HE Re 
Re” Pac, 

Fin espagnol 
Sarmiento, v.0. Martin 

16e) 4 (42-78-4786). 

sen roe Lotus (OU Pom). 
« Méliès à Yves du Manoir : ke 

Père-Lachaise mécoumm », 14 k 30, 
porte principale, boulevard de Mézik 
mer ire 

« L'hôtel de Lauzun », , rene a nd 

eL'art dix-neuvième Ê 

= KeraS, Pe ait _. 

Me me 
beures, devant le 71 venue Deaf 

Rocher ones D 

Biron 15 bonnes 97 de V , » [ue arense 
(Monements historiques). 

: «Sites bi S se « 5e iques, 

me Bngen, 13 heure : 
de Bourges » (Simone 

ie rue ce Payeam, 19 heures : 
design textile = Se qu Pre Fre 
sais», Monique Drosson (Centre 
Cukurel suédois). 
I8, rue de Varenne, 20 h 30 : «Le 

École gr te Quarante 
années», avec Serge Antoine (Centre 
Varcane). 

20, rus des Tanneries, 20 h 30 : « Avi- 
goon, cité des papes et Villenenve-les- 
Avignon, monuments et musées », par ie 

ja 

Se mu 



_….Radio-télévision 
Les a Es al 

dlsanche-Fandi. 
25 Ne pas manquer Sa Chef-d'œuvre on chésique, 

ÉtS de radio et de tHlétision sont publiés chaque semaine dans notre supplément 
des symboles : à Sigualé dans <le Monde radio-télérision » 0 Film à Éviter = Qu peut voir 

ên samedi daté 

tee Mardi 4e décembre 
TEL: … 
28:30 Ciné-star : Camme us Lo Fin frnçis de José Giomnni (1976). Avec Alai à ré . a proc Le L Charies Vanel, 

. sard Giraudeza, Caroline -Cellier,. Olivia Bras 
2340 Le Bourse. 2345 Permission de 

2036 Téléfin : Le visgk 
. À Graham, avec Fred Mac Murray, Sam Groom, Donne 

LA5 

29.30 Cinéme : Dracule père et fils æ Film français 
d'Edouard Molinaro (1976). Avec Bernard Menez, Christo- 
pher Éec, Marie-Hélène Breiïliar. Xavier Depraz. 
ZLAS Série : Spenger. Incomprébension ZRIG Série : 
Baretta. Le grand-père. 6.06 Série : Max Ia menace 

{rediff.). 0.25 Femlleton : Le temps des copains. 0.50 Les 
So ésmnires misntes. Les petis d'une autre plante 

M6 
des Bermudes. De William 

Mille 22.05 Série : Maîtres et valets. Joyeux Noët {rediff.}, 
DDSS Jours 2205 Médo 2230 M eenn 2 eUD Eee 
Pierre Bouteiller. Avec Roger Hanin 2355 Magazine : 
Médiation. 0.25 Mnsique : Boulerard ï ë des 

- Chanson française. MSC de en LE PES de La 
semaine : fohnny Hallyday. 

FRANCE-CULTURE 

20.00 M: 2 Le rythme et {a raison. La ique arabo- 
andalouse, dpel science. André Brahie, Les nou- 
velles du système solaire. Ro dé Does Li os 

Four au nd 0.50 Manque Con 

FRANCE-MUSIQUE 
20.15 Le Quatuor Clereland. Quatuor à cordes n° 6 en si 
Ce A ee pipe are 
op. 59 æ 1: tuor à cordes n° }4 en ut dièse mineur 

Paul Katz, violoncelle). 22-30 L'uaivers non tempéré. Musi- 
que traditionnelle des Asturiss et de J'Andalousic, par Equi- 
dad Bares {chant}, Guy Bertrand {flûte à trois 1rous e1 haut- 
bois) : Dominique Regeff (rebec. vielle). 23.07 Club 

darcires. Évardo Toldra dirige l'Orchestre de la Radio de 
+ Sutigart (1954) 

Mercredi 2 décembre 

TF 1 ÿ se 

Av 

ns re 
De Didier Guesb Patti ; 
Magic _Platiers, Animo. d'informations. 
18.15 Série : Ma sorcière Enité sort de la 
bouche des eufams. 18.45 Jes : Des chiffres er des lettres. 
D'Armecd Jammot, présenté par Patrice Laffont. 
19.05 INC. Le contrôle ue des voitures. 19.10 Actne= 

1737 ; mise en scène de Jean Piat, avec Jean Piat, Jacques 

Eyser, Simone Eine, Bernard Dhéran, Micheline Bouder. 
2239 Journal, 2245 Magazine : Océsniques. Paul Claudel 

Hélèac Alcxandris. Cinéma : Désurère # Film 
français d'Olivier Assayas (1986). Avec W 

H j Ce 
$' 

PAIE rs reftena (Pénal HAT ÉRn Hs Le je pie Ë l FRERE Fri 

française. 22.46 Nuits u 
0.05 Da jour an lexieurain. 6-50 Musique : 

FRANCE-MUSIQUE 

Halles) : Divertissement { (Ouverture d'Amadis ; Amour 
trop indiscret ; Plainte de Vénus sur ja mort d'Adonis ; Petite 
Chacoane ; Rochers, vous êies sourds : Réponds charmante 
mit; Dieu des enfers) ; Divertissement {l (Ouverture de 
Psychée : Deh piange af piano mio; Chaconne d'Amadis} : 
Divertissement LI (Entrée .d'Apoilon: Espoir si cher ei si 
doux ; Si l'amour vous soumet : AÎr pour les démons c! les 

. Le Monde @ Mercredi ? décembre 1987 17 

Informations «services » 

MÉTÉOROLOGIE 
Evolntion probable da temps en France 
entre le mardi 1” décembre à 0 b TU 
CH dimanche 6 décembre à 

Du Nocd et de la Champagne à L'ller 
de-France, à La Bretagne, à l'Aquitsine 
et an ke: matinée sera 

Sur Rhône-Alpes et Franche-Com:é, 
le ciel restera nuageux Qu L'ès nuageux 
du matin au soir, avec quelques flacons 
de neige en matinée. 

Le Languedoc-Roussiilon et fa 
Provence Côte-d'Azur connaîtront un 
temps largement 

MOTS CROISÉS 
PROBLÈME N° 4626 
1253456789 

= 
[T1] 
x  # 
uCTICCRT I] 

HORIZONTALEMENT 

L Un homme qui n'a certes pas 
l'esprit de corps. — 11. Qui aurait 
tort de vouloir trop souvent sa pari 
du gâteau. — 1/1. Pronom. Demoi- 
selle qui se complaît au bord de 
l'eau. — IV. fl est préférable qu'il 
garde la chambre. Point de chute de 
maintes migrations saisonnières. — 
V. Pièce à l'appui. Endroit où ne 

vent pas ir les soucis, — 
L. Ne doit pas nécessairement être 

près de l'eau pour que l'on puisse 
écluser. — VII. Est idéa) pour se for- 
mer. Pronom. — VIII. De quoi jouir 
parfois d'un bon crédit Arrivés à 
bon por — EX Il serait vain de 
ren au diable, Susceptible de 
nous filer entre les mains. — X. Atti- 
sait les flammes. Est ne dans 
des cabinets — XI. r un Cole 
lier, par exemple. Assez vert pour 
faire rougir. 

| 

i 

| 

î 

| 
| 

{ 

VERTICALEMENT 
1. Ce n'est pas dans la gueule du 

Joup qu'il se fourre parfois. Où cer- 
tains ont réussi à faire leur 1rou. — 
2. Des horames qui savent dresser ka 
table. — 3. Personnel. Utiles pour 
faire le marché. — 4. Son malheur à 
fait Je bonheur d'un autre. Ce n'est 

6. En présence desquels nous met- 
1ons plus que noire grain de sel! 
Variêté de cactus. — 7. Est visible 
sur une crinière. Adverbe. Conjonc- 
tion. — 8. Obligent parfois à enguir- 
lander sans qu'il soit nécessaire de se 
fächer. — 9. Destinée à être prise en 
main, Qui amène à rendre un ver- 
dice 

Sokation du problème n°" 4625 

Horizontalement 
1. Endettes. — Il. Soudeur. — 

HI. Cire. Gin. — IV. Arénicole. — 
V. Renirés. — VI Ter. Tes. — 
VIH. Ou. Sirène. — VIII Une 
Terne. —- IX. Ci. Bagou. — 
X. Héron. Lit — XL Aho. Su. 

Veriicalement 
1. Escarmouche. — 2. Noire. 

Unie. — 3. Durent. Rä. - 
4, Edentés. Bol. — 5. Té. frritant — 
6. Tu. Ce. Reg. — 7. Ergosiéroi. — 
8. IL Ennuis. — 9. Ane. Sée. Tu. 

Tiroge dos “7 Namèros de ta Chance” 
6e Dimanche 29 Nos. 1067 : El E3 C] £1 À OC] 

SUPER PACTOLE 10.000.000F 
PROCHAIN ÉSGHO) S 20277 

En Corse, nuages et éclaircies se diis- 
puicront le ciel. Des averses sc produi 
ront encore. 

Le vens d'est sera assez soutenu sur la 
moitié nord, plus faible sur Le moitié, 
sud. 

Les températures minimales, toujours 

négatives dans l'intérieur, seront Com- 
prises cure O et — 2 degrés. Elles pour- 

ront s'abaisser aux alcatones de 
=5 degrés per endroits. régions 
côtières, plus rempérées, sarderont des 
tempéranres positives, de l'ordre de 3 à 
S degrés. 

Jendi : pluies, vorgles sur le quart 
Sud-Ouest, soleil ailleurs. Après dissipa- 
don des brumes et brouillards. le 1m 
sera emsoleillé sur une grande partie 
la France. Cependant, un temps Cour 
vert, accompagné de pluies, s'étendra à 
tout le Sud-Ouest. gagnant le soir Ven. 
dée, Sud-Bretagne, Centre, Massif Cen- 

Valeurs extrêmes relevées entre 

tal. Les pluies seront localement précé- 
dées de verglas. 

Vendredi 4 décembre : pluies, verglas 
local, flocons dans l'Est 

Le temps couvert gagnera toutes les 
régions de France au cours de fa jour- 
née. Les précipitations se produiront sur 
l plupart des régions excepté, le Nord 
et le Nord-Esi Les pluies seront préce- 
dées, dans l'intérieur, de verglas 
endrons. Des chutes de neige se ui 
rt sur ke Centre-Est et le Musuf Cen- 

Samedi et dimanche, 1Cmps COUVErL 
avec pluies, faible neige et verglas sur 
l'Est. 

Le temps restera Couvert Sur Loutes 
les régions avec des passages pluvieux, 

USERS éces verglas intérieur sur 
les régions Est et Nord de la France. 

SITUATION LE 1° DÉCEMBRE 1987 A 0 HEURE TU 

le 1°-12-1987 
le 30-11 à 5 hewes TU et le 1*-12-1987 à 6 heures TU 

De nu mt 72 Le © D ee 2 © © © ne me 

D 
8 
D 
. 
€ 
B 
A 
€c 
P 
€ 
8 
€ 
€ 
D 
« 
Li 
N 
8 
€ 
D 
D 
€ 
€ 

on 

1 
Liu-tsLls 

SbYin 

MOSO-VUVTÉ VOVOZRDWUYNU 

SuvvsNHkN 

NVOUVNONN2ZOOwMWNISZNUwZ 

{ 

æ où Li où Us 

. %* TU = temps universel, c'est-à-dire pour la France : heure légale 
moins 2 heures en été : heure légale moins 1 heure ar hiver. 

{Document établi avec le support sechnique spécial de le Météorologie masionele.) 
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Education 

ia atouts de l'Ouest 
[L'OUEST » de bons svouts pour non développement scertifie 

et technologique, mais son poids est encore insuffisant. Tel 
est le constat qui ressort d'une étude de l'OREAM {Organisation 
régionale d’études d'aménagement) sur «le mouvement technopo- 
ditain dans l'Ouest ». La région doit ajouter le potentiel de ses trois 
capitales universitaires (Rennes, Nantes et Poitiers} pour atteindre 
le niveau d’Aix-Marseille ou de Lyon. Maïs elle dispose pour pro- 
gresser de solides points d'appui : une couverture éauilibrée du ter 
ritoire grêce à la présence de six villes universitaires (outre les trois 
pus: Brest, Angers et Le Mans), un bon potentiel de forma- 

tions techniques courtes (BTS. IUT) et longues (grandes écoles), 
des centres de recherche de qualité et surtout l'amorce d'un fonc- 
tionnement en réseau, permettant una mise en valeur harmonieuse 
de ses moyens. 

C'est pourquoi l'OREAM souhaite le développement d'une 
politique régionale s'appuyant sur les points forts de chaque centre. 
À Rennes, les tes télécormmunications et l'informatique, les produc- 

animales ; à Brest, l’océanographie ; à Nantes, la mécanique tions 
ex les matériaux, la génie civi et l'énergétique, la pêche et les pro 
durs marine : au Mans, l'intelligence artificielle, les polymères ; 
Angers, l'automatique et la robotique, les productions végétales, É 
mécanique et {a métallurgie ; à Poïtiers, la biologie et l'aérotechni- 

F.G. 

# Formation supérieure et recherche. Le mouvement technopolitain dans 
Loue. Len 1987. OREAM, 3, place des Garennes, BP 711, 44 027 Nantes 
Codex. Tél. : 40-73-38-07. 

40 000 francs pour 
de futures ingénieures 
Plus de trois mille filles, 

élèves de première, ont retiré, 
en 1987, un dossier de candi- 
dature à la Bourse de la voca- 
tion scientifiqué et technique 
des femmes. Cinquante lau- 
réates ont été sélectionnées sur 
concours. La délégation à la 
condition féminine renouvelle en 
1988 cette expérience avec des 
bourses d'un montant da 

francs, , en que 
tre annuités dès le début des 

siers i 
nibles à la préfecture de région 
{délégation à la condition fémi. 
ne). Ils sont à retourner avant 
le 18 janvier 1988. Le concours 
aura lieu le 9 mars. 

* à la condition fémi- 
fine, Pan Le Grenelle, 75 007 
Paris. Tél : (16) 45-60-32-12. 

L'Agora 
de la rue d'Uim 

L'Ecole normale supérieure 
de la rue d'Uim ouvrira 
portes, les 4 et 5° déer décembre, 
pour ses Rencontres de l’Agora, 
réunissant élèves et représen- 
tents des entreprises. Des 
débats seront organisés sur 

LETTRES 

« L'analyse économique et 
l'entreprise», «L'historien et 
son public», «Les sciences 
cognitives », « Langage et publi- 
cité », « Interface chimie- 
biologie», «Comment naissent 
les Startups ? » et «Un cadre 
européen pour la recherche et 
l'industrie ». 

%* ENS, 45, rue d'Ulm. 75 005 
Paris. 

Prévention 
contre le vol 

Pour fêter son trentième 
anniversaire, l'Institut de 
sciences pénales et de crimino- 
logié de l'université de droit, 
d'économie et des sciences 
d’Aix-en-Provence organise, 
les 4 et 5 décembre, un collo- 
que «sur un thème d'actualité 
qui nous concame tous : la pré- 
vention des occasions de vol». 
Placé sous le patronage du 
ministère de l'intérieur, cette 
manifestation s'adresse «non 
seulement aux professionnels 
de la sécurité, mais aussi aux 
utilisateurs, industriels et com- 
merçants soucieux de s'assurer 

Ten contre le risque de 
LA 

%* Faculté de droit et de sciences 
polhtiques, 3, avenue Robert- 

28 Aix-en-Provence. 

James Baldwin, 
une conscience révoltée 

{Suite de la première page.) 
Une façon de marquer l'étendue 

du fossé séparant les communautés 
blanche et noire. Mais Baldwin fut 
lui aussi confronté à d'autres obsta- 
cles qui se dressaient, ceux-là, au 
sein même du mouvement œuvrant 
pour les droits civiques. 

De Martin Luther King, dont il 
fut l'ami, il dira, toujours en 1963 : 
«C'est un grand homme. mais il 
atteint La Jin de sa course. II n'est 
plus passible de subir tant de coups, 
tar d'humiliations, tant de déses- 
poirs., fant de promesses non tenues, 
sans que quelque chose ne casse. » 
Dans La foulée, il s'en prit égale- 

ment aux Black Muslims (partisans 
de la création d'un Etat noir indé- 

sur le-territoire des Etats- 
nis), dont il crane les méthodes 

« sinistres ». INi mouton ni loup, 
Baldwin se retrouvera souvent placé 
entre l'enclume et le marteau. I ne 
reniera cependant jamais ni ses 
idéaux ni ses engagements dont 
l'œuvre écrite constituait un prolon- 
gement naturel. En témoignent ses 
autres essais comme Chassés de la 
Jumière, sès romans {L'homme qui 
meurt, Si Beale Srreet pouvait par- 
der et, pue ‘récemment, Harlem 
Quartet 
Yalassablement, il répète le credo 

de ri ne Doi pe oouLE de Voir 

CET RENE 
EN: eS 

EN TE 

Mais La fin des années 60 voit le 
déclin du mouvement noir aux 
Etats-Unis, miné par ses dissensions 
et ses querelles internes. Baldwin, 

qui durant treize ans s'est battn pour 
la cause noire sur le so] américain, 
décide de le quitter à nouveau pour 
venir s'intaller définitivement en 
France, à Saint- Paul-de-Vence. 
Baldwin continue d'écrire, mais s'il 
défend encore ses idéaux, il n'a plus 
véritablement le souffle sacré En 
1981, il publie Meurtres à Atlanta, 
une enquête sur les meurtres de 
vingt-huit enfants noirs assassinés en 
deux ans à Atlanta. Un Livre terne — 
comme son dernier roman Harlem 
Quartet (1) — qui eut d'ailieurs du 

mal à trouver un éditeur aux Etats- 

James Baldwin, le vieux lion; était 

-n'avait pas évolué, elle s'était même 
see Les Meet 

it rien Homme d’une 
seuie foi, il v'a jamais quitoé de che. 
min poudreux de l'espoir. L'espoir 
d'un monde qui restait encore à 
rêver. 

BERNARD GENIÈS. 
* Les livres de James Baldwin ont 

aëoiièus ce Galloard, pos chez 
Stock. 

(1) <Le Monde des livres» du 
18 septembre. 

e 5 heures de 
cours par jour 

e Préparation 
aux examens 

britanniques 

TRIMESTRIELS DEP 
en famiile 

Le Carnet du Monde 

Fiançaïlles 
Ciande REOLON ct Madame, 

ficheline Michaux, 
font part des fiançailles de leur file 

Sandrine 
avec 

Remi RABANEI, 

— Sa famille 
Etses amis, 

ont la douleur de faire part du décès de 

M. Marc ADENIS, 
agrégé de l'Université, 

survenu à La Salpêtrière, le dimanche 
29 novembre 1987, dans sa cinquan- 
tième année, 

Ses auront lieu à Talloires 
cmoSans, le mere 2 décenr 

bre, dans l'intimité familiale. 

5, clos de Verrières, 
91370 Verrières-le-Buisson. 
19, rue Greffier, 
45100 Oriéans. 

surveuc à Paris le 29 novembre 1987. 

La cérémonie religieuse aura lieu Le 
jeudi 3 décembre, à 10 h 30, cu Mégiise 

sint-Léon, 1, place: du Cardinal- 
Anete, 15, suivie de Pinhums- 
> as d’Y: 

Mr Evelyne Gallou, 
Aïnsi que les families parentes et les 

amis, 
ont le chagrin d'annoncer le décès du 

docteur Jean BREMOND, 

enlevé à leur affection le 24 novembre 
1987, à l’âge de quaire-vingi-dix ans. 

La cérémonie pr 
vendredi e Zen es np à 

« Dieu est amour. » 

1 douleur de faire pat du décès, cat ke 
28 novembre 1987, de 

M. Pierre FOUCAULT, 

dans sa amnée, muni 
Een em 

Les seront c£lébrées 
mess (T 

27, avenue de 
Paris i#. 

L'homation aura lieu an cimetière 
de Muids (Eure). à 15h 30. 

Cet avis tient Heu de faire-part. 

Nas abonnés, bénéficiant d'une 
réduction sur les insertions du - Carnet 

ë 

bandes pour justifier de cette qualité. 

OL ME Pere 

M. ct M= Henri 
M. et M= Patrick Halphen, 
M et Me Jean-Marc Loubier, 
RES D Fe 

et Bernard Haïphen, 
ont La tristesse de faire part du décès de 

M. Robert HALPHEN, 

survea Le 27 novembre 1987. 

inhumation aura Heu le jeudi 
à dcenie à 5 Bons an mere du 
Montparnasse. 

— Hélène , ae Mayer, 

Emmanuel Mayer, 
son fils, 
Ses sœars et ses 

enfants, 
. ont la douleur de faire part du décès de 

… Hei Daniel MAYER, 

survenu dans sa soixante-Quinzième 
æonée. 

Les obsèques ont eu lieu dans l'inti- 
mité familiale, 

1, rue Léon-Dierx, 
75015 Paris. 

ALL TE 

M. Jean MENU, 
officier de La Légion d'honneur, 

décédé le 30 novembre 1987, dans sa n D 

De La part de 
Mes Jean Menu, 

son épouse, 
Du contrôleur des armées et M Jac- 

ses frères ot sœurs, beaux-frères et 
| beller-sœurs, cousins et cousines. 

La aura lieu en 

l1987, &11 heures. 

Elle sera suivie de l'inbmmation dans 
La stricte intimité au cimetière d'Arras. 

Les condoléances seront reçues sur 
registre. ! . 

Cet avis tient Beu de faire-part. 

‘encadrement-CGC, 
ele douleur de faire pars du décès d9 

M. Jean MENU, 
ingénieur des Ponts et chaussées, 
officier de la Légion d'honneur, 

Le secrétaire général da Conseil éco- 

E l'en ble du personnel di Lt l'ensem ue 
Conseil et social, ” 
Gt le Lee Band robes de Lire part du décès de nee 

. + Emile Boursier, 

[Le Monde &n 1* décembre) 

Anniversaires — Le baïli prince Guy de Polignac, 
Le comte pe Gr de Roland de 

Chambure, _ Il y a cinq ans nous quittait notre 
chère Jeurs enfants et gisns 

La princesse de Polignac, é 

Ep tv PERTE 
a ln cuisses Notice . Celles et coux qui l'aimaient se sou- 
este 
Le prince Henri-Melchior de Po. 

pa, — Le 2 décembre 1985, 
M. et M Jacques Dupuy, thake 

leurs enfants et petits-cafants, He Na 

Dee. | eat marquise k 
ses enfants et petii ants. Elle as, 
Le prince de Polignac, Son tendre sourire nous manque, - 

scscufents et pottsenfams, « Quand H n'y a plus qu'un seul 
La princesse de Polignac rte, MON 

Sao pa à ses fants z 

rt: 1e dnc Et M Le docbeuen de Pair ner te mors sers finie, je 
Re leurs enfants, : Jacques Rouband. 

à , — Me Georges Goldfeil, 
gui La douleur de faire part du rappel à rappelle avec émotion le souvenir de san 

Guy de POLIGNAC, Jacques ORSERO, 

née Gladys Hélène décédé le 1" décembre 1983. 
Marie Castener Dopuy, 

afficier de la Légion d'honneur, Conférences 
croix de guerre 1939-1945, SRE 

TONIIES da con bé La Résé 

médaille d'argent rencontres fémoignages : 
de la Retonnaissance fi k 1" rencontre, le mardi Ie décembre, à 

médaille d'or de la Fédération nationale 20 h 30, avec Bourhane Alawic, 
des décorés du travail, & 

d'honneur et de dévotion 
et grand-croix du Mérile 

- de l'ordre souverain de Malte, 
grand-croix de l'ordre constantinien 

de Saint-Georges, 

survenu le 28 novembre 1987. 

La cérémonie religieuse aura lieu le 
vendredi 4 décembre 1987, à 11 beures, 
ea l'église. Saim-François-Xavier, s& 
paroisse, 12, place du Président- 

Un service religieux, suivi de J'inbu- 
ne Ds cn Gent 

He eo 
Lieu : 30, pure 

SR Paris (métro Glacière ans - 
Lecce mets TEL @) ne 
pense | np ame pe Moby de 

21e Mae ds out one | ÉCHECS 
Gt douleur Je aire part 2n passage à - 

Ne CHAMPIONNAT RE 
- DU MONDE 

Ou se réunira su crématorium du de ° 
cimetière trcomnual de . e 
Fontaine-Sant-Martin 
rendre décembre à 10 HAS 
Le poto es dut ‘ta de faire- | | 

— M a M Pierre Card, 
eus enfants st leur petit-£ls, . 

ISESs 
Me Michelle Vignes, . 

Vie 
ane : Surprendre Karpov dans la ses enfants, petits-enfants et arrière nes 

: Dame n’est pas une mince affaire. Ge a Gore ire par de Scie Qi Dans Ia dixitième, jouée le lundi 

| novembre, parov ta ! 
re IGNES, benoîtement jes quinze ass 

coups des douzième et trente- 
huitième parties du match de Mos- 
cou en 1985. Karpur fit de même et 
au seizième coup, il vit arriver Dd3 
au tieu des classiques Dd2 ou Dç2. 

surveau à Reims, le 11 novembre 1987, 
SR 

ont eu Een dans l'inti- 
illers-Allerand. nié de Vi Selon Tal et Kortchnoï, présents à 

4, ville de Saxe, Séville, cette nouveauté ne méritait 
75007 Paris. pas les -quarante-quatre minutes de. 

prises par Karpov pour 

— Mathikle Wintenberger, 
Er toute la famille, L 

ont le douleur de faire part du décès de 

ingénieur civil des Mines, 
chevalier de l'ordre national du Mérite, 

sarveau Le 26 novembre 1987, à N: 
dans sa sobxamio-quimrièue année. 

Les obsèques ont eu Ben Le tmdi 
30 novembre 1987, à 15h 15, en l'église 
Saime-Thérèse de Metz 

- 14, rue de Belchamps, 
57000 Metz. 

pion du monde n'a 
sauf à Karpov! — - le chemin de la 

Remerciements 

docteur Pierre AGEORGES, 

D TR 
émus. 

Even 

dueilement CRE Cou Qi Sn re 

1 | 68 ur paie, Le pret de ete à .10.çx85 (7) A 

ne | "Lune APN — L'Isle-sor-la-Sorgue. Lyon LR WU MB) : 

15e Akon. En 
M. Paul Marquis, : IS5S | De | 35.64 5 

FRS enfants et its-enfs 1 TC) Ten grec ct 

Et toute sa famille, 00) MUR “MG 
irès touchés des breuses marq, 
sympathie qui ler ent &£ Témnipsts 

du décès de 

M- Françoise MARQUIS, 

trouver ici l'expression de ne 
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L'’électricité à l’ère de l'intelligence 

Sur le marché de l’automatisme, MERLIN GERIN fait face aux besoins réels des utilisateurs : 
pour qu'ils gèrent mieux leur énergie, pour satisfaire leur besoin de sûreté, nous recherchons des 
ingénieurs débutants ou confirmés (3-5 ans d'expérience) : 

informaticiens Electronicien 
: réf. FLA 28 réf. CFR 29 Û 

Z A Avec des compétences en logiciel, micro- Avec des compétences : e en électronique 

Z MERUN GERIN, c'est Z processeurs, langages évolués, temps réel, analogique et numérique dans un | 

Z 19 000 personnes Z génie logiciel, pour des fonctions de : environnement électromécanique et thermique, 

Z travailiant à l'écheile Z e conception < réalisation « maintenance. ou : e en génie logiciel, ou : # en microproces- 
Z mondiale qui, grâce aux Z Pour certains postes, une connaissance des seurs et une connaissance des interférences 
Z technologies les plus Z interférences électro-magnétiques, des électromagnétiques et fiabilité. 
Z avancées. assurent ia SZ réseaux locaux, des techniques d'intelligence 
A 3 A She 4 4 . n 

Z parfaite mañtrise de Z artificielle, de l'électronique analogique, est 

Z l'énergie électrique. Z souhañée. 
Z Le groupe réalise SZ 
Z 8,7 milliards de CA, dont Z 
S 51%àlex SZ Z 6 à l'export. LL | . : 
Z Z Pour l'ensemble de ces postes, la maîtrise de la langue anglaise la mafñtrise : 
22 est indispensable. de l'énergie électrique 

Vos compétences professionnelles, bien sûr, mais aussi vos : 
aptitudes à travailler en équipe, le goût de la conduite de projets, 
votre capacité à prendre des responsabilités, vous permettront 
d'évoluer dans le groupe. 

Merci d'adresser votre candidature, sous référence 
correspondante, à MERLIN GERIN - Recrutement des Ingénieurs 
et Cadres - 38050 Grenoble Cedex. MERUN GERIN 

Ingénieur Système 
ieîtrisez Micro Vax Il 

Eltransactions Électroniques, Division du Groupe 
Schlumberger Industries, conçoit et développe des 
équipements de haute technologie dans des domai- 
nes en forte croissance : Cartes à mémoire, systèmes 
de paiement électroniques, terminaux urbains... 

À SESANCON. le Departement Terminaux Urbains et Syste- 
mes installe prochainement ur système Micra Var fl gérant 
des reseaux de PC et de HP64000 

fjous proposons à un ingenæur diplüme, ayant des connais- 
sances en informatique génerale et en électronique, de 
prendre une part determinante à la mise en œuvre at a l'evo- 
lution de ce systeme. Des compétences en matériel DEC 
serarent un atout supplémentaire. 

À moyen terme. ii s'integrera ë notre jeune Sernice Ataires, 

chargé de proposer des solutions globales et personnali- 
sées à nos clients. 

La qualité de ses propositions techniques {matériel et logi- 
cel) et ses capacites de contacts intèmes (Marketing, 
Bureau d'Etudes...) et externes (Clients, sous-traitants...) 
seront determinantes pour le developpement de ses res- 
pansabilites. 
L'Anglais est indispensable f 

Merci d'adresser votre dossier de candidäture, sous rèfe- 
rence ISTUS, à 
SCHLUMBERGER industries 
Département Terminaux Urbains et Systèmes 
Service du Personne) 
32, rue de Terre-Rouge. 25000 BESANÇON. 

AD'COM. 

Vous étes débutant où vous avez une premiére expérience d' 

INGÉNIEUR GÉNÉRALISTE 
7 

trielle (gestion. procedès…..) 

SPÉCIALISÉ 

Prenez la responsabilité des problèmes d'organisation et d'informatique indus- 
és...) de notre usine de Rumilly en Haute-Savoie qui 

produit avec 400 personnes : céréales, produns laitiers et Tonimait. 

Vous exercerez votre activité de conseil et de recherche d'améliorations en infor- 

matique, automatismes et productique en haisan avec les différents Services de 

rugne et avec l'appui du Service informatique du siège social. 

Adressez votre candidature, sous réf, IGi, à SOPAD NESTLE, Direction du 
Personnel, À. GIRARD - 17. quai Paui-Dourmer 92414 Courbevoie Cedex. 

SOPAD 
NESte c'est fort en réussite! 

COORDINATION INTERNATIONALE 
" ET APPLICATIONS INFORMATIQUES — 

ingénieur (X, Télécom, Supélec...) un, 

TééDiftosion de France SA. TES 
premier diffaseur en radio et télévision ; 

recherche 

son responsable 
coordination internationale et applications - - 

informatiques au service de la ù - 
planification des fréquences. | : 

es Re races NioruuiIQues scinques à la gession des 

RS CLONE PRG date PS nn ts 
Une formation aux méthodes de planification des fréquences sers assurée. 

Débutant où expérience, à aure une bonne spécialisation en informatique (base de 
soiree CO RL ee gonieses Contacts et Le désir d'ouvérure sur le 

De réelles possibilités d'avenir existent dans Je groupe pour des candidats motivés - 

POSTE À PARIS. “Ex 

Ecrire à : T.D.F, Direction des Ressources Humaines ; RC ee 
21-27, re Barbès, BP. S18, 5 Dee. | 
82542 MONTROUGE CEDEX. ‘ Fe 

Euro Disneyland sARL ovins 
diplômé(e) d’études supérieures 

avec expérience dé 7 ans dans l'informatique “dont à à un uivesc cadre. 
Bilingue is/Erançais pour : 

— Réaliser plan informta: organiser sapport Éures tique ; 
- Conseiller Les divisions sur les marériels et logiciels, l'organtsation et 

les procédures informatiques. 

Adresser votre dossier de candidature © . 
{un c.v. en ones . c.v. en anglais) et vos prétentions à : 

Service du 
8, rue Copernie, 15116 Paris. 

e 
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Un volcan sous la mer 
La découverte et l'exploration au large de la Barbade 
d'un volcan de boue et de tie 
à 5 000 mètres de profondeur. 

XAVIER LE PICHON, 
. de l'Académie des 

re sente 
lège de France ses pairs 
“l'avaient hu en juin 1986. 

Dans sa leçon i le, 
M. Le Pichon & amplement jet”: 

ment intermittente comme l'est 
celle des volcans analogues 
connus sur la terre ferme. 

a sont des hydraires, c'est-à-dire des 
océanique se renouvelle en permar vertébrés très primitifs qui vivent 

co es MAS$eS en colonies et qui sont cousins des 
tiventales dans scs dérives Ct  an£mones de mer et des méduses. 

Au-delà, jusqu'au bord externe de 
la galette, vivent des colonies de 
clams (des bivalves du genre 
Calyptogena, longs de 20 à 
30 centimètres) en position verti- 
cale qui, curieusement, se dépla- 
cent en gravant des sillons dans 
JR CA Di On RME EEE 

pes de travailler dans son labora- des clams — des gelathées (des 
toire. Il va «sur Le terrain, si crustacés décapodes) et des ané- 

cxpressiOn,  mones de mer. 

français de recherche pour 
l'exploitation de la mer, avec le 
petit sous-marin Nautile et le 

‘ici n'est pas sur le prisme 
tion (voir la légende du schéma) 
accumulé dans la fosse des 
Antilles. Ce volcan de boue, en 
effet, est situé au-dessus de la 

(dont fait ie la moitié ouest 
. de l'Atlantique), 1à où celle-ci 
amorce sa descente (de l’ordre de 
2 centimètres par an en moyenne) 

: Fi ë : & 

La circulation des boues 
liquides est active puisque les 
boues, dans l'œil, sont à 21°C. 
D'où viennent ces boues ? Forcé- 
ment de loin puisque le volcan est 

.  Bartéries jaunes 
. ét buissons d'hydraires 

Une plaque océanique qui plonge est 
à 

ricure, où les sédiments ont déjè perdu
 une bonne parue 

une couche supérieure, où les sédiments s
ont encore 8078 

; ins a 

pliure de la plaque « Amérique » | 

recouverte de deux couches de sédiments : une couche infé- 

de leur eau et sont donc plus ou moins consolidés : 

és d'eau. Au cours de la plongée Dre 

supérieure de sédiments, lorsqu'elle est suffis
amment épaisse, est rabotée et débitée en 

De écailles qui vont se coller les unes apr
ès les autres — en prisme d'acerétion 

_. 

marque la plongée, contre le rebord de l
a plaque considérée comme fixe (ici la pl

aquette « Caraïbe »). 

situé sur des sédiments qui sont 
peu épais et pas encore com- 
pressés. MM. Le Pichon et Fou- 
cher pensent que l'eau et le 
méthane t au moins 
100 kilomètres. et peut-être beau- 
coup plus, venant du prisme 
d'accrétion via, probablement, 
l'interface qui sépare les sédi- 
ments consolidés (ceux-ci suivent 
la plaqne dans sa plongée) des 
sédiments non consolidés et 
gorgés d'eau (ceux-là rabotés et 
débités en écailles pour former le 
prisme d’accrétion). 

L'eau, d’ailleurs, joue sûrement 
le rôle de lubrifiant qui facilite, 
plus où moîns, la plongée (ou sub- 
duction) d'une plaque sous sa voi- 

gnent cheque à-coup de la 
plongée de la plaque sont, très 
probablement, de modi- 
fications des débits de l'eau et du 
méthane. Après l'opération 
Kaïko, il a été envisagé de poser, 
sur les sorties d’eau chaude 
méthanée, des instruments Capa- 
bles. de mesurer ea continu les 
débits d’ean et de gaz et la termpé- 
rature. 

C'est là, sans doute, une voie à 
pour arriver à mieux 

com et peut-être à prédire 
les tremblements de terre H6s à la 
subduction. La campagne Bares- 
naut avait d’ailleurs pour but de 
tester des appareils capables de 
mesurer, à leur sortie, la tempéra- 
ture des fluides et leur potentiel 
électrique (qui varie avec Île 
débit). Elle sera sûrement suivie 
de développements importants. 

Le volcan de boue avait 6té 
: repéré au cours de la campagne 
Ensbar qui a eu lieu du 24 août au 
7 septembre. Remorqué par le 

- Noroit, lé Sar, un double sonar 
latéral qui «voit», de chaque 
côté, le topographie des fonds 

précision de 
l'ordre du mètre et tout au long de 
deux bandes parallèles larges de 

dépressi 
zone qualifiée déjà d’« anor- 
male » par le géophysicien britan- 
nique Graham Westbrook lors 
d'une campagne antérieure. 

Le volcan de boue, étudié pen- 

nomèëne isolé. Des systèmes analo- 
gues ont existé à terre dans l'le de 

du prisme d’accrétion épais, là, de 
15 ou 20 kilomètres. Et de multi- 
ples volcans de boue ont été 

repérés sous la mer dans la même 

delta de T et le long de 
la. côte Noéméienne. En outre, 
ont été vues, lors de Baresnaut, de 
nombreuses «cheminées », 
hautes ji 
faites 
nates. Ces cheminées marquent 
des sorties d'eau chaude et de 
méthane : leur voisinage immé- 
diat est habité par des clams qui 
mangent les bactéries vivant du 
méthane. 

YVONNE REBEYROL. 
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Les entreprises participent à la formation 
des jeunes agronomes. 

ARTENARIAT » : tel 
semble être le nou- 
veau mot d'ordre de 
l'Institut national de 

recherche agronomique (INRA), 
à en croire les propos tenus devant 
la presse, jeudi 26 novembre, par 
le président de l'organisme, 
M. Jacques Poly. Certes, les 
industries sont loin d'être des 
inconnues pour l'établissement 
qui dispose actuellement d'un 
«portefeuille» de quatre cents 
contrats divers signés avec des 
entreprises, pour une valeur totale 
de 40 millions de francs (1). 
A considérer l’ensemble de la 

filière agro-alimentaire (depuis La 
fabrication des semences, des pro- 
duits phytosanitaires et l'alimen- 
tation du bétail, jusqu’à La pro- 
duction agricole et la 
transformation industrielle des 
produits), = 40% de nos cher- 
cheurs ont une quasi-vocation de 
chercheurs industriels », dit 

croisière, 

SR Mob ee Cemin veut LA RETRAITE 

la formation par la recherche, 

“Par le biais de toute une pano- 
plie de bourses — notamment les 
fameuses conventions indus- 
trielles de formation CIFRE, — 
l'INRA accueillait déjà chaque 
année quelque trois cents jeunes 
chercheurs. Ii va désormais faire 

plus encore : il vient d’inaugurer 
une formule originale de bourses 
de thèses financées à 50 % ou plus 
par des entreprises, des régions et 

fichiers 

profession (regroupements 
d'entreprises par filières agro- 
alimentaires). Du Pont de 

prend même À 
sa charge la totalité du finance- 
ment de trois thèses dans un 
domaine qui ne le concerne pour- 
tant pas directement, puisqu'il 
s’agit de recherches sur les 

céréales. Générosité gratuite de la 
part de cette société qui dépen- 
sera à cette fin 2,5 millions de 

U _ ta | es intelligent », le 
de Du Pont-France, M. Eduard 
Van Wely, qui souligne la « déter- 
mination » de son groupe « à être 
an partenaire solide et fiable du 
monde agricole français ». 
L'entreprise qu’il dirige ne tirera 
en effet aucun profit direct de 
l'opération, mais «elle a tout 
intérêt à ce que ses clients, les 
agriculteurs, soïent prospères ». 

Lancé en juin dernier, l'appel 

L'UNIVERSALITÉ 
DE LA BIOTINE 

d'off our ces nouvelles Mippon-Zéon. 

bourses a recueil cent vingt-huit A cet effet, H a été procédé 

codant Le En dus no 0e Blo-B ine) du 
jeunes qui ont été bacile sphaëri qui po 

sont entrés dans les laboratoires 
septembre. L'affaire a 6té ron- 

dement menée, et.le nombre 

d'aélus® a été volontairement 

CONCOURS INSERM 
D 
institut National dela Santé et de la Recherche Médicale 

Ouverture de 32 postes 

de directeur de recherche de 2°=° classe (‘), 

pour les candidats extérieurs : 

et les chargés de recherche de l'organisme. 

pour retirer les dossiers de candidature, à partir d
u mois de 

décembre et connaître la répartition par disciplines des p
ostes 

ouverts, s'adresser au Bureau des Concours Chercheurs 

101, rue de Toibiac 75654 Paris cedex 13 

Tél. AS.BA AA postes 4351, 4362, 4363, 4564 et 4565. 

€ sous réserve des accords acaninistratifs 
néCeSsaIres. 

Ë Florent GABORIAU 

Philosophie 
issue des sciences 

815 p 100FP 

RE RE Ul ( SUR ER ET EEE 

limité per les responsables de 
l'INRA qui ont voulu avancer 

cinquante ou cinquante-cinq 
l'année prochaine, et faire en 
sorte que, d'ici à trois ans, la pro- 
cédure atteigne son rythme de 

L'opération étant aujourd'hui 
jugée comme un «succès » par 
YINRA, M. Poly aurait donc tout 
pour être un patron d'organisme 
heureux s'il ne se souciait du bud- 
get qui vient de lui être alloué 
pour 1988. M. Poly s'accommode- 
rait de ces crédits « serrés », en 

Un système-expert destiné 
à traiter plus rapidement les 

Profits dossiers de retraite a été réa- 
sé par la société Cognitech 

à long terme pour le compte de l'IGIRS [ins- 

sionnelle de retraites des selz- 
riés). En fonctionnement 
depuis peu, ce système 

dénommé SAOR 

volumineux 
« dégradés » et de rétrouver 

Vitamine essentielle, la bio- 
tine (vitamine B8 ou H) inter- 
vient dans le métabolisme des 
-glucides, des lipides et des 

SECTEURS DE POINTE 

L'INRA et ses partenaires 
diminution de 0,4% en francs 
courants per rapport à l’année 
précédente. Il s'inquiète, en 
revanche, beaucoup plus de la 
suppression de quatre-vingt-douze 
postes d'ITA (ingénieurs, techni- 
ciens et agents administratifs) et 
notamment de celle de vingt- 
quatre postes d'ingénieurs. « Ces 
derniers jouent un rôle essentiel 
dans la transmission de notre 
savoir aux petites entreprises, 
souligne-t-il À une époque où l'on 
concentre nos moyens sur les 

pistes du futur et où l'on souhaîre 
une plus grande diffusion des 

des ingénieurs est un contre- 
sens. » 

ELISASETH GORDON. 

{1) Le budget aïllou£ par l'Etet à 
FINRA pour 1987 est de 2,2 milliards 
Frs dont 70 % sont consacrés au 
frais, 

DE LA GRENOUILLE 
AUX ANTIBIOTIQUES 
Au National Institute of 

parasites responsables du 
peludisme) et faciles à synthé- 
tiser. Cette nouvelle famille fut 
dénommée « magainines » 

signifiant 

ÿSère en outre que les 
magainines pourraient aider à 
expliquer l'évolution réussie 
des amphibiens ou d'autres 
enimaux aquatiques et pour- 

reit être à la sourcs de l'usage 
traditionnel des grenouilles 
dans les médecines popu- 
laires. 

DEMAIN NOTRE SUPPLEMENT 

ARTS ET SPECTACLES 
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SCIENCES ET MEDECINE 

La procréation assistée à 
: NE us _ être Lee 

en accordé an Michè 
ministre de la santé explique nd, ere 

‘sous ses différentes 
formes ({insémination artifi- 

Mu ciclle avec donneur, féconda- 
tion in vitro, conservation des 

Lo par congélation 
et le Giagnoutic prénatal vous. pous Le 
première fois, être réglementés en 

L° procréation médicalement 

- France. Une série de textes (trois 
décrets ei deux arrêtés) seront 

soumis, le 15 décembre prochain, an 
Conseil supérieur des hôpitaux puis 
au Conseil d'Etat. Le montage juridi- 
que ainsi constitué définit le premier 

ques années, Fobjet d'un loppe- 
mer cn. - Je souhaitais 

que les centres de procréation médi- 
calement assi. 
tic prénatal aient des agréments et 
qu'on ne laisse plus proliférer ces 
centres Sans aucun: critère, Sans 
aucun contrôle, nous déclare 
Mme Michèle Barzach, ministre 
délégué chargé de le santé et de la 
famille. Nous devons avoir des 
repères qualiratifs et quantitatifs. 
On sait, en effet, qu'aujourd'hui cer- 
tains centres de PMA peuvent avoir 
des résultats positifs et que d'autres, 
Par contre, n'ont, ge qu'il arrive, 
aucun résulrat. Or il s'agit là de quel- 
que chose de très difficile à vivre 
pour les couples et pour les femmes. 
C'est, d'autre part, une activité coû- 
seuse pour la collectivité, et il n'est. 

normal que nous laissions prolt- pas 
férer d'efficacité iné- % 
Poux Dephs, ces activités se doivent 

= 

etavecles meilleures compéences. » 5 
> 

d'être pratiquées avec les meilleures 
conditions d'installation matérielle 

Mme Barzach veut également que 
l’ensemble de ces centres soient doré- 
navant réparti de mamière harmo- 
mieuse et que leur création ne soët pas, 
comme c’est le cas aujourd’hui, tota- 
Le libre. « {1 est per ru 

onnant, le 

D a es 8 os gu une forte pro, 
âgées, dotée de quatre ou 

cinq centres de PMA.. > Ces acui- 
vités pourront toutefois continuer à 
être pratiquées dans des structures 
publiques et privées (lucratives et 
nou lucratives). 

Le dispositif réglementaire com- 
porte la création d'une nouvelle struc- 
ture baptisée «Commission natio- 
nale de médecine et de biologie de la 

< donnera un avis sur les demandes 
l'autorisation des équipes pour pra- 
tiquer les actes de PMA ou de dia- 
gnostic prénatal ». Elle se 
Cera, en outre, « sur {a qual, tion 
et lacompétence des équipes » et veil- 
lera « au respect par ces équipes des 

CECOS à l'abandon 
Depuis leur création, .i.y a quinze ans, 
aucue texte n’a donné. aux Centres d'étude 
et de conservation des œufs | 
et du sperme (CECOS) un statut officiel. 

UINZE MILLE enfants 
sont nés en France depuis 
1973 par insémination arti- 
ficielle du sperme de don- 

peur grâce à la Fédération fran- 
çaise des CECOS (Centre 
d'étude et de conservation des 
œufs et du sperme). Depuis cette 
date, vingt CECOS ont été créés 
dans les CHU de France permet- 
tant l'organisation d’une structure 
nationale exemplaire. Chaque 
centre recrute des donneurs béné- 
voles et mariés et pères 
de famille. Ces donneurs accep- 
tent de subir une enquête généti- 

que, un prélèvement de sang pour 
l'étude des chromosomes, la séro- 
logie du SIDA et de la syphilis. 
Ces sept cents nouveaux donneurs 
annuels permettent deux mille 
naissances par an chez les 
trois milk couples d 
représentant 1% des mariages 
annuels. Depuis 1985, plus de 
deux mille donneurs ont subi un 
dépistage de la contamination par 
le virus du SIDA Aucun cas de 
séropositivité n'a été signalé. 
La pluridisciplinai 

: que constituent les CECOS s'est 
fixé des règles éthiques, et une 

. commission nationale de réflexion 
s’est mise en place pour poursuit 
vre la réflexion compte tenu de 
l'expérience et des nouvelles 1ech- 
niques apparues comme la congé- 
lation d'embryons ou d'ovocytes. 

- Un comité scientifique anime 
la recherche de la Fédération en 

particulier en matière de conser- 
vation des gamètes par le froid. 
D'autre part, un groupe de travail 
réfléchit aux problèmes psycholo- 
giques des demandeurs et des 

lants. 

Les médecins des CECOS, bio- 
logistes, cliniciens, psychologues, 
généticiens, ont fixé des règles de 
fonctionnement médical, n'accep- 
tant en traitement que les couples 
stériles et refusant les femmes 
seules (veuves ou célibataires}, 
les homosexuels. L'idée est de ne 
traiter que les stérilités et de ne 
pas médicaliser ce qui n'a pas à 
l'être en respectant l'enfant à naÿ- 
tre qui a besoin pour son dévelop- 
pement psyCho-affectif d'un père 
et d'une mère. : 

La Fédération permet égale- 
ment l’autoconservation du 
sperme à des sujets qui vont subir 
un traitement qui les rendra peut- 
être stériles. Cette solution leur 
donne l'espoir d’une paternité et 
donc d'une guérison possible au 
début de traitement d’un cancer. 

En revanche, la Fédération a 
toujours refusé l'antoconservation 
du sperme d'un détenu désirant 
avoir un enfant pendant sa réclu- 

sion jugeant que le problème de la 

vie sexuelle des détenus était du 

ressort de la société et n'avait rien 

à voir avec un problème médical 

de stérilité. Aujourd’hui, les 
CECOS congèlent les embryons 

et participent aux dons d'ovocytes 

principes éthiques applicables en la 
matière ». Cette commission sera 
composée de représentants de l’admi- 
nistration et de professionnels. Elle 
sera d'autre pari partagée en deux 
sections, l’une pour le diagnostic pré- 
natal, l'autre pour La procréation 
médicalement assistée. Dans ces 
deux sections prendront place un 

consultatif d'éthique ainsi le pré- 
sident de la commission d'Ethique du 
conseil national de l’ordre des méde- 
cins. Après avis de cette commission, 
c'est le ministre chargé de la santé qui 

Ces activités pourront être prati- 
quées dans des éxablissements sani- 

taires publics et privés, et dans des 
laboratoires eux aussi publics et 
privés. Les locaux devront faire par- 
Does nos de ynsenogie Obs 
trique ‘une structure chirurgi- 
cale. Un annuel d'activité 
sera à ces centres. De la 
même manière, en ce qui concerne le 

ou d'embryons dans le même 
esprit. 

Les CECOS ont ainsi, à leur 
manière, essayé d'apporter une 
solution à certains problèmes 
médicaux de stérilité, en évitant 
de faire de ces techniques un nou- 
veau moyen de procréation. Ces 
médecins ont intégré les soins, les 
règles éthiques et le progrès scien- 
tifique. Certe structure est unique 
au monde. Le rapport anglais, 
Warnock la cite en exemple. Le 

américain dans une com- 
mission officielle s'intéresse à 
cette structure inexistante outre- 
Atlantique. 

En France, malheureusement, 
rien n’a été fait pour reconnaître 
officiellement cette organisation. 
Associations loi de 1901, les 
CECOS fonctionnent depuis 
quinze ans sans qu'aucun texte 
leur donne un statut officiel. 
Aucune reconnaissance non plus 
sur le plan financier, si ce n'est la 
fixation des prix des paillettes de 
sperme, ce qui les conduit pro- 
gressivement à une asphyxie 
financière en raison de l'améliora- 
tion du rendement de leur techni- 
que (il faut, aujourd’hui, 20 & de 
paillettes moins pour obtenir 
une grossesse qu’il y a Cinq ans). 

La Sécurité sociale laisse égaie- 
ment à leur charge la conserva- 
tion du sperme des patients qui 
vont subir un traitement stérili. 
sant pour cancer, le prix de ces 
cosservations n'écant pas pris en 
charge. 

A l'heure où le gouvernement 
réglemente la procréation médica- 
lement assistée, à l'heure où l'on 
invite les médecins à prendre des 
initiatives, des responsabilités 
éthiques et économiques, pour- 
quoi les pouvoirs publics refusent- 

diagnostic prénatal, les examens réa- 
lisés chez l'enfant à naître devront 
être effectués dans [es {aboratoires et 
les services de biologie médicale 
publics et dans les laboratoires privés 
d'analyses de biologie médicale qui y 
auront été autorisés. 

L'ensemble des décrets et des 
arrêtés serz publié début 1988, et les 
premiers agréments accordés dans les 
mois qui suivront. L'une des princi- 
pales questions posées concerne le 
nombre 10tal des centres qui seront 
autorisés à fonctionner et — consé- 
quence — Le nombre des centres de 
PMA qui devront impérativement 
fermer leurs portes. On compte 
aujourd'hui, outre les vingt CECOS 
(centres d'étude et de conservation 

du sperme) spécialisé dans linsémi- 
nation artificielle avec donneurs, plus 
d'une centaine de centres de féconda- 
tion in vitro. se ch avait déjà, 
Pour sa part, < une quaran- 
Laine » l'effectif total nécessaire des 
centres de fécondation in vitro. « Une 
évaluation des besoins est absolu- 

ils obstinément de reconnaître de 
manière officielle une telle struc- 
ture ? 

Professeur JACQUES LANSAC, 

président de la Fédération française 
des Centres d'études de conservation 
des œufà et du sperme (CECOS} 

Fe 

ment nécessaire, explique-t-elle 
aujourd'hui. Pour l'heure, il existe 
beaucoup plus de centres publics que 
de centres privés. L'équilibre devra 
rester le meme. Beaucoup de choses 
dans ce domaine doivent être faites 
dans des établissements publics. Les 
centres privés devront répondre aux 
mêmes exigences el aux mêmes COM 
pélences que celles qui seront impo- 
sées aux centres publics. Cela en 
limitera le nombre. Si je veux aller 
très vite dans ce domaine, c'est que je 
sais qu'il y a chez certains une forte 
tentation de créer de nouveaux cen- 
tres, en particulier dans le privé. 
alors que je ne veux pas les voir se 
créer. - On assiste en effet. ici, à 
imquiétante dérive. Proposée 
ment pour pallier les stérilités fémi- 
ninès, la fécondation in vitro est deve- 
nue souvent — près de 50 % des cas, 
estime le professeur Jacques Testart 

A réglementation de l’activité 
des équipes spécialisées 

dans ia procréation médicale- 
ment assistée s'imposait de 
manière urgente. Annoncée de 
longue date, mise effectivement 
en chantier i y a plus d'un an (Je 
Monde du 25 septembre 
1986), cette réglementation 
sera donc effective en 1988. 
L'initiative de Mme Barzach est, 
à plusieurs égards, positive. Elle 
permettra, en particulier — du 
moins peut-on l'espérer, — de 
mettre un terme à l’inquiétante 
dérive à laquelle on commençait 
à assister : inflation des actes 
médicaux, efficacité très diffé- 
rente selon les équipes, indica- 
tions de moins en moins rigou- 
reuses, etc. 

D'un strict point de vue éco- 
nomique, la pratique de la 

in vitro ne pouvait 
plus être laissée à la seule initie- 
tive de gynécolagues- 
accoucheurs désireux d'ajouter 
une nouvelle et fructueuse tech- 
nique de pointe à leur arsénal 
thérapeutique. Les propos clairs 
autant que courageux tenus 
aujourd'hui par Mme Barzach 
{ancienne spécialiste de gynéco- 
logie exerçant en secteur libéral} 
sur les disparités observées 
entre le public st le privé, tout 
comme les fermetures déjà 
annoncées d’un nombre impor- 
tant de centres spécialisés, ne 
manqueront pas de susciter de 
nombreux remous au sein de la 
communauté médicale. 

Pourtant, et quelles que 
soient l'importance et l'utilité 
du dispositif qui va se mettre en 
place, à est clair que celui-ci ne 

soires. Outre le fait qu'il laisse 
une place au secteur privé à but 
lucratif et qu'i ne confère aucun 

UNE PREMIÈRE DIGUE 

S La réglementation de la procréation artificielle 
(hôpital Anioine- Beclère, à Cla- 
mart) — non plus une thérapeutique 
de Ia stérilité, mais une nouvelle 
méthode plus rapide pour obtenir une 
grossesse. C'est le même souci 
d'urgence qui anime le ministre 
chargé de la santé, concernant le dia- 
gnostic prénatal, acivit£é où l'on 
observe, selon elle, les premiers 
signes, là encore, d'une inquiétante 
dérive. Certaines informations lais- 
sent en particulier supposer qu'un tel 
diagnostic permet d'ores et déjà (en 
associant des examens comme un pré- 
lèvement de trophoblasie et le caryo- 
type) de connaîvre le sexe du fœtus à 
un stade relalivement précoce de La 
grossesse. Un stade où l'interruption 
voloniaire de grossesse est encore pos- 
sible sielle n’est pas toujours légale. 

J.-Y. NetF. N. 

statut officiel aux CECOS, 
structures non lucratives à bien 
des égards exemplaires, 
aujourd’hui menacés d'asphyxie 
financière, le programme de 
Mme Barzach est limité parce 
qu'il est d'ordre réglementaire. 

C'est ainsi qu'il ne pose 
aucun principe éthique et qu'il 
ne donne aucune directive 
quant aux indications médicales 
de ces actes, ces dispositions 
étant du domaine de la loi. « La 
loi viendra en son temps, confie 
Mme Barzach, c'est une ques- 
tion d'années. » || y a, selon 
elle, encore un problème de 
sensibilisation collective, et La 
société française, qui, dit-elle, 
n'a toujours pas accepté dans 
son ensemble la légalisation de 
l'IVG, n'est pas prête à se pro- 
noncer sur les questions essen- 
telles que soulèvent les pro- 
créations médicalement 
assistées. Ces techniques 
devront-elles ne bénéficier 
qu'au couple (et quelle est la 
définition du couple ?) stérile 
{et quelle définition donner de la 
stérilité ?) ? Devront-elles être 
basées sur le don (de spermato- 
z0ïdes et d'avules) anonyme et 
gratuit ? 

Les choses pourraient peut- 
être avancer plus rapidement 
que prévu. Déjà, un consensus 
semble commencer à se dessk- 
ner à l'échelle européenne. Mais 
l'Eglise catholique, toujours 
opposée à la fécondation in 
vitro, campe obstinäment sur 
ses positions. Cette nouvelle 
forme de lutte contre la stérilité 
rencontrera-t-elle demain les 
mêmes obstacles que ceux sus- 
cités hier par l'IVG ? 

JEAN-YVES NAU 
et FRANCK NOUCHI. 

3 décembre 1967... la première greffe cardiaque. 

Christian Cabrol 

Mes 
TOO SR CS 
cardiaques 

À l'Hôpital de la Pitié 
DOTE ATH SANTE it 
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CLARA LL LITE 

Optimiser le fraïfement 

des fluides industriels 
Prospecier une clentéle d'industriels, étudier les besoins définir les presta L 
tions, assurer un suivi technique et développer un large secteur ea locte 

INGENIEUR Le TVR autonomie, telle est la responsabilité del. 

Ré a Bmponnbl des Ac, vos mass fie repondu ct doc Ingénieur d'application 
et de soustroftonce en matière de composants électroniques, drcuits imprimés, logiciel, matériels 
2 innalaue, représontast un budget anal de 100 ME, Nogoe Négociation et suivi des 

controis, évaluation des fourisseurs françois ou étrangers et interface ovec les ufikscteurs sont les 
principaux axes de voire mission, 

Plat encore que votre fornsfon, ce sont vos quallés d'horvne de tarroin ef vos siens da négosicteur 
mis en œuvre où cours A en. CUS 1 Come ADR 
PRES ON ELA REne Re 92124/1M 

INGENIEUR DEVELOPPEMENT 
En étroite colloborofion avec le Responsable de l'AFoire, vous prenez en charge le suivi de l'industri- 
cisotion et vous coordonnez l'action des différents services : laboratoires d'études et de conception, 
équipes d'industrioksation. 

Ingénieur de formation A et M ou équivalent, vous possédez 3 à 5 d'expérience en électronique 

de en ane er rl ve Ed pe re ikperseble. ii RS AIS/UM 

que recherche une filiale française d'un groupe mondial, feaier dans le 
traitement des fluides industriels. 
De brmation ingénienr (papier, bi 3 D postée su Glen de 
quelques années.dans une fonction similaire. Il fait preuve de rigueur et 
d'autonomie = 
Poste basé en région nantaise. 
D'autres postes serant à pourvoir ultérieurement sur d'autres régions. 

Ecrivez sons référence 711041/LM 

BERNARD KRIEF CONSULTANTS | 
ne 75007 Paris 

HAVAS CONTACT 

Si vous souhaitee corabusr à la réuudie de nos pros dress sepa ferer votre canciciute en prices 
la référence du poste chois à Nathcke HUILLE - THOMSON SINTRA ACTIVITES SOUS-MARINES 
L'ovenue Aristide Briand - 94117 ARCUEL. 

f,\ THOMSON-CSF 
Pour concevoir Un système d'information qui s'inscrit dans un nouveau schéma directeur 

. arts schra#inil grues MISE Ingénieur - chef des ventes 
corps gras industriels 

NOUVELLES HUILERIES ET RAFFINERIES MASSILIA, 225 per- 
sonnes filiale du GROUPE SAINT-LOUIS, nous dvons uné acft- 
vité de production ef de commercialisation de coips gras 
destinés à la grande consommation et aux industries agro-ai- 
mentaires. Nous cherchons aujourd'hui notre CHEF: DES 

it £ & e. j : VENTES - INDUSTRIES FRANCE. Il doit accompagner ce mar- i ambitieux et résolument tourné vers l'avenir, cha de produits semi finie, CR Re tn ct 

trading. en suivant de façon ès étroite ls marché des matières \ 
premières, en établissant quotidiennement les prix de-revient et ï 

des projets sur gros système IBM dans un environnement bases de données, 
tansactionnel et méthode) mais vous êtes surtout une personne de relation, de 
communication et un véritable patron d'équipe. 

CRISE Nous. puissant groupe financier, pouvons vous donner l'opportunité 
à d'exercer vos vrais talents de chef de projet responsabilisé face à nos utilisateurs 

exigeants et de haut niveau. 

Ingénieur de formation, 28/30 ans enwiron, vous êtes celui ou celle qui saurez nous 
convaincre de vove aptitude à encadrer, animer et motiver une équipe. 

Le lieu de travail est situé en proche banlieue Sud de Paris. JACQUES TEUER S.A. - 7, rue de Logelbach - 75017 PARS, 
Fr … .. . e & h Veuillez adresser cumiculum-vitae, lettre manuscrite et prétentions jacques Hier s.c. 

PROJ ET sous réf. : 1117 M, à notre Conseil qui vous garantit une totale confidentialité. ne DE SYTES 

- Catherine GIBOIN - Tour Maine Montpamasse - 33, avenue du Maine | — 
BP 112- 75755 PARIS Cedex 15. 

RCE 

les prx de vente, 6f en assuront Une présences quotidienne 
auprès d'une clientéle de très grandes marques (biscüliiers, 

chocolatiers, biscottiers, REUTIS CHTANQUER BE) QU enr 
tient et développe. 

27-35 ans. de fommation Hrodrieur fimus. coriénrie ble 
liste coms gros : ESACG...) vous avez acquis voté expérience # 
commerciale dans une Industrie agro-alimentaire ou voisine de 

- Ce secteur, ou chez un courtier. 

Nous vous remercions d'adresser voire dossier de candidature, 
sous la référence 602, à Caïherine de la Roche Saint André - ‘ 

C H E F Vous êtes certes un professionnel de l'infommatique {vous avez déjà développé 

Animateur efficace, vous.saurez motiver voire et fes partenaires extérieurs ©» 
de de à rep, par ace vo ui de qua M coût er de SA | Ë 

Fe postes vos permettront : UrrOughs et Sperry à la Pre a prenne ee È 
les puissances innovatrices réunies se stimu- entreprise qui offra de larges possibifités d'évolution. ä 

et permettent d'aborder aujourd'hui le marché avec de SL da en 20e Dereue parienne où CTUreNnanx ci fréquents à 
nouveaux CHU EE a isys Frans € a open mais courts 
nes, une UNIÉ fabrication en Normandie, un bureau d'études Nous vous remercions d'envoyer votre C.V. + lettre manuscrie l'agence Carré 
avec J20 chercheurs, et la fierté de figurer parmi les cent premiers Turenne, 129, rue de Turenne 75005 Paris, sous'réf. “Automate nc 

ortateurs français. Que ce soit dans les secteurs Finances, l'enveloppe. 
t Commerce ou Public nous disposons désormais d'une 

e pour proposer des solutions complètes et 
erchons pour étoffer les équipes de nos 

d'affaires Grands Comptes. Vous 
motivé pour réussir, d'une 

Des postes sont à pourvoir à 
Paris, Strasbourg et Toulouse. 

Pour un premier contact sous réf. 11/ 
TR OS LORS 

Marine STANDERA. DIRECTION DES : 
HUMAINES, Boulevard de lise 93015 CEF Un leader et des experts 
CE é DR oran Me D Br CRE EE di 

émronnement humain lechnique dé grande Gal. " daris un de 

CHEF DE SERVICE INGENIEURS 
informations sur la compagnie disponibles sur minitel 36.14 UIS. 

Nous recherchons, pour participer à notre développement, 

RESPONSABLE DE DEPARTEMENT 
ALTRAN TECHNOLOGIES est une SS!i ayant une manager d’un centre de profit autonome, il a un rôle technique, 
forte croissance (plus de 60 % par an depuis 5 commercial et d'encadrement. Intéressé à ses résultats après une 
ans}, une bonne rentabilité (de l'ordre de 9 % net première période, il peut atteindre une rémunération très motivante. 
depuis l'origine), attelgnant en 1987 110 MF de Le jeune INGENIEUR recherché a environ cinq ans d'expérience. 
C-A. et 300 personnes (dont 90 % d'ingénieurs et ll a déjà encadré une équipe et a nécessairement une expérience 

Cadres). TECHNICO-COMMERCIALE, acquise chez un constructeur ou chez 
Compte tenu de ces résultats, la Société a été un distributeur de logiciel technique. 
introduite au second marché boursier la 20/10/87 Merci de nous adresser votre C.V., en rappelant sur Fenveloppe la 
afin de lui donner lés moyens supplémentaires référence KM 7N ou de nous contacter par MINITEL en faisant le 3615 
por pour le meme rythme de croissance Code CGSINFO. 

le rentabili 

ALTRAN TECHNOLOGIES 58, bd Gouvion-Salmt-Cvyr - 75017 PARIS. 
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IMPORTANT GROUPE AERONAUTIQUE ET SPATIAL 

recherche pour ses établissements situés 

près de PARIS et en NORMANDIE 

ingénieurs mécaniciens 
disiôémés Grandes £coles 

ils possèderont une expérience d'au moins 5 ans en production : ° 

e méthodes, e fabrication, « gestion de production. 

Ils seront responsables de l'encadrement d'équipes importantes. 

La taille de notre Groupe peut permettre une réelle évolution de 
carrière. 
Merci d'adresser lettre de candidature, CV et prétentions 
sous référence BG 32730 à CONTESSE PUBLICITE 
90, avenue de l'Opéra, 75040 Paris Cedex 01, qui transmettra. 

Ms sn école pe 

Vous participerez à la conception et au développement de logiciels dans les domaines . 
suivants : . y € 

+ 

® Tecups Réel Ecabargué ÿ 
.+ Avionique et Spatial 
e Systèmes d'Armes 
e Réseau (SNA, X25, DSA)"_ 
. UNX Système 
e Système IEM (MVS, VM). 

CONTESSE 

Selon votre profil, une fommation technique complémentaire pourra vous être apportée. 
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. à à 8 = Léchattgé pes be hommes 
Jeune chef de projet informatique, LYON-LILLE-MARSEILLE-PARIS-PAL-TOULOUSE 
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CO EE EC ENTRE ETES OISE 

= 
= 
= 
= Etablissement financier en forte croissance (90 p., Paris Champs-Elysées), filiale d'une 
E BUS 86 me SSD room D ue norme 

terminaux, relationnels... 

= promoteurs, automatisation du poules associer à no mio aeès des GRANDES ENTREPRISES MDCSTRELLES Vous 
E PRODUCTION Planication, CFAO, GPAO, , 
E MAINTENANCE : Home 
= LOGISTIQUE : stratégie de distribution. 

M 
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conditionnement des s prêts, création de services VIDEOTEX... 

Ingénieur diplômé, rnb ions abonner deu mur pig 
le tertiaire. Vous êtes un battant, venez prendre chez nous une nouvelle dimension. 

Notre consultante, Mme €. PRIMAULT, = 
vous remercie de ui écrire (ré. 5058 LI) 2 2 ER A IEEE eur 
À “Carrières de l'informatique 

BANANAMNN MvVAEDESYNTEC DRRBENRER de 2 5 5 ens d LOGISTIQUE et MDUSTRELLE. | nn ms 

Organisateur informatique 
La Chombre icale des Ba s Populaires, 
Chef de Th Groupe des Banques Populaires, recherche un Organisateur 

les à de pour le en TT sn een " 

MITOMSTSEST Vous postes ans d'expérience réussie en étude et développement de 

informatique. 
ve participerez à la mise en œuvre de la stratégie informatique du Rs pus sous rnçonre des candidts dermaioe GRANDE ÉCOLE meute peroene- ‘ 

Vous coordonnerez les opérations de egraEon de es informatiques : dia- - profil d'organisateur, 
ostic de l'existant, planification des tâches, suivi des travaux. Re 

Fous ë êtes fitulaire d'un diplôme d'ingénieur ou d'une MIAGE et vous pouvez RE ROME ame era di ee shoes 

vous prévaloir d'une expérience d'au moins cinq ans dans la conception et la 
réalisation d'applications de gestion dans le secteur bancaire ou financier, 
pu l'animation Fais équipe ; dépl Fe 

e basé à Paris implique de fréquenis déplacements en France. 
Noos remerçions d'od : Sque de réquers de candidature sous réf. FM 87 10 
a François MARSAL - CS BP.- 1 -131 Re 75847 Paris Cedex 17. 

- dsponibité pour de fréquents dépincements en FRANCE et en EUROPE. 
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L'augmentation des ventes et des recettes publicitaires suppléments 
TE Ras Técuson le Moncie des Albres., + diemflogin vers d'autres 
médias, la construction d'ine imprimerie ultra-moderne, un CA consolidé d'an milliard 
de F'et des bénéfices démontrent B réussite du redressement du j Dans ce contexte 
RS les de gestion et opéra- 

tionnels. Pour remplacer le titulaire actuel appelé à d'autres fonctions, notre Direction 

La maîtrise de ! est : des cc an si à anglais est indispensable en LA Q. et CAO. | 

De larges perspectives d' de carrière vous seront offertes à la Eee) 
vote poteniel ef de notre Gronpe à vocatien vocation internationale. R 

Merci d'adresser votre dossier de candidature (C.V. et , re ACL Cn photo Fr prevpe Ma 

Ingénieur-contrôleur de gestion 
motivé par la construction de systèmes 

INGÉNIEURS LOGICIEL - 
Grandes Ecoles - 5 ans d'expérience 

Pour mettre en œuvre à un posté «clef- le schéma directeur Génie Génie logiciel au sein d'une importante Société 

SECURITE, dar rt de es Css FÉRROVAIRES, : 
Lieu de travail : PROCHE BANLIEUE SUD PARIS, 
D eee se Eee Can AI ses c CTÈRES SÉCURITAIRES 

: la de vañdation . f 

Rattaché à notre Directeur Financier, vous prendrez à terme la responsabilité 
d'aider les opérationnels à maîtriser leur gestion. Etablissement et animation du 

suivi des réalisations, mise en place du système de gestion de l'imprimerie, 
élaboration du tableau de bord de synthèse et du rapport mensuel de resultats, sppré 
ciation de la rentabilité des investissements. autant de missions à mener sans exclure des 
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sation et ténacité d'opérationneL 

Merci d'adresser votre lettre de motivation + CV + photo + prétentions à PAUL-EMILE 
TAILLANDIER : 1 SPÉOIICATIONZ D'UN LOI. De CON FRÔCE Con LEnE : CONSEIL, 10 rue du Colisée, 75008 PARIS sous la réf, 354 MI2 Sur une afiarre importante, il assistera le Chet de projet dans la rédaction des ons et prendra en 

ii TOURS ets méthodes d'anaiyes PDL; environamens HP 1000 fngages C où FORTAND- 

PAUL-EMILE TAILLANDIER ae CONSEIL PESTE GA ae rm 
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“: TRAITEMENT DES EAUX 

cOMBUSTIONENCINEERNS un concevant 8t 

Fikale française performan
te d'une importante mülin

adonele 

È 
recherchons pour notre

 Département aLiquia-S
olld/Separation» 

dre 

$ dr ie DE 

; 

Nous sommes le premier groupe 
français d'ingénierie 

avec près de 2 000 
collabora” 

ces 
| 

teurs (dont 80 % d'ingénieu
rs et techniciens supérieurs}. SGN, So

ciété-mère, à Un 

x pose " 

ee d'affaires denviron 2 miliaros 
de IrAnCE 

! c eciantifique 
possédant 

E 5 Nous mettons en œuvre des technologies nouvelles dans de no
mbreux secteurs 

dar pi éei us 
i 

a. industnels : aéronautique, verre. nucleaire, transports, agro-alimentai
re 

Gsponi 
; fréquents Rd ee

 

X, Mines, Centrale réiécom. votre formation de gén
éraliste nous intéresse. 

ibitté de temps lacoments 
: 

, Fe 
ï Fe 

pari re
ne + FAR 

intégrés dans
 nos équipes après un

e période de formation
. vous pariciperez.en

 tant 

cflertés, iataitle humai
ne de fentreprise 

n 
à à : qu'ingénieur d'étud

es ou de procédés.
 à la réalisation de projets important

s. 

de 

Merci d'adresser votre candidature {CV, lettre. photo ét pret
entions) à : 

référence CSS 

Hélène MONTANIER
 - Direction de la Gestion des Resso

urces Humaines 
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Vous serez responsable du processus de d'évoluer vers de plus larges respansa

bilités 0 

tions 
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organisé en centres autonomes de taile humaine 
recherche le 

DIRECTEUR COMMERCIAL 
pour une de ses sociétés, en piein CORP OPUS 

leader national sur.ses marchés. 

Région Parisienne 

rene et bientôt chef a le Informatique 
Notre écablissement public à Paris, qui a une vocation culturelle et commerciale, doit 

compter prochainement 800 personnes. Son budget annuel atteint 450 millions de francs en 
1987. Après une période de formation et en étroite collaboration avec le Responsable Infor- 

marique auquel vous êtes rattaché, vous participez à la conception des applications dont vous 
menez à bien une part de la réalisation. En utilisant la méthode MERISE, vous contribuez, notam- £ 

ment, au développement d’un important projet concernant l'informatisation intégrale de la gestion = 
commerciale de notre organisme: mise en place d'un système décentralisé à partir de caisses- Z 

enregistreuses et de micro-ordinateurs connectés à un DPS 7, Vous acquérez rapidement autonomie . 
nécessaire pour piloter les projets, en relation, bien sûr, avec les utilisateurs mais aussi avec les interve- 

nants extérieurs. 

«Vous intégrez le concept riarketing dans sa global. 

à Vi mangez eù armes dus dits cri amas es mob. 

Vous aimez ie chellonge ot sirucdurarex inlartalion commerciie nécobsaie 
pour conquérir les marchés extérieurs. 

e Vous êtes diplômé d'une école supérieure de commerce. 

e Votre maîtrise de l'anglais est parfaite. 

La rérüunération proposée pour ce poste est très motivants et les possibilités 
d'évolution réelles. 

Adresser C.V. re 

tn Ru 
10, bd Suchet - 75016 PARIS, qui traitera 
confidentielement votre candidature. 

Nous vous remercions d'écrire, sous référence M /4088-2, à notre conseil, 
Nicole DOGNIN, qui étudiera votre candidature à titre confidentiel, 
SERTI SELECTION 66, rue de Ponthieu 75008 PARIS. 

IMPORTANT GROUPE AERONAUTIQUE 
recherche pour renforcer 

SON EQUIPE INFORMATIQUE 

_Concepteur-chef de proies 
Analyste chargé d'études liées à la CFAO possédant une a due 
première expérience sur matériel DEC - VAX 785 - 
PRODUITS CAO. 

D M one 2 échu depuis 3 à 5 ans dans Les eco : 

Ces pastes sant à pourvoir en région parisienne (suc). La taile de notre Groupe permet un développement de carrière attractif. Pres) er pl " de 

Merci d'adresser lettre de candidature, CV et prétentions en rappelant la référencæ choisie à SU Po tros papers conegpion Spas de = structures de Russes, 

CONTESSE PUBLICITE 20, avenue de l'Opére, 75040 Paris Cedex 01, qui transmettre. 

É gares ete mono 0 ee ae 
cu arret #4 Det: 

dus rence ar oeil 

LYON-LILLE-MARSEILLE-PARIS-PAL- TOULOUSE 

‘1eme lai ntse eus «iranien 4108 
de dt at votnnes a prénernuqton À sepif 

enter dan | à) EE de md ane ne 2e 6 

INGENIEUR 
Se à EE, 4 Le 

Diplômé(e) d'une Ecole d'Ingénieur ou de Votre dynamisme, vos succès, vos résultats seront 
Commerce, vous avez déjà une première expérience les clés de votre évolution au sein de FRAMENTEC. 
réussie de la vente en informatique avancée, si FH 
possible en Intelligence Artificielle. Si vous êtes prêt à vous Invesüir pleinement pour - 5 € HIMIS I TE 
Une bonne connaissance de l'anglais constituera un répondre au défi technologique de demain, merci $ 
atout supplémentaire. Frs votre dossier de candidature à Simone en tormuiaion de 
Homme de terrain, vous aurez pour mission de Balland, FRAMENTEC, Tour Fiat, 92084 Paris-La me ph de TR Ze à sera À mobi che TE 5 
prospecter et de vendre notre gamme d'outils de Défense Cedex 16. gamme de ao : su 
développement de systèmes experis auprès de 
grandes entreprises. Foste basé en proche banfleue Nord-Ouest de Paris, 

Adresser lettre manuscrite, cv. et photo à 8. Saïlant, 17 Mathis, 
79019 Paris, Discrétion assurée. ee 

Télécommunications - Projet d'envergure nationale 

INGÉNIEURS LOGICIEL 
Pour prendre en charge, AU SEIN D'UNE EQUIPE DE 10 INGENIEURS, ne pere cu ge d'ine spRe 
tion nouvelle de télécommunications, répartie sur un nombre important de machines communiquant via 

ren iomaque, Sesccrties pocis Mécomuncuon ess de donnés an ont TEMPS 

= | RESPONSABLE DE L'ASPECT BASE DE DONNÉES 
ingénieur Grandes Ecoles ou équhalent, miimum & ana d'expérience, maîtrisant parfaitement un logiciel 
base de données, à défaut d'IDS2 - BULL - DPS6. 

EH LOGICIEL D'APPLICATION SUR MICRO PC/AT 
Ingénieur Grandes Ecoles ou équivalent, 2 ans d'expérience. 

Lieu de travail : PROCHE BANLIEUE SUR PARIS. Larges perspectives d'évolution pour des ingénieurs à fort 
potentiel, au sein du Département Réseaux ou dans d'autres secteurs porteurs Fe (COMMUNICATION, 
MILITAIRE...) d'une importante Société française (CA 1,3 miliard}. 

Merci d'adresser votre dossier de candidature (lettre, CV, photo, prétentions) à l'agence Carré Turenne, 
129, rue de Turenne 75008 Paris, sous réf. C12LBA2 rappelée sur l'enveloppe. 

l$ Carré Turenne 

LE CENTRE NATIONAL 

RETUDES DES LECOMMUMCATONS | soc rtupar 
à ISSY LES MOULINEAUX 

— Recherche et — 
Développement Electronique sachorche 

INGÉNIEURS à 

un INGENIEUR app DE sp i 
ENS4 DEA en AoËk 1966 et offre de Mae Es 

(ENST, ESE, INSA, etc...) de ne oo pe à " LE LES PSS désireux 

Pour eseurer Gex développe ° 
pour participer aux études et au développement d'un système de publiphones à cartes à mémoire. T'LOSICIELS DE BASE, ‘INGENIEURS DEICDES 
Ca poste convient à un ingénieur débutant ou qe armes c'exprIenre 6 conons cles contacte = D'APPLICATION expérimentés à 
fréquents avec les constructeurs et différents services de l'Administration, h (1 ou 2 ans d'expéri a ; Pod un prenier cos kiet”"à Sr 

Adresser es cancfdatures avec C.V. détaié, références, 7, FAFRAQUS responsables de dossier de eur 
jusqu'au dossier de 

C.V. + prétentions à : ï 
38-40, ru du Général Leclerc - 82131 ISSY LES MOULINEAUX. 28 00, ur Caron À. 

4 
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| pee 
… logiciel temps rétl 

{applications spatiales) 

SODERN recrute un ingénieur applications temps réel . 
Meroprogremnées, et pour le Suivi de l'assurance qualité Logiciel. . 

Vous êtes un ingénieur logiciel avec environ 3 -ans-d’expé- 

rience, de préférence sur matériel INTEL. Vous avez une forma- » 

tion d'électronicien et vous connaissez les techniques de réai- 
sation matérielle. 

Vous abs oh à des projets dans fe domaine spatial 
{matériels embarqués et matériels de test au sol) et vous assu- ” 

rerez la coordination des moyens de développe- 

Ingénieur électronicien à 
Pilotez les études |: 

de nouveaux équipements 

Schiumberger 

Mau sein de Schlumberger Industries, le Groupe Tran- conduirez les projets de nouveaux terminaux urbains. 
sactions Électroniques conçoit et produit des équipe- Votre efficacité technique, vos capacités d'encadrement et vos 
ments dehautetechnologie dans des domainesenforte qualités relationnelles vous permettront dëtre l'interlocuteur de 
croissance: Cartes à mémoire, systèmes de paiement tous les services internes et externes concemes (Marketing, ment des logiciels. 

électroniques, terminaux urbains Production, Soustraitants, Clients), de coordonner les tra 
. vaux pour les parties non électroniques des projets et d'évoluer Es Merci d'adresser votre dossier de candidature à 

RESPONSABLE DE PROJETS äterme dans le Groupe Schlumberger. I LAS SODERN - Service du Personnel 
BESANÇON Merci d'adresser votre dossier de candidature avec photo et S - 1, avenue Descartes, 94451 Limei-Brévannes Cedex. 

Ingénieur électronicien diplômé, vous avez 5 à 7 ans dexpé- rérumérañon souhalée, au Service du Personnel, 
rience en études. Vous souhaitez élargir vos responsabilités  SCHLUMBERGER INDUSTRIES 
techniques, les étendre à l'encadrement d'équipes et à la coo- Département Terminaux Urbains et Systèmes 
dination d'activités diversifiées. 32, rue de Terre-Rouge 
À la tête d'une équipe d'Ingénieurs et de techniciens, vous 25000 Besançon. 

Rennes 

AD'COM. 

etsi vous pensiez | 5 ei 
DIRECTION INFORMATIQUE o DU GHOUPE PEUGEOT S.A. carrière informatique ? | 

roupe parisien de sociétés de sarvices et d'ingénierie en ifymatque. LE, NOUS AVONS 
recherche 2 GS Pa de VID as CONS ue cale putin auprès de grands 

organismes du secteur pubs ot privé ef sur des marchés très vastes el diversäiés, 
JOUE GAROU (08 Cnteps ess À CENENS EE Jaxene. 

= a Hs Aujourd'hui, nous recherchons de jeunes collaborateurs possédant phisiours, plusieurs années 
out sommes spécialisés dns 'automafsaton des systèmes de prodocon et dans INGENIEUR spécialiste DÉS as 0 pi «ge de Os res 
le développement de méthodes d'ai pr ion de logiciels - rapidement. Û : 
Nous intervenons dans les domaines de l'automobile, de l'aéronautique et de INTELLIGENCE Léégmeensrà Ligue à mode à vais PAS de aire uns 1% in F; ( 

véritable évolution au sein de noire groupe. i: s {a QE 
Pour un premier contact, merci d'adresser une lettre Letre manuscrie avec CV détailé + 
photo, sous réf. M 112, à l'agence Carré Turenne, 129, rue de Turenne 75003 Paris, qui 

l'espace, autour des microprocesseurs INTEL 80XXX et MOTOROLA 680XX. 
Nous conso des oies pécique 1 dévloppons no propre ARTIFICIELLE 

langage AD. À dans un sr sie DIGTT SUN, I8M mn 
Mission : Evaluer l'intérêt des techniques de 

INGENIEURS Grandes Ecoles ou Universitaires 

ere An gl 10. 

e en langages C, ADA, | Profil: I est demandé à ce jeune ingénieur de 
© en systèmes VMS, DE: Temps Réel, bénéficier d'une expérience d'au moins 
e sur matériels DIGITAL, SUN, deux ans des techniques informatiques et 

d'intelligence Artificielle. 

INGENIEURS 8 ans d'expérience minimum Lntt cegroeashenemqule Porn 

informaticiens spécialistes qualité/méthodes (Réf. {S). quents nn de Pre ou de 

Nous vous remercions d'adresser votre dossier de candidature en prédsont la H maîtrise bien la pratique de la langue 
réf. du poste choisi à 3 IP, 104, rue de Castagnary, 75015 PARIS. anglaise. 

transmettra. 

D le 

ÿ our développer ‘ai soit ÿ d'une fiiportante Société té Éaiçuiss dle haute techno- a 
Jlogie, le chiffre d'affaires ä l'export de systèmes téléphoniques Spécialisés, Fe on 

adaptés à certaines professions pour lesquelles ie communication 
orale revèt une importance capitale. 
Le poste est basé en PROCHE BANLIEUE SUD PARIS. 

ngénieur Grandes Ecoles où équivalent, ägé d'environ 30 ans, avec une 
technique 

Adresser lettre manuscrite, curriculum vitae et photo à 
PEUGEOT S.A. - Gestion du Personnel, à technico-commer- 

75, avenue de la Grande-Armée, 75116 PARIS. Dies de ARR, te ete 

double compétence, RD Re PO CURE on Dar Pacspec 
tres d'évolution an soin du Département f de Îa Soc = 5 1,3 milliard - 

erci d'adresser votre dossier de candidature flettre, CV: ‘photo, prétentions} 
hu per mt dt PE NF eEe PS Fute RE CAGE 

rappelée sur l'enveloppe. 

ENS P M FORMATION INDUSTRIE 
o: isme de formation technique dépendant de 
We FINSTITUT FRANCAIS DU PETROLE 

recherche pour son Centre de Rueil-Malmaison (92) La direction générale des postes 

UN JEUNE INGENIEUR re 

GENIE CHIMIQUE UN INGÉNIEUR 
Intégré à une équipe d'ingénieurs formateurs exerçant leur activité dans pour préparer et suivre les études et réa- 
le domaine des prodécés du Rafinage, de la Pétrochimie et de la Chi- ‘ SES 
mie, il aura pour missions : des le domaine des nouveaux services 
« de concevoir et développer les sessions de formation technique, courrier électronique (téléimpression, 
e de participer à leur diffusion auprès des sociétés clientes. télécopie, télécourrier). 
Ce poste suppose : 
- un goût prononcé pour la formation et les relations humaines 
- une bonne connaissance des outils informatiques du génie chimique 
- une disponibilité pour de fréquents déplacements de courte durée. 

Une spécialisation ENSPM est souhaitée ; une formation complémen- 
taire PROCEDES peut être envisagée. 

Adresser CV, photo et prét. sous réf. 32810 à CONTESSE PUBLICITE 
20, avenue de l'Opéra, 75040 Paris Cedex 01, qui transmettra. 

Lieu de travail : PARIS-14s, 

Ecrire avec cv. à : D6P/DTE/C3 
ENST Ie EDP È È 
Groupe éle é 26 A 20. avenue de Ségur, 75700 PARIS. 
PANNE TCISTS El 
CC e Le ent a E a 07e At un 

INGENIEUR D'ETUDES LYON 
Pour soutenir notre Croissance, dans le 

crénsau des Services et Techniques de pointe 
en DYNAMIQUE (Vibrations et Acoustique) 

ETIENNE 
LT] une premiére expérie à 

PA préférence au sein d'un service de m. ( 

Jeune diplômé Bac +4 
ESC, ingénieur ou équivalent 
INFORMATIQUE INDUSTRIELLE. ‘90 km oueët'de Paris. 
Une PME concevant des systèmes informatisés de gestion de 
dens le but d'optimiser les coûts, ns 

Nous lui offrons de réelles possibilités de carrière et 
de valorismtion personnel, au sein d'une entreprise É 
fortement innovante. Ce 

« 

vous à notre Consell (Tél 72720539) ou envoyez poste comporis des déplacements courts et fréquénis en France ten 
Ts anus L CCY 12 8: € Europe at nécesshe La connaissance de l'anglais et, si possible, de l'allemand. 

BERNARD MIGNOT CONSEIL Merci d'adresser votre candidature sous ré 516 M À 1. et D. LAVAUD : pe à 
Set Cr R TER ÆDi CONSEIL - Le Mesni Chaudron 27220 27220 JUMELLES (près d'Ewreux), - 



filicle d'un grand nt RE 
dns le domaine de la Mesure, de l'fonmatique Graphique, 
des Systèmes de Tests et de développement de microprocesseurs 

| son : 

CONTROLEUR BUDGETAIRE 
D PL ire 
1 est l'ANIMATEUR d'une meilleure gestion de l'entreprise. Re EEE écarts, réacvatise prévisions el inlervien! en conseil sur fout problème 

e un anglais courant (impératif) | 

Humaines, BP, 13 - 91941 Les ULIS Cédex. 

AUTEURS UT NTZT 
3 s électromécani- 

s recherchons 

otre ingénieur industriel 
Ingénieur confirmé (ENSI ou équivalent}, vous avez 5 à 10 ans 
d'expérience en électronique de puissance et micro-contrôleurs : 
conception, febrications pour l'adaptation et le transfert de echnolo- 
gies avec ou sans sous-traitance. 

Er de la connaissance des techniques de fabrication et d'indus- 
De vous êtes capable d'animer les équipes du laboratoire- 
‘rests et de l'atelier. +: 

Lieu de travail : Banlieue Sud et Paris. . 

Merci d'adresser lettre manuscrite, CV..et photo sous réf. 32096 à 
Contesse Publicué - 20, avenue de Opéra, 75040 Paris Cedex O1, 
qui ransmettra. > 

Responsable achats 
orientation électronique et marketing achats 
Pour assurer avec son équipe La saisfaction des besoins d'un étabissement impor 

tant GUD OUEST FRANCE en apport le contiution mdr à le rares l 
Societé et pour prendre en charge la mission ge pla d'achat dans son domaine de 

pour F des établissements (CA Sacièté : 1,3 milliard). 
Nous recherchons un vrai professionnel des achats modemes, d'environ 35 ans, 

fluent en Anglais. ff a une formation supérieure d’Achats ou une formation d'i ou 
ere létée par un perfectionnement long en Achats. 1[ a déjà mis en 

place ei animé concepteur el acheteur pour optimiser la comtri- 
< _ bution de la fonction Achats dans les choix initiaux (domaine électro ou secteur 
€ pointel. fl a de solides connaissances en matières financières, juridiques et mécanismes 
3 douaniers. Les perspectives d'évolution sont très ouvertes au sein des secteurs porteurs 
@ de la Socièté télécommunication, milfaire…). 

Merci d'adresser votre dossier de candidature (leurre, CV, photo et prétentions) à 
l'agence Carre Turenne, 129, rue de Turenne 75003 Paris, sous référence U16RA1 

rappelée sur l'enveloppe. 

La Caisse Régionale L 
de Crédit Agricole Mutuel de la Brie 
recherche pour son Siège à MEAUX 

UN ORGANISATEUR 
Informatique/organisation ingénieur ou niveau Maitrise en 

1ère expérience ée. ’ 
fl participera au développement de projets en collaboration avec CR 
département informatique et les utilisateurs. | É 
La rémunération sera adaptés à la valeur du candidat retenu. 

didatures, C.Y., photo et prétentions sont à adresser à : 

a Sonsieur Le Diceciour du CA - BP 205 - 77101 MEAUX 

TALES 
embauche 

JEUNE RESPONSABLE 
ETUDES-INFORMATIQUES INGÉNIEUR 

NUMÉRICIEN 
en mécanique _ fluides et 

É 

INFORMATIS D memes | eu ÉECTRONCIENS [Enr 0 
NIEURS DATANET | La msgreenue | DES 

À à d propulsion (avion crtitai ayant une hong axpécinne infermetleuon puit où ee | à 
D ANTES REPONEA logiciel) dens la domine Adrocser CV. et_photn 
ro L {RNLS.. etc des fieiations BILITÉS SERONT, CONFI Télécoms Direction dos Rai 

, CV. déeaité à CERMÉ, ONERA 2, re F. Ar. - 8.8. 72. 

HITS BP.29, 92370 CHAVILLE | 92322 CHATILLON CEDEX. 

Adresser CV, et ions à green CV prétentions à TEKTRONIX ê 

intéressé per las étucien ACOUS- 
tiques du couplage flui 

SUCRES. 

ses Le Monde © Mercredi 2 décembre 1987 31 

Jeune ingénieur de recherche, 
mettez nos produits 
au goût du futur. 

- |: prodilts éondiméntaifes, 
: né - pee nd . “procduts ais, huñles:: 

Au sein de notre centre de Recherche, sîtué à Dunkerque. ie Service Développe- as des sigles en France 
ment Produits met au point les futurs produits de Lesieur Alimentaire. ‘. etaffvenger.. 
Sous la responsabilité du Chef de ce service, vous mettez au point et développez se posiiènne comte 
e an produits et leurs process en relation avec le Marketing, l'industriel et 

Par alleurs, vous intervenez auprès des ateliers de fabrication pour les problèmes | 
contenant la qualité des matières premières, des process et des produies ris. HS 
INGENIEUR AGRO, ENSIA, ou équivalent (spécialisation corps gras appréciée] vous Fe 
êtes débutant ou vous bénéficiez d'une première expérience en mGustrie similaire. 
Ce poste implique des déplacements fréquents en France et parfois à l'étranger. 
La pretique courante de l'anglais est indispensable. 
Merci d'adresser votre dossier de candidature sous réf. 282 à Agnès Girault - 
Recrutement Cadres - 122, avenue du Général Leclerc - 92100 Boulogne. “ANTIQUE 

meoppanene d'un éublissement public, à vocation culturelle et commeraale, qui gére plus de 
1000 personnes et dont le budget annuel atteinc 450 millions de francs en 1987. 

us Sous l'autoricé du Responsable Informatique, vous concourez, dans l'immèdia, à la mise en œuvre des projets d'aucomatisa- 
ton concernant la paye er la gestion sociale. Vous fournissez aux membres du service du personnel dont vous êtes l'interlo- 
Cuteur permanent, les informations et les conseils nécessaires pour l'emploi des outils informatiques et bureautiques mis à 
leur disposition. Vous représentez aussl ces utilisateurs auprès des mformauciens qui font évoluer les applications, en définis- 
sant les besoins, notamment Plus tard, vous pourrez étre associé à l’informatisation des opérations financières. 

es 
4 Vous ëtes âgé de 24 ans minimum, diplômé de l'enseignement supérieur ec vous avez acquis, pendant au moins Lrais ans, une 

expérience de la gestion de personnel incluant l'utilisation de l'infcrmauque. 

5 Nous vous remercions d'écrire, sous référence M/4088-1, à notre conseil, 
Nicole DOGNIN, qui étudier: votre candidature à titre confidentiel. 

SERTI SELECTION 66, rue de Ponthieu 75008 PARIS 

ieurs de haut EE es EGRT 
devenez des ec asseclés 

Nous sommes l'un des premiers Cabinets Conseil en Management ce France. En 40 ons, nous avons acquis, tant au niveau de grands groupes 
intermationaux que de PMI une réputation de compétence at de sérieux. 

rer EL Det Ca cui I de 29 me de con de a lé nu ee i de 30 ons minimum, votre ionnelle dans ie VOUS envie 
d Tr tee ho fine hpehememepadhr sa dela aber r, votre goût de la vente autant que 
vos s a 
see lnen dede mondes annees nperrirerelpransaptentf at ant diaern ee 

Comme vos aînés, un comme appficateur de nos méthodes sur des dossiers concrets, nous ferons de vous un nosti , 
puis ropidement nl mlephtel ques ral ranteegr rat pme rene pale 216 Rte a 

sabre péreseperabanten le Conseil veut dire rande di la L L k vers veut dire occepter une ibilté, à nos yeux nt compensée par un Maven vin d'une équipe ès parlomante fes ckhae d'expérience ef de ontach, rémunération rs volorbate el un dau de Farienaire 
auquel ont accès les 40 consultants de La CORT qui vous attendent. Donnez-leur envie de vous coopter. 

Notre conseil Danialla Jaibert vous remercie de lui adretser votre CV avac photo et rémunération actusile 
sous référence 3259 LM - CORT, 65, Avenue Kléber 75116 PARIS. 

MEMBRE DE SYNTEC  Pans-Lille-Lron-Strasbourg 

Ingén 

CONTESSE 

TECHNICON recherche pour le département Financier de sa Division Intemationele à SAINT-DENIS (93) un : 

CRUE LE EL ECE E CO E ET TIRS 
MAITRISANT PARFAITEMENT L'ANGLAIS (français non obligatoire) 

MISSION : eTesterles programmes informatiques développés au sein du service afin de vérifier s'is correspondent 
aux besoins et spécficatioris du service opérationnel dernandeur. e Distribuer {ès programmes informatiques au sein des 
différentes filiales du groupe, dans les délais mpartis. e Assurer la liaison entre le service informalique et les services utifi- 
sateurs. e Assurer le support technique aux filiales, & Consolider les données envayées par les filiales et les communiquer 
à l'équipe financière. 

PROFIL: e Vous êtes un ayant eu une première expérience dans un groupe international (si 
possible dans un Quartier Genéral}. s Vous êtes familier avec l'utihsahon d'un ordinateur de type IBM 34/36 dans le cadre 
du “Reporting” (l'expérience de la programmation n'est pas nècessaire). à Anglais partait, si possible langue maternelle. 
Homme de communication, votre forte personnalité, votre dispombiltté et votre potentiel vous permettront de vous 

imposer dans le groupe. (Grgsmnatian ei Feb] 

Merci d'adresser lettre manuscrite, C.V., photo et prétentions à : 
TECHNICON Monsieur COLISTRO - BP. 10 - 95330 DOMONT, qui étudiera 

à votre candidature en toute discrétion. 

ET D'INDUSTRIE DE PARIS 
recherche pour son Cenire de Formalités 

des Entreprises de Créteil un 

COLLABORATEUR CADRE 
pour prendre la responsabilité d’une équipe de 
15 personnes traitant des formalités. as 
Formation juridique : Boc + 4 minimum. Bonnes 

it commercial. Expérience 
des formalité au registre du commerce et des 
sociètés souhaitée. 
Controt à durée déterminée d'un an renouvelable, 
Poste à pourvoir immédiotement 

Adresser lettre manuscrite, CV, photo et prétentions à 

1ère Société française d'Etudes de marchés 
recherche pour son 

SERVICE STATISTIQUES 
DE dns nue 20 en EPA Le 

… de formation DESS Sraristiques, économie, économétrie, 
Æ ENSAE ou équivalent. 

EH aura pour mission : A 
e la mise en place et le suivi de nouvelles méthodes de gesnion 
d'échantillon, 
@ l'analyse de données. 

Envoyer lettre manuscrite, C.V. er prétentions à : 
SÉCODEP - 2, rue Francis Pédron - B.P. 3 

78241 CHAMBOURCY Cedex 

CCLP. — DPRS - 8, rue Chateaubriand 
75008 PARIS 
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IMPORTANT GROUPE AERONAUTIQUE 
recherche en REGION PARISIENNE (SUD) 

RS ES 

INGÉNIEUR 
TECHNICO-COMMERCIAL. 

LE Énnäidat rêtenu sera diplômé d'une école d'ingénieur où universitaire (3ème de) ‘èt 
aura acquis, Une formation complémentaire en gestion (ISG , IAE). 
Il sera débutant ou possèdera une première expérience industrielle dans le domaine de la 

gestion des stocks. 
Anglais courant indispensable. 

La taille de notre Groupe permet un développement de carrière attractif. 

prétentions sous référence 389/87 à 
CONTESSE PUBLICITE 20, avenue de l'Opéra, 
‘750490 Paris Cedex O1. qui transmettra. 

Merci d'adresser lettre de candidature, CV et 

3 siplast 
Leader européen de matériaux d'étanchéité. 2 Usines 
en France, 2 Usines à l'étranger (USA et RFA). CA 800 MF. 
500 personnes. Fliole d'un groupe fronçais Intematio- 
nai de ler plan souhaîte renforcer son laboratoire de 

recherches situé dans son Etablissement de MONDOUBLEAU 
(Loir et Cher) et recherche 2 ingénieurs confirmés : 

e RESPONSABLE DES ANALYSES FINES ET 
AUTOMATISÉES (CHROMATO, SPECTRO...) 
Expérience de la chimie organique et des polymères, 

e RESPONSABLE DU DÉVELOPPEMENT DE 
PRODUITS NOUVEAUX POLYMERES ET PLASTI- 
QUES (COUVERTURE ET INSONORISATION) 
Expérience nécessaire dans le domaine de la transformation 
(calandrage, extrusion, injection...) 

-4 à 5 ans d'expérience. 
- Fomation supérieure en chimie (ENSCP, etc..). 
- Anglais Indispensable. 
- Dynamisme, pragmatisme, polyvalence, volonté de créer, 
sont les qualités recherchées pour er 4) le Laboratoire. 

Les postes sont immédiatement disponi 

Merci d'adresser lettre manuscrite, CV, es et prétentions à 
SIPLAST SA, Service du Personnel : 12, Rue Cabonis 75014 PARIS. 

mn 
Sociéré: de eriburion de proitis chimie chimiques (Région Parisienne Sud) 

INGENIEUR COMMERCIAL 
Département Chimie Végétale 

participer au développement t des marchés industriels (pharmacie, 
Posmétologie, alimentaire br alimentaire, notamment), sur la France. 

Il devra, en assurant le suivi de la clientèle existante, élargir les possibi- 
his Cinpianadon 0e 1e POCNE dans 073 AFENIIS Douetes, Dust 
des produits d'extraction ou de chimie végétale. 

Uns:cocmabssore ee mars Parme etiques, Con EgqUes et 
Anse sn pre de même que l'aptitude à trav. en 
liaison avec un laboratoire de développement. 

Les: canons pOmGerur tue OCDE Con DIS ou tente, 
avr POIs D le première de la vente en milieu 
industriel dans ce domaine d'activité. Ils devront allier rapidement un 
professionnalisme à leur tempérament de gagneur. 

Adresser lettre manuscrite, curriculum-vitae, photo et prétentions 
sous la référence 958 à l'attention de D. VOLTZ - SYLAGEST 

22, avenue Galilée - 92350 LE PLESSIS ROBINSON. 

ACIIS 
RELATIONS PLBLIQUES 

Entreprise leader de la profession en France 
(40 collaborateurs permanents, 

Marge brute en forte progression : 
22 millions de francs en 1987). 

recrute 

2 CHARGE(E)S DE DOSSIERS SENIOR 
Formation universitaire 

(Sciences Po, Sciences Eco, CELSA...). 
Trés bonne capacité de rédaction, 

parfaitement bilingue anglais. 
Expérience professionnelle d'au moins cinq ans. 

Adresser C.V. photo et prétentions à : 
Département Ressources Humaines 

ACTIS Relations Publiques 
78, avenue Raymond-Poincaré, 75116 Paris 

Le Monde, 

SANOFI, 18500 personnes, deuxième groupe 

français, fliale d'ELF AQUITAINE, recherche pour son site 
industriel de MASSY (91), 350 personnes : 

le directeur de la production | 
MuS ds Manoir Dome ur grande école, vous avez acquis 8 ans d'expérience dans te domaine 

de la production dans un secteur industriel tel que l'industrie pharmaceutique, lindusiie agroafimen 4 

taire, Ou la cosmétologie, et vous avez dirigé dans dans une entité industrielle, uni ensemble de 
d'environ 100 personnes. * | 

Nous vous proposons de Fac La pes cer e et d'assumer la globalité de cette fonction intègrent - 

notamment : la production, la partie de la maintenance qui lui lui est attachée et la logistique. "F3 

Homme de ialogue, vous poriez un inérét essentiel au patentes hurrein ; vous êtes un sader, etvous 

re hr re technologique- 

parquet don ue pure indemne do pren 
de Quaiité Totale. 

Merci d'adresser votre dossier de candidature à MUTANDIS - 22, rue Royale, 76008 PARIS. 

JEUNE CHEF DES VENTES 
FRANCE — EUROPE DE L'OUEST 
ERA 
ELA ND EE TE 

ETCELOEME SERIE 

Une importante industrie de l'Est (papiers “impression- 
écriture" et “emballage""} recherche ce jeune cadre com- 

Sa missien :anänation et gestion du réseau Francs et 
Europe de l'Ouest. Contacts de vente à niveaux élevés. 

roupe français, notre societe, Sf personne, S) CTTUEET 
une VTT CLONEL ES 

Participation au marketing. 
Une expérience de 3 à 5 ans minimum de vente de pro- ee melti ot de préférence, en élec- 

tronique de puissance et[ou électrotechnique. £ 

Anglais indispensable. : 

VOTRE MISSION : 
— développer la 

LIN 
PARACELSUS + KLINIK FRANCE re Publicité - 20, avenue Cat F res A  Ÿ Paris 

01, qui transmettra. 

e psc actuclloment ve res =” — —— - 
sisant partie d'une chaîne cliniques LE SPÉCIALISTE DE LA DISTRIBUTION 
Ep CS AU pe _ DE MATÉRIAUX EF MATÉRIELS 

| D'EMBALLAGE PAR CORRESPONDANCE 
-: :. “PROPOSE. pour se implantation Sen Le région parisienne LES FONGTIONSEE 

UN DIRECTEUR 
Dan ire eaviron, expérience similaire dans le fonction 

avec le er ve à nes Ps 

Seuls les candidats pouvant justifier d'une expérience 
solide seront retenus. 

Raja, cest: ans dxpériencs retinele au le marché de enbalage 45 nlions de chdire 
délires, 10 End mpaeeqenherteponte à 
Notre fret est la progression de là quafté du service au cent en terne de céai ét de fubié. 
La PDE. éfargit son équipe de direction avec le directeur de son centre de distribution. Vous 
Pen quais tirant Dre C8 FRE, 

Prière d'adresser votre €.v. à l'adresse suivante : 
ELINIK FRANCE SARL PARACELSUS 

à l'attention du D U. SCHLEWING PDG 
19-21, av. du Bois-d'Amour, 93700 DRANCY. 

CABINET FRANÇAIS D'AUDET 

COLLABORATEURS 

LYON et PARIS. 
ÉRrere + photo + prétentions à G.D.V. 

92522 NEULLY-SUR-SEINE 
ou à G.D.V.. BP. 3170, 69212 LYON Cedex OS. 

Gepuis 10 ans environ vous avez envie d'. de 
écrire, mais aussi mms d'animer equipe” 

‘encadrement et de- faire pate de r 
d'un Grand Titre. 

joignant, vous trouvere 
Votre réalisation personnelle et profe 

Société spéciolis£e dans la Production 
VIDEO-BROADCAST 

et les nouvelles technologies de l'image 
recherche pour l'EST de la FRANCE son : 

ATTACHE 
TECHNICO-COMMERCIAL 

Il sera chargé de la promotion et de la vente 
des applications des nouvelles technologies 
de l’image de la production et de la post-pro- 
duction vidéo dons les entreprises indus- 
Ps commerciales et de communico- 

Cisant bien sur. vot la réf. 
FR relate 
94907 VINCENNES CEDEX - . 

LA MUTUALITE FRANÇAISE x 
recherche pour le DEPARTEMENT ETUDES de sa DIRECTION PREVOYANCE 

JURISTE mr 
SON PROFIL: : ulgire d'une formaiion juridh — fa” en Draft 
privé (di LE ns 

Pour en savoir plus écrivez sous référence ë 
824 ou téléphonez au 83.35.4263 au Ë 

CABINET BLIQUE 
(229,2 | BP 3097 

1 54013NANCY CEDEX 
Cabinet Claude Blique 
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Economie 

à Guoiques pays africa sou: Srofié en Élri uc nan 

lement se sont réunis à Addis. qui pèsent sur ce secteur d'activité 

de Aboba, pour le sommet extraordi- en mutation (Eire page 57]. 
naire: de Funité africaine (OUA) m Le budget de la RATP pour 

En réponse aux pressions 

européennes et américaines 

“Bonn prépare un plan de relance 
distribués par la cfse de crédit 

= Los marchés financiers sont 
particulièrement inquiets a 
situation qui va se 

jour en jour. A Wall Street. l'indice 
Dow Jones a perdu lundi près de sacré ci-dessous). 1988 prévoit une réduction du tra- BONN pour la reconstruction, un organisme 

77 points [hre ci dessous}. - Ë re es 3 | a d'emplois || de notre correspondant mn pour gérer es crédits 

sé Plusieurs gricu- : 
Se DES nos rss teurs ont manifesté lundi m La journée d'action organisée L'heure de v&ité anrait-elle sonné 

mercredi, sur un plan de relance de 30 novembre à Rouen contre la bar [a CGT et la grève à Air inter D D done Une initi 

l'investissement public (fre ci politique agricole commune. n'ont pas connu un grand retentis- ne peuvent plas L 
contre). . L'inquiétude du monde rural est sement (fre page 36). er critiquée 

relance de l ie de la RFA Ces pourraient être utili. “ 

Wall Street marque son inquiétude 

sommes 
sfos par les colloctivités locales ct 
régionales pour améliorer les ip 

collectifs, et ments 
des investisssements Lu le 
domaine de la protection de l'envi- 

Lundi sris » à New-York : ss able co Répubique fédérale « Lundi gris » à New-Yor prenerpen. Mieue be ee Rémiine fn 
a fait faire un bond au chiffre 1 idé, ce plan fait ant 

: : d'affaires de la Bundespost ca Fans be de le majoré, Al, fe 
ER moe mode mans phonant souvent et longuement à ses coute Lambadorf, l'ancien mise 

de notre correspondant te Mdr Frs NE vous Ea RFA même, si l'on en croit le immédiate de l'impôt sur le reveun 
se dollar dlars, et la baisse renouvelée DÉRANGEZ PAS, mme) Der Spiegel, certains de 10 % aurait mieux convenu. 

£ du billet vert. + L'inflation, à C'EST UN g à Des doutes sont exprimés égalc- 
médiocre semaine de | nelle personne ne voulait crolre, DOLLAR.. . nr RS tree sur l' 

budgétaire signé le 20 novembre à nous 2 affirmé M. Monte relancer la croisance. Les mesures ainsi mise à leur disposition : les 

EE en SSID MODE novem| n'a fait que irmer à 5 faire " 1 re 

À: mérines des opéntue fes Après avoir salué la dévaloation dollar l'ont 6t6, selon M. Franz Josef res ct autres bienfaits, ce les régions | 
ciers à l'égard du pouvoir politique. HORDE Comme ps tante Sms, “nontfh Ed epporabe, D'autre part, À 
A l'issue d'une séance agitée et en Positive, à conte que l'effet d'un fou de paille pour on peut émettre des doutes sur la 

dents de scie, l'indice Dow Jones a Con SE Res marchés. capacité de ces mesures à relancer à! 
perdu près de 77 points (soit une Quant aux à long terme : a Co: s 5 n px l'économie du pourrait en Mercredi 2 décembre, le cabinet les importations : le bâtiment et les 
baisse de 4 %), l'une des pires QE ES a fédéral devrait se un travaux publics ne sont pas tradi- . 
chutes de son Ton Squheut à D'cclnser la brèche plan de relance de l'investissement. tiomellement importateurs, et les € 

L'ensemble des trente valeurs (ra quick fix»), écrit le New Fork N pabie, gi er en legire mardi D 

industrielles qui composent en sa se En pres dog a CR ‘cours d'une rencontre entre de sur des produits de étaient en baisse, certaines forte- montrent ples cn pl inquiets une Stoltenberg et le mini M peus 
ment, Comme les achats avant le devant l'insouciance des industriels, tre Hbéral de l' ï SC Man \ allemande, qui a accom- 

krach, les ventes ont été a « davenuage intéressés por les résul- L'objectif est de faire Sante E 
propuisant le volume à 2m re jineee que es ventes immobilières et celles des voi- que leur situation financière a un demi-point de 
De -babe sous a an es de l'nsti tar pour l'économie interna tures neuves ont baissé, les com-  empiré, alors Que 32% prévoient de je ouest-allemande, pour. _Ute autre mesure, cependant, 
= baiss dt celle re e (Washington), «l'impact  mandes de machines-outils ont fait, réduire leurs dépenses de fin | laquelle, si rien n’était faite les pourait avoir na sr piles impor 
périeuré . lationniste de la dévaluation en actobee, en bond de 48 % per rap l'année. Cette indifférence est tout | experts prévoient un taux dé 1,5 taux d'escomple 
Les spécialistes interrogés affir. j'ess plus qu'une question de Port à la même période de l'année de même tempérée par le nombre — | On parie d'ores et déjà à Bonn de. Le de de la Ban 
D nn temps ». dernière. « C'est franchement 41% — de ceux qui pensent que la | a mise à la disposition des com-. que centrale de RFA se réunit jeudi 
étudié les accords de Washington, », jubile le situation économique du pays | muneset des n de et s'attend à un 

ils ne sont plus seulement bésitants de l'Association des constructeurs, s'aggrave. crédits bonifiés d'un montant global dans ce sens, 
nes Pays James Gray, qui croit pouvoir affr- : de 15 müliards . . 

ra. er er rer de contrastes... mer - CHARLES LESCAUT. (caviron 50 milliards .de francs), LUC ROSENZWEIG. 

cstiment-ls, alors que les membres Déutrés 
« Nous Ont prouvé qu' s experts 

u'étaient pas capables de meitre après avoir étendn leurs | —— _ 
ional au-dessus de leurs ne A TA TgeS a rer américains, : 

querelle partisanes » amie sort pe à le POS Gé an ronchélsemant des pro Huit chefs d'Etat seulement 
pour tirer profit de la dévaluation, il 9. 

| & de converter le tea Chez Je consommateur, le souci ont assisté au sommet de POUA 
L'inflation des prix: or, une fois convertis © est carrément inexistant, Le bilan : dollars, le dons batne 0 du grand week-end d'achats contre eux et ne doit pas aboutir &  rant traiter les problèmes au cas 
redoatée Be Join ire, de Kemper Fine de fin d'année, celui du Thanksgi- | ADDIS-ABEBA une confrontation avec eux», a-til. cas, étant donné le spécificité des 

cial Services (Chicago). « 1f  Ving, cst «excellent». Chez les res- | dy notre envoyé spécial précisé. de chacun des pays en 

n'existe pas un ; d'une pbs Re Pt 5 Dans la ion fivale, prépa- 0 
ï les terme, TC a nervosité : en ik s « : 

d'affaires, le président Ronald Re a PONte uet. Qune attendant Les chiffres définitifs du | Le sommet extraordinaire de or eg qe mordre merde De 
gau a, certes, souligné lundi qu'il thèse sur ce thème, car les mais de novembre, les principales | l'Organisation de lunitS africaine que <le retard économique que  lOPPé », commente un membre 
mettrait son veto à toute loi fiscale Bénéfices sont toujours rapidement Chaînes de annoncent des ang- | (OUA), consacré à la dette,n'apas ne Lui Le consnen eité- 
gui nirait pas syicement dans le balayés par les pertes. » mentations «spectaculaires» de Pan ds a ons D code mer la portée de ces résoutions. Il 

merie de 16 heures rétenti comme Certes, les Etats-Unis sont un "7 les lundi 30 novembre et mardi llrme, dons Les effets se font tour nnnté deg CRÉES De proue 
une moquerie au milieu d'une cor- pays de contrastes, et il est prudent «Nous n'avons jamais eu un tel | 1” décembre, à à AGE A Les (1). ee Oumaroë, la Pas très au sérieux ces nouvelles 
beille nerveuse et abattue. de les accepter comme tels. Si les succès », affirme Marvin Traub, pré- | Bien que les à cette de COMPTE re re demandes africaines, Certes, la 

sident du célèbre Bloomingdale’s. | conférence se convaincus que TAG PTERU mec dette du continent — 200 
e Selon Waïter Loeb, analyste chez | «la crise de la dette africaine ne LT pleind'ave- qui équivaut à celle du 

L’é e et la consommation Morgan Stanley, «La saison a pris | peut être résolue que grâce à une de som ré et du Mdesique vénnls © Sete : 
epargn an excellent départ, mais elle risque | approche globale», un certain nom- «continue à pas démesurée ct peut être maîtri- 

d'être la dernière» Ni bre de pays continuent de croire Cher, à égard de l'Afrique, à des sée. Reste à voir si Ce continent ins- Ù en France selon les résultats d'un New | davantage aux vertus du dislogue pratiques et à des dogmes qui lèsent ‘encore î n sondage dans le caüre des relations gravement de justice 1 Fee é ‘ York Times-CBS, 18% sculement | Peles : tions Re #1 à ceux qui sont appelés à le sauver Li 
Taux de croissance Taux d'épargne | Ses personnes i leurs pri nn fes, ce E- E pets d'Etat africai uk | 
en % en % vent A puissance caloni se disent décidés à honorer leurs DE 21 L' . C'est ainsi que, une semaine avant D Ta Dogs d i 

Acte Le ce sommet le Ninéris. l'un des plus de Mais le train nues ; Î à proposeut risque de .rebuter 1 ; M. Juppé veut éviter | accord de rééchclommement avec Pins d'un bailleur de fonds : = Cam. Gambie, Etnlopte” Modan 
PE , le «club de Londres» (le groupe version de tous les anciens prêts Rwanda, Zambie. 

un « marché de dnpes» | des ï publics en dons; rééche- 
AU on co cières). tonnes de la Gate sur cingnanee : 

misé le lndi 30 me paris L'idée de ce sommet avait élan qu, avec une période de grâce de | A l’occasion du 
ondati tur, prési ée en juillet derni Ken- ? anniversaire $ M. Jacques Baumel, sur le thème | meth Kaunda, chef de l'Etat zume  Icolé d'une partie de la derie LéATT 
«la France et l'Acte unique euro- | bien et nouveau président en s : 
pém >. M. Alain Jun e exercice I. qui venait do. financiers à l'Afr M. Volcker ! 

dget, Aotamment rompre ponts ; 

un ds rot ans ven fe | ant Me Dons de Jar Te : | on TE nal FMI). $ de jeu, M. Ide 

ment des impôts que nous avons | l’organisation pavañfricame, s’est 
grès pou Fe entree cependant employé à apaiser les 

est désormais une menace réelle», 
Gordon, 

7 1978 1979 1980 1981 Er 1983 1984 1985 1986 
— Taux de croissance du 
= Taux de croissance du volume de la consommation 

esosss Taux d'épargne 

Source : COE {Centre d'observation économique — Chambre de commerce 
at d'industrie de Paris}. 

tion » du gouvernement fédéral pour 

Le taux d'épargne des Français, c'est-à-dire la part de leur revenu disponible ion, » Aussi perse +1 : 
qui n'est pas consommée, n'a quasiment pes pas cessé SE pue de 5 JuRpé pense 4 EN BREF 
But ane, La baisse s'est 

1983 à 1986), par la 
et par la 

Accord sécéess si 
pour Les plus de vingt-cinq ans. ; LE gt gr Lee 
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marché dl. la Bourse de Paris. 
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: Jonté de Canal + de dévelop- 

“per dans le strict respect des 
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SOCIAL 
Le débat sur le droit de grève 

La journée d’action de la CGT 
et la grève à Air Inter 

n’ont pas eu l'ampleur attendue 
La journée d'action de la CGT pour 

R défense du droit de ct des 
Hbertés syndicales, le 30 novem- 
bre, n'a pas connu un grand retentis- 

A Paris, la manifestation de la 
CGT, de ka Bastille à l'Hôtel de Vile, 4, 

RE auto- 
nome de Marseille, chez les de 
Fos et à la SNCF de Toulouse. À 

niste M. Marcel 1, qui a démis- 
sionné au début du mois du comité 
fédéral du PCF, a participé avec 
d'autres démissi la manifes- 
tation de la CGT. 

A Aïr Inter, la du 30 novem- 

pilotes et les mécaniciens navigants a 
dépassé 98 %. 
Dans une interview publiée 

Matin dut 4e décembre, M. Ent 
Maire se déclare oppos£ à une nouvelle 

loi sur ke droit de grève : « Pour nous, 
réglementation signifie limita- 
tion. [...] Nous ne voulons pas que 
conditions d'exercice du droit de grève 
varient à la merci des alrernences 

politiques. {..Z Nous sommes 
‘hui au début d'une offensive 

qui, si elle m'est maîtrisée, aura 
l'importance du qu'il y a eu sur 
l'enseignement privé... en 1984. » 

ement à la tête 
de [a fédération 

1 Hi il î ‘il 
Après la mort de l’ancien président de la CGC 

. Hommages syndicaux et politiques 

à Jean Menu 
La mort de Jean Menu, ancien 

président de la CGC de 1979 à 1984 
{le Monde du 1* décembre) a pro- 
voqué de nombreuses réactions. 
Dans un communiqué, la CGC parle 
ge es der tion a 6 douleur » pe 
« ration française 
l'encadrement CGC ne serait ne 
gujourd'hul une grande organis gars 
tion syndicale respectée si 
Jean Menu ne l'avait pas conduite 
avec obstination sur la voie d'un 
nouveau syndicalisme plus dynami- 
que mais aussi plus humain » 
obsèques de Jean Menu auront lieu 
le mercredi 2 décembre à 11 heures, 
en l'Eglise Saint-Pierre de Neuilly, 
90, avenue du Roule, à Neuilly-sur- 
Seine. 

M. François Mitterrand a fait 
part de sa: peine dans un cle 
gramme à M Menu en 
Que son mari « avait consacré - 

sa vie au syndicalisme et tenait, à ce 
titre, une place éminente dans notre 
pays ». Chirac a fait état de sa 
«très grande tristesse ». « Excel- 
lent organisateur, homme de 
réflexion, soucieux de défendre les 
intérèts de ses mandanis tout 
comme le bien public, le présidem 
Jean Menu fui durant toute sa vie 
un serviteur du monde du tra- 
vail », a déclaré M. Si ministre 
des affaires sociales, un mes- 
sage de condoléances, M. de Cha- 
rette, ministre délégué à la fonction 
publique, a fait part de son émotion. 

Dans un communiqué, la commis- 
sion exécutive de la SCEDT « salue 
Ja mémoire du militant qui a servi 
le syndicalisme à divers ges de 
responsabilité ». MM. An 
ron (FO) et Len ps e 1 
ont adressé des télégrammes 
CGC et à M= Menu. 

AVIS FINANCIERS DES SOCIÉTÉS 

Ÿ crédit foncier de france 
OFFRE PUBLIQUE D'ÉCHANGE AVEC SOULTE 

TRANSPORTS 

Baisse du trafic, réductions d'emplois, diminution du pouvoir d’achat... 

La RATP au pain sec et à l’eau 
Le ministre de l’économie et 

des finances et celui des trans- 
ports continuent d’avoir la 
RATP dans le collimateur et 
l’ont condamnée, pour ia 
deuxième année consécutive au 
pain sec et à l'eau, comme le 
prouve le projet de budget 
d'exploitation voté par Le conseil 
d'administration du 27 novem- 
bre. Objectif : maintenir 
l'indemnité compensatrice ver- 
sée par l’État au nivean de celle 
de 1987, soit 6 051 millions de 
francs. 

Ce sera un budget triste que celui 
de 1988. Dans presque tous les com- 
partiments on note des reculs ou des 
Stagnations. Le trafic attendu, en 
millions de kilomètres-voitures, 

régresse de 0,8 %, car la légère pro- 
gression du métro et du RER 
(+ 1,8%) sera contre! par 
la cession au privé du réseau de bus 
de la ville nouvelle d'Evry, ce qui 
fera chuter le trafic du réseau rou- 
tier (— 0,8 %). L est symbolique de 
voir régresser de 100 000 voitures- 
kilomètres le trafic dans Paris intra- 
muros, L'entrée en service des nou- 
veaux bus R 312, plus vastes, 
pourrait se traduire par un 
ment des intervalles entre les 

à | départs des bus. 

Le personnel notera surtout que 
les emplois décroîtront de 38650 
38400. Succédant à une baisse de 
deux cents emplois en 1986 comme 
en 1987, cette compression de deux 
cent cinquante postes es pas le 
seul sacrifice demandé. Les salaires 
et frais de personnel croîtront de 
2,5%, ce qui, une fois ôtés les glisse 
ments dus aux promotions automati- 
ques, à l'ancienneté et aux effets des 
mesures antérieures, ne laisse que 
1,2% de hausse salariale À comparer 
avec les 2,5% de hausse des prix 

annoncés pour 1988. 

Du oûté des prod on Le son 
de voir Le stabilisation à 

6051 millions de francs de l’indem- 

Le chantier de Dunkerque 
va livrer 

son dernier navire 
il y a quelques jours, le train fe 
Nérd-Pas-de Calais» à passé DA 

Que JT Sade anche, au le ight. 

Tous les accessoires de bord ont Eté 
testés, du radar au t de sauve- 
tage. Le bâtiment avait à son bord Le 
futur équipage. sous les ordres du 
commandant Vincent, ainsi qu’une 
Danbéraue, le mers 3 aoten 

es le mercredi 25 novem- 

ie trois cent ième et 
ae moe tier de 
Dunkerque sera livré à l'armement 
naval de la SNCF le 15 décembre, . 
conne prévu. Dès le début janvier, 
le plan social concernant les congés 
de fin de carrière, les congés de 
conversion ou Îles départs volontaires 
avec capitalisation, s'appliquera pro- 
pronlrémentiau aux quatre Le 

quatre-vingts derniers empl 
chantier en compta d'a soie é'uit 
cents aux temps 
{Corresp. } 

Obligations 14 % juin 1980, 17,5 % juin 1981 
et 15 % février 1983 

contre des obligations TME novembre 1987 

Les conditions définitives de cette affre présentée conjointement per le Crédit lyonnais et Fimagest ont été arrêtées comme 
suit : 

Crédit foncier 
15 % février 1983 

Il est rappelé que 

PROVISOIRES 

ee OT ee {taux de {taux dereprse) 

2 titres nouveaux et une 2 336.08F 2 titres nouveaux 
soute de 1 750,40F, (10,72%) soulte de 1811 AOF, 

our 5 titres anciens. 5 titres anciens. 

6 titres nouveaux cl une 6273,55F 6 titres nouveaux ct ne 
sure de 1577,75F, (10.86%) soulte de 1 702,75F, 

5 titres anciens. 5 titres anciens. 

6 191.20F 
(10,93%) aber ITR ours GTR) 

a ie 1-87) 

à ordres provisoires d'échange déposés entre le 17 et le 27 novembre 1987 
re re Pronos à laide dite prevu à cor Eli anmaeé à le Hebo d'informations 

titres nouveaux et ane 
np 166 F, pour 5 

CONDITIONS DE L'ÉCHANGE 

DÉFINITIVES 

2348,28F 
(10,568) 

298,55F 
(0,70) 

otre 

doivent être confirmés auprès des 

Fiche d’information (visa COB n° 87-426, en date du 13 novembre 1987) et cdres de confirmation peuvent être cbtenns sans 
fraïs auprès du Crédit foncier de France, des banques et des agents de change. 

Ÿ crédit foncier de france 
SA ou copial de 1997 29520 F - Siège 10ciof, P. rue des Copuones - 7500! Pons 

pi 
métro entièrement automatique 

AVIS FINANCIERS DES SOCIÉTÉS 

nité compensatrice et à 2648 mil- 
lions de francs des remboursements 
des pertes de recettes dues à la carte 
orange. Le reste sera demandé à 
Pasager : plus de 5,5% pour les 
tarifs à partir du 1x juin 1988, soit 
+ 6% pour les cartes oranges et les 
cartes hebdomadaires et + 5,37% 

TE 
dans le coût de son trans- 

port passera de 38,4% 2402. 

Au total, le budget d' 
de la RATP atteindra 15725 mit 
lions de francs (+ 3,5%). 

Climat 
de morosité 

L'adoption de ce projet de budget 
intervient dans un climat de moro- 
sité prononcé au sein de la Régie 
Tiraillé entre les désirs contradic- 
toires des ministères des finances, 
des transports et de La région lie-de- 
France, son budget d'investissement 
n'est toujours pas publié. On ignore 
encore si le tramway de Seine-Saint- 
Denis — trop coflteux selon le minis- 
tre des transports, M. Jacques Douf- 
fiagues — et ie Trans-Val-de-Marne, 
un autobus en site propre boudé par 
les communes co pourront: 
être financés. On ignore si le projet 
Meteor, une nouvelle ligne de métro 
entre la gare de Lyon et la gare 
Saint-Lazare, sera pris en compte 
pour alléger le trafic sur la ligne A 
du RER. 

Seront sûrement engagés en 1988 
le prolongement de la ligne 
numéro 1 du métro de Neuilly vers 
la Défense et celui du RER À vers 
le futur Eurodisneyland. Seront 
achevées et mises en service l'inter- 
connexion Ouest vers Cergy- 
Pontoise sur la ligne À du RER et 
D as le la conduite sur 

cette même ligne grâce au système 
SACEM. 

Le Le budget 1988 euregistrera 
l'aband l'an certain nombre a 

rojets et notamment celui du 

.ARAMIS et celui du trottoir rou- 
lant des Invalides TRAX. Le réseau 
vidéo TUBE du métro, qui a perdu 
20 millions de francs, est désormais 
placé sons administration provisoire. 

Querelles 
de personnes 

Le climat social n'est pas non plus 
au beau fixe. Les conducteurs vien- 
nent de repousser à une large majo- 
rité le protocole ayant mis fin à leurs 

Fe la fin de l'année 1986 et 
du début 1987. Ils ont refusé 
d'accroître leur productivité 
(70 emplois économisés) en 
échange d’une prime de 500 F envi- 
ron. Le direction étudie la possibilité 
de verser cette prime uniquement à 
ceux qui en ont voté le principe. A 
quand” la paralysie du 
métro? 

Du côté de l'état-major de la 
RATP, il semble qu'on soit entré à 
nouveau dans une période d'instabi- 
lité. Après l'annonce — pas totale- 
ment suivie d'effet — du renouvelle- 
ment du secrétaire général, de deux 
directeurs adjoints et des deux 
directeurs de réseau en juillet der- 
nier, M. Paul Reverdy, président du 
EE d'administration de la 
RA manifeste son incompatibi- 
lité d'humeur avec M. Jacques 
pot directeur de l'action com- 

La VE ani supporterait mieux ‘ces 
querelles faites aux personnes, 
l'abandon de certains de sl prôjets 
et un budget spartiate si savait 
où ses dirigeants et sa tutelle enten- 
dent omis Après tout, sa 

grande sœu sœur, la SNCF, sait els 

Sas TRE Lame son retour 
ble. Le plan dois en cours 
“d'élaboration sous la conunres 

Michel de M. Rousselot, directeur 
général, viendra bien tard pour don- 
ner un sens à l'assainissement entre- 

sous la tutelle du ministère des 
et pour motiver ses agents. 

Attelé 

Production française, 
record en octobre 
La Chambre syndicale des construc- 

teurs d'autornobiles (CSCA) a annoncé 

vée du 2.527 er d'unités, soit 
8:95 % de pas que pandent les dx pre 

| miers mois de 1956. 
Octobre 1987 a été marqué égale- 

SORDEITS les METIERS POrIONTIENESs = 
+ 25,9 % pour la production, 
+ 22,4 % pour les exportations {contre 
+ 9,3 % pour l'ensemble de l'automo- 
bile française) et + 19,7 % pour les 

re par le 3615, code Autom. 

Effectifs salariés 

+ 0,7 % en neuf mois, 
selon l'UNEDIC 
L'emploi auraït progressé de 0,7 % 

en neuf mois dans les entreprises assu- 
jetties à la cotisation d'assurance- 
chômage, a annoncé l'UNEDIC, le 
30 novembre. Etabfi en données conri- 

EMPRUNTS CNT: INVESTISSEZ 
DANS LA COMMUNICATION DE DEMAIN 

ques et les plus rentables. En souscrivant aux: 
sion des Télécorumunications. En les faisant 

à la fin de la 10° année. 
à compter du 7° anniversaire. 

En, L finançant par desemprunts larecherche, le développement et les applice- 
tions de technologies parmi les plus avancées au monde, la CNT contribue 
à l'effort entrepris par les Télécommunications françaises pour se placer au 
tout premier plan de la compétition internationale. Pour maintenir l'avance 

technologique dans les er camions da télématique, des vidéocommunications et des satellites de 
communication, pour poursuivre la modernisation du réseau et favoriser l’) technique dans 
da conception des équipements de télécommunications, as An ni 
à la clientèle sur le réseau téléphonique et favoriser le: 

tions françaises dans le domaine international, la CNT lance un nouvel 
tous ceux qui pensent que la communication sera demain un des domaines d'activité les plus dy 

emprunts de la CNT, Sr ren e 
aise progresser. 

EMPRUNT A TAUX FE 
Prix d'émission: de pair soit 5000 F par titre. Durée: I0ans. Dane 
et de règlement: 14 décembre 1987. Intérêt: 10 %. Amortissement:en loialité 

D en 

Souscription dans les Banques, Bureaux de Poste, Trésor, Cie d'Epargne. Û 

BALO du 30 novembre 1987. Visa COB n° 87.436 du 25 novembre 1987. D non mais de 
est tenue gratuitement à la disposition du Public, : 

pour multiplier et améliorer les services . 
développemert des activité des TE om oies 

emprunt public accessible à"... 

nent — 

‘swemedoire inforr® 

“format NEWS. 

ER EMAINE 
AUFLEMENT 

À MAT À 



de notre correspondant : ‘4 

C'est denis le froid et le brouillard M. 
scpt mille, selon la je); Le 
venus du nord 2 de Pons de ‘ui fins 
France, ont défilé, tandi après-ini Tee bel 08 der de LE 

ENS qui s’est terminée par 

OC LIRE 
l'hebdomadaire informatique 

au format NEWS 

Gisele 
grand orchiestre de Phila- 

delphie, Air France vous y. 

emmène toutes les. semaines 

le samedi, avec escale à New 
York ‘ ve 
C'est sa nouvelle ouverture. 
Ainsi Philadélphie est la D 
FU dstnation AR Franceaut : à 

contre les. . un meet 
budgétaire de la : contrebas 

de Rouen est le symbole de l'ouver- 
ture sur le large, à un moment où la 
CEE ee nee rene se 

ème: ne 
pu nene ee ESS ART 
FDSEA de Seine- 

3oston, Chicago, Houston, 

regorgent 
beurre et le {ait déborde malgré 

les quotas de production ins- 
taurés en 1983. Seul le ciel, par 
ses caprices, peut entraver çà et 

là le fertilité des terres céréalibres. 

Un vestige 

En proie à une crise financière 

Ietente, la CEE ne veut plus payer 

ses excédents au prix fort. L’agri- 

culture doit rentrer dans l'enve- 

loppe restrictive qu'on fui ficera 

désormais. L’ECU n'aura plus la 

générosité d'une Marianne 

semeuse. Invités à s'adapter ou à 

se retirer, les paysans sont — 

pour nombre d'entre eux — une 

espèce rurals en voie de dispari- 

tion. 

La menace n'est pas nouvelle. 

Dans son numéro de novembre, la 

revue Population et Société note 

5... Le mécontentement contre la politique agricole commune 

ont manifesté à Rouen. 
dar ia 4 

Parilare pour Squier de 
que, entre 1851 et 1946, soit 

quetre-vingt-quinze ans, la popur 
lation active agricole en France a 

baissé de 46 %, puis de 72% 

entre 1946 et 1992. Cette ten- 
dance, qui a marqué une accéléra- 

von ces dernières annéss, doit 

être rapportée à une autre évolu- 

tion. Alors qu'au lendemain dé la 
guerre la consommation de pro- 

proportion varie en 1987 autour 

de seulement 15 % à 20 %. 

En considérant ce recul comme 

un progrès, les sociétés indus- 
trielles ont vu dans le monde agri- 

cole un vestige, d'autant plus 

pesant à entretenir qu'on s'était 

enfin affranchi des exigences de 

l'alimentation. La chute des prix 

provoquée par les excédents, la 

seturation des consommateurs 

occidentaux et l'absence de 

demandes solvables au Sud, ont 

certes été amorties par le soutien 

de Bruxelles et les subventions 
tes. Mais, depuis 

la fin des années 70, les agricut 

teurs français connaissent une 

érosion accélérée de leur poids 
2 due: 

Entre 1973 et 1986, la valeur 

réelle des terres 8 diminué de 

43 % à raison de 7,7 % par an. 

L'an passé, le soi agricole valait 

moins cher qu’en 1961 à l'excep- 

tion des vignobles d'appella- 

tion (1). Les experts prévoient que 

le mouvement va aller en s’amph- 

fiant. Quant au revenu agricole 

par exploitation, il a, en francs 

constants, baissé de 0,3 % par 

en de 1974 à 1986. Le progres- 

sion de 2,5 % estimée pour 

1987, largement due à l'injection 

de fonds publics, est une mince 

compsnsation. 

Dans cette période de fragilisa- 

tion accrue, les agriculteurs 
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De la terre à la rue 
redoutent la politique de Bruxelles 

qui se résume désormais à un cal 

cul budgétaire. En septembre, la 

Commission a présenté son projet 

de « stabilisateur » visant à dimi 

nuer les soutiens offerts par la 

CEE dans le secteur des céréales 

et des oléagineux en particulier. 

Au-delà d'un certain nivesu de 

production (155 millions de 

tonnes pour la grain}, une baisse 

automatique des prix doit interve- 

ni. Si les ministres de l'agricuk 

ture n'ont pas réussi à s'entendre 

sur les modalités et sur l'ampleur 

d'un tel mécanisme, les organisa- 

tions paysannes savent que le pi 

est pris. C'est une question de 

mots et de tournure de phrases 

que les chefs d'Etat sauront sans 

doute trouver à Copenhague les 4 

et 5 décembre. 

Rancœur 

silencieuse 

Pour l'agriculture française qui 

traîne une dette supérieure à 

200 milliards de francs, les 

menaces ne sont pas seulement 

bnoelloises. En actionnant ieurs 

tracteurs à Rouen, premier port 

céréalier européen, les paysans 

qui ont répondu à l'appel de la 

ENSEA le 30 novembre cher- 

chaient bien sür à capter l'attan- 

tion des Douze. Mais Rouen n'est 

pas si loin que M. François Guit- 

laume n'ait rien entendu. 

Depuis son arrivée rue de 

Varenne en mars 1986, le minis- 

tre de l'agriculture a suscité, par 

ses initiatives, de l'inquiétude et 

parfois une rancœur silencieuse 

chez ses anciens compagnons. Sa 

loi de modernisation, qui devait 

donner à l'agriculture de nouvelles 

structures, a fait l'impasse sur le 

problème crucial de l'aménage- 

ment rural, au grand dam de la 

ENSEA. La mutualisation de la 

Caisse nationale de crédit agricole 

continue d’ « interroger » les pro- 

fessionnels. La e banque verts » 

privatisée continuera-t-elle à 

assumer le risque agricola fran- 

çais ? Que feront demain les 

exploitants confrontés à la 

« déprise » (nom pudique donné à 

l'abandon des terres ou à leur 

mise en jachère) s'ils ne trouvent 

pas dans le monda curai ie res 

source de vivre en produisent 

moins, voire en ne produisant 

plus ? 

tation et d'information de l'assu- 

rance (2) 1 y a plus de suicides, 

proportionnellement, chez les 

agriculteurs que dans les autres 

catégories professionnelles {cent 

quatorze pour cent milla contre 

querame et un pour cent mille 

chez les ouvriers et quarante- 

quatre pour cent mille chez les 

chefs d'entreprise). Certains can- 

tons de l'Aveyron comptent 

moins de deux habitants au kilo- 

mètre carré, soit une densité infé- 

rieure à celle du Sahel. 

Le monde rural présente les 

stigmates d'un monde en muta- 

tion rapide. Un défi da cette fin de 

siècle vaudra en Francs d’accom- 

pagner une telle métamorphose 

en prévenant les drames humains 

et en évitant que ne s’élargissent 

les no man's lands. La pérennité 

d'une agriculture équilibrée 

dépendra aussi du prix que les 

consommateurs et non plus les 

Etats accepteront de payer à tra- 

vers leurs achats alimentaires. 

ÉRIC FOTTORINO. 

(1) Avis du sénateur Michel Sor- 

del présenté au Sénat le 16 novembre 

1987. 

€2) Dossier du CDILA, novembre 

1987. 

HDra 



38 Le Monde @ Mercredi 2 décembre 1987 « 

Nouvelle structure financiè Bosch renforce ses positi 

du groupe Schneider | dans les télécommunications 
La structure financière du groupe 

Schneider, comparée en 1981 à une 
«raffinerie » par M. Pierre Mauroy, 
va être nouvelle fois simplifiée 
pour ne plus comporter que deux 
étages, au lieu de trois. : 

Jeumont-Industrie, la deuxième 

vraïsemblablement par la holding de 
te, la SPEP Gociaé nr 

entreprises et participa é 
En conséquence, les parts des quatre 
grands groupes financiers action- 

rires de fa SPEP seront légèrement 
luites : a compagnie d'assurances 

AXA détiendra 15 % de la nouvelle 
SPEP (au lieu de 20 %), soit le 
même montant que Pargesa (le hol- 
de du groupe Bruxelles-Lambert). 
Les Assurances générales de France 

seront actionnaires à hauteur de 
13 % (contre 18 %) et Paribas à 4 % 
(contre 6 %). À ces chiffres, il 

convient d'ajouter 3 % ou 4 % entre 
les mains de groupes « amis » 
(sociétés d'investissement et 
mutuelles). Tous ces actionnaires 
ont conclu un engagement pré- 
voyant qu'en cas de retrait de l'un 
d'entre eux les titres seront proposés 
aux autres. 

Tfaut également noter, pour être 
complet, la perticipation détenue 
dans la nouvelle SPÉP par la Com 
pagnie de navigation mixte et Fra- 

matome, soit au total 14 % selon des 
estimations de Schneider. Ces deux 
groupes, qui avaient acheté ces 
titres il y a plusicurs mois, ne font 
pes partie du pacte d'actionnaires. 

À l'issue de ces opérations — qui 
ont été présentées, le lundi 
30 novembre, aux conseils d’admi- 
aistration de la SPEP et de 
Jeumont-Industrie et seront finali- 
sées dans plusieurs mois, — le 

jupe Schneider devrait être 
autant mieux verrouillé que ses 

quatre grands actionnaires di 
ront d’un droit de vote double dans 
un an environ. 

LA'A 
——— me 

Le groupe ouest-allemand Bosch 
en négociation actuellement pour le 
rachat de l’activité téléphonique de 
Jeumont-Schneider, se renforce 
dans les télécommunications, Il a 
annoncé, le lundi 30 novembre, qu'il 
avait porté de 404% à ee sa 
participation ANT (équipe- 
ments de télécommunications) et de 
656% à En Cr 
l'entreprise bonie pri 
Telenorma. 

En 1982, Bosch et Mannesmann 
avaient pris le contrôle de ANT 
Nacbrichtentechnik GmbH, 
jusqu'alors filiale d'AEG. Les deux 
catreprises détenaient chacune 
40,8% du capital d'ANT aux côtés 
de la compagnie d’assurances 
Allianz. Acjourd'hui, Bosch a 

racheté, un montant indéter- 
mminé, La part de Mannesmann. ANT 
a réalisé en 1986 un chiffre 
d'affaires de 1.3 milliard de DM 
(43 milliards de francs environ) et 

Par aïlleurs, le groupe renforce sa 
position dans Telenorma, numéro 
deux de la téléphonie privée en 
RFA, derrière Siemens. Le chiffre 
d'affaires de Telenorma s'est élevé 
en 1986 à 2,1 milliards de DM (près 
de 7 milliards de francs). Telenorma 
a conclu, en 1985, un accord com- 

(12 milliard de francs de chiffre 
d'affaires dans la téléphonie), 
confrontée aujourd'hui à un pro- 
blème de taille, insuffisante pour 
Dre avenir. Les négociations 
entre deux groupes pourraient 
aboutir à la fin de l'année. Tele- 
norma deviendra-t-il ensuite un pôle 
de regrou ment entre plusieurs 
groupes ques européens ? 
Des contacts en ce sens seraient 
actuellement en cours. 

F. V. 

L'enquête de trésorerie de la Banque de France 

Crédit plus cher et plus sélectif 
(des 

taux TR pu se dessinait demi "LE s'est affermi et 

à l'ensemble des conditions 
débitrices ». 

L'enquête de la Banque de France 
fait ressortir des difficultés de tréso- 

rerie dans les secteurs du cuir et de 
l'habillement, «confrontés à un 
allongement des délais clients». 
Pour ce qui concerne Les crédits, 
l'institut d'émission indique que 
«les majorations {de taux] ont eu 
tendance à ètre particulièrement 
sélectives, les banques les modulant 
de plus en plus étroïtement en fonc- 
tion de la qualité de l'emprunteur et 
des caractéristiques de l'opéra- 
tion ». 

——— AVIS FINANCIERS DES SOCIÉTÉS —— 

° SUDCARGOS 
{SNCM) Société navale caennaise Chargeurs réunis / Daher 

Chargeurs ra Hs is va entrer dans le 
ea cargos, 
senelemnen des Es à Sinalas de 
l'Algérie ct de ka Tunisie et qui x 
tera, à partir du Le janvier 1988, la 
Maroc au départ de Méditerranée, 

Sudcargos comptera alors deux 
groupes d'actionnaires contrôlant cha- 

Cœn 50% du capital : SNCM et la 
Société navale caennaisc d'une part, 
Chargeurs réunis et Daber d'autre part. 

de SICAV 

La gamme des SICAV du Crédit Agricole s'enrichit d’un 
nouvel instrument de placement : ORACTION. 

Cette SICAV spécialisée, destinée à une clientèle d’in- 
vestisseurs institutionnels et particuliers, sera investie en 
actions, obligations et autres valeurs mobilières j 
{50 % minimum) ou étrangères, liées à la production ou au 
commerce de l'or et des autres métaux précieux. 

Elle permettra notamment à la clientèle du “7 % 1973” 
de poursuivre une diversification “or” en investissant dans 
un produit géré. 

La rentabilité d'ORACTION est celle d'un placement à 
“moyen-long terme”, axé sur la valorisation dynamique du 
capital 

La date d'ouverture au public d'ORACTION 2 été fixée 
au 1° décembre 1987. 

Au cours du premier mois d’ouverture de lasouscription, 
aucun droit d'entrée ne sera perçu. Au cours du deuxième 
mois, la commission d’entrée sera réduite de 0,50 % dans 
toutes les tranches de souscription pour les apports en 
numéraire 
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40 s Mercredi 2 décembre 1987 » 

ÉTRANGER 

3 Le processus de normalt- 
sation entre Paris et Téhé- 
ran. 

4&la visite du président 
Mojsov a Paris. 

6 M. Gorbatchev est résolu 
à parler avec M. Reagan 
du «strict respect» du 
traité sur les antimissiles. 

HAÏTI : 

L'anoulation des élections en Haïti et les 
violences qui ont eu lieu dans l’île au cours 

provoquent de rom- 
breux commentaires de la part des capitales 
du dernier week-end 

étrangères. A Paris, le 
çais = 

«exactions re par des 
extrémistes liés 

affaires étrangères. Paris n’envisage 
At vas de roncite en cause som aie É60- 

Dans la capitale haïtienne, un 
caime précaire semblait revenu dans 
la soirée de lundi La vague de vio- 
lences qui a bouleversé le pays a 
contraint la population à se terrer à 
l'intérieur de ses maisons. Le trafic 
est très réduit dans les rues de la 
capitale et la plupart des magasins 
sont restés fermés. Plusieurs entre- 
prises fonctionnent au ralenti, bon 
nombre d'employés ne s'étant pas 
rendus à leur travail. Après les atta- 
ques armées à l'encontre de la sts- 
üon catholique Radio-Soleil et Haïti 
Inter, seule Radio-Métropale conti 
nue de diffuser des bulletins d'infor- 
mations. 

teur de leil, le Père fa 
Triest a TS que Haïti était 
nouveau - entré dons une ère duva- 

sa «consferuation» à la 
suite des événements et a « condamné » les 

à l'ancienne dictature », 
indique un communiqué dn ministère des 
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fran-  fondément déçu ». 

éléments 

liériste ». «C'est un coup d'Etat» 
perpétré - par ceux qui sont au pou- 
voir », à affirmé le prêtre, en indi- 
quant que des militaires avaient par- 
dcipé À La destruction de l'émetteur 
de la station catholique, 

Dans les milieux politiques, 
l'incertitude règne sur Ja conduite à 
tenir. La plupart des organisations 
ont demandé à leurs partisans de 
«rester mobilisés » dans l'attente 
des décisions du Conseil national de 
gouvernement (CNG), dirigé par le 
général Henri Nampky. Quatre can- 
didats centristes à la présidence se 
sont prononcés «7 faveur de la 
démocratie représentative et contre 
ioute intervention militaire étran- 
gère ». Les signataires du document, 
MM. Leslie Manigat, Louis Déjoie, 
Thomas 

L’« immense tristesse » de « Bébé Doc » 
savent d'ailleurs ma profonde 
aversion pour la violence, et nul 

, L'ancien président Duvañer a 
publié, le lundi 30 novembre, le 
communiqué suivent de sa rési- 
dence da Mougins : « Je ne peux 
me dépariir de la réserve à 
laquelle je me suis astreint 
depuis mon arrivée en 

qui ont lieu actuellament en Haïti, 
Tous coux qui me connaissent 

M. Mitterrand a inauguré 
l'Institut du monde arabe 
Le président François Mitterrand 

a inauguré, le ha 30 novembre, 
Plustitut du monde arabe (IMA) à 
Paris. « {l'est difficile que vous vous 
sentiez ét rs chez nous. Nous 
avons pour charge de faire vivre et 
de proposer l'amitié, l'amour et le 
respec! des autres peuples », ail 
dit, en 5” t aux ami Le 
deurs arabes présents à La cérémo- 
nie. 

La construction de cet institut est 
«la preuve de la volonté de la 
France qui veut être en mesure de 
servir la relation entre nos cultures, 
entre le vaste monde qu'est le votre 
et nous», at-il ajouté dans une 

courte allocution gronpaés Pronpnoée en 
sence du premier minier. e 

_& ge prétend 
LU MA 

Auparavant, tue sur 
TF 1, il avait déclaré que + les deux 
mondes [la France et le monde 
arabe] son! vraiment oppiémeR 

taires dans beaucoup de domaines. 
de Li Une conjonction d'imentions 

veulent marquer qu'à travers le 
LEMpS, à travers les siècles, l'amitié 
franco-arabe, la compréhension 

, les cultures, les civili- 
Sations doivent continuer de s'Inter- 
pénétrer ». 

Lui répondant, M. Chadli Klibi, 
secrétaire général de la Ligue arabe, 
a déclaré que « le monde arabe ne 

CNRS Pa ge Les ere 4 avec le me otages », Cta 
assuré que les pays arabes + conti- 
nueront de faire tout ce qui est pos- 
sible pour que la lil on des 
autres ofages irervienne 
ment ». 
dem a réalisation je 
< droits nationaux du peuple pal es- 
pare le secrétaire géi énbral do ta 

a indiqué [ue US 

Rommes de Fès, a septembre 
1982, les pays arabes et l'OLP sou- 
haiïtent sintèrement la paix qui 
mette le peuple Dalesiinten en 
mesure de choisir son destin face à 
une Opinion israélienne en évolu- 
tion ». 

e Le sud-coréon dis- 
Paru en Thaïlande aurait été 
saboté. — Deux ressortissants japo- 
nais euraient placé une bornbe dans 
le Boeing 707 da la compagnie 
Korean Air disparu, le 29 novembre, 

ardemment que s'instaurent 
entre les Haïtiens le calme et 
réconciliation générale qui sont 
Les conditions sssentielles de ls 
sauvegarde de notre indépen- 
dance nationale. » 

TURQUIE 
M. Bülent Ecevit 

abandonne la vie politique 
Première conséquence de l'échec 

de le gauche aux bre À 
tives du 29 septembre, en quie : 
M. Biülent Ecevit, chef het M Pan de 

he d dede de Sage CR poli 
que Trois fois premi ee LB, de 
973 jusqu'au coup Ep d'Etat militaire 

du 12 septembre 1980, M. Ecevit, 
après un Court séjour en prison, était 
interdit ecuriés politiques 
juauau réf érendum du 6 septem- 

dernier, qui a permis la levée de 
ces mesures dont deux cent qua- 
tante & un scans dirigeants 

tin de dimanche puisque son Parti 
de la mère patrie a recueilli plus de 
36% des suffrages et tea deux 
cent quatre-vingi-Quatorze des qua- 
tre cent Cnquanté ses du Paie. 
ment, doit se rendre ie 2 décembre 
aux États-Unis pour y subir des exz- 
mens médicaux. 

Commentant les résultats des 
geo tu pes, le premier minis- 
tre français, M. Jacques a 
exprimé, le 30 gra 
leureuses félicitations » à son bomo- 
logue turc rc, Pour le « splendide 
succès » obtenu aux - 

den 2 Po Targie d'être go la 

pes dans la stabilité et seion Fes 
qui La mettront en mesure 

Dites fée aux se de notre épo- 
que. » 
A Washington, M. 

man, porte-parole du carrement 
d'Etat a dé a déclaré que les États-Unis 
< accueillaient avec satisfaction 

mme leus €! le 4 

peuple ture en faveur de la démo- 
Cralie ». — a, 

le Glenturret ? 
Pure single Highland Malt 
12 years old scotch whisky 

qu'ici on ne pouvait se le 
procurer qu'à la distillerie 
(la plusancienne d'Ecosse, 

fondée en 1775). Aujourd'hui on 
peut le découvrir chez quelques 
rares spécialistes, passionnés 
de vieux whiskies, par exemple : 

Le Bar de l'Hôtel Balzac, 
6, rue Balzac. Paris 8 

A consommer avec modéralion 

ABCDEFG 

pendu toute aide non humanitaire, a com- 
mencé à renvoyer aux Etats-Unis son per- 
soanel militaire et a indiqué qu'il ne 

reviendrait sur a suspension partielle de son 
aide qu'après la restauration du processus 

après la vague de violence et l'annulation des élections 

Calme précaire à Port-au-Prince 
nomique à Haïti, une position partagée 
Ottawa où le secrétaire d'Etat Canadien aux 
affaires extérieures, M. Joe Clark, a déclaré 
que le gouvernement était « choqué et pro- 

tue, ont invité les autres dirigeants 
de partis à une réunion mardi, 

Le candidat du Parti démocrate- 
chrétien, le pasteur Sylvio Claude, a 
en revanche demandé l'envoi d'une 
force multinationale de maintien de 
le paix. Il n'y a que deux solutions 
pour le pays. a-t-il affirmé, « que le 
CNG s'en aille, ou qu'une force de 
l'ONU ou de l'OEA [l'Organisation 
des Etats américains] vienne pour 
organiser des élections ». Les mem 
bres du Conseil électoral provisoire, 
l'organisme indépendant chargé des 
élections qui a été dissous dimanche 
par le CNG, se sont pour leur 

« Pis à couvert » selon leurs 
après avoir multiplié les contacts 
Er nes ocieer ie D 
avaient accusés général 

emma « érigés en 
Pouvoir suprême » et d'avoir invité 

e INTERALLIÉ : Raoul Mille 
RE SR Cd RS Lu 

ts du Paradis (Grasset) au deuxième tour de Mille pour {es Aman: 
Sell pie ll is cute À Pau laque 

de France) et une à Denis tante Carlotts, Mercure 
(Maisons de famille, Laffont). 

Une confession lyrique 

Raoul Mille, niçois, bomme de 
pos et de a soleil à a us 

P sa vivre, 
ali le def de bréter la 
chandelle par les deux bouts », 
disait Louis Nucera en faisant la crie 
tique du roman qui vient d'être cou- 
ronné par le prix Interallié, 
des Amants du Paradis, paru chez 
Grasset avant l'été Ge Éonde ds 

ublié en 1978 pamphlet qui a en un 
cruel Färôle, Gros et heureux de 

l'être (Editions Simôen) ne saurait 
évidemment être l'auteur favori de 

Formation 
Gratuite chez 
Duriez-Micros 

AS DE COMPLEXE! L'in- 
formatique est accessible à 

toutes les formes d'intellizence. 
Duriez vous met le pied à l'étrier 
au n d'une formation sérieuse 
et professionnelle (Centre Agréé 
Formation Permanente). 

Pour tout achat d'un pes 
de Texte Amstrad 8256 
et/ou 9512, Duriez vous home 
demi-journée de formation gra- 
tuite sur le logiciel Locoscript. 
Avec 1m compatible PC 1512 ou 

AP pale pour on 
bien maîtriser votre micro. Le 

3, rue La Boétie (8°) 
et toujours 172-132, bd 

St-Germaïn, 6° (Odéon) 
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83000 tissus 
Luxueuses draperies 

anglaises 
Fabrication traditionnelle 
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LEGRAND Tailleur 
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par électoral dans fe pays. Le porte-parole du 

M. Javier Perez de Cuellar a pour sa part 
condamné les violences perpêtrées «contre 
ame population qui désirait simplement exer- 
cer son droit de vote ». 

Vous m'auriez vue ce matin 
dans les couloirs du jouet ! Je . 
faisais {a manche : t'as pas 
100 baïles pour Eurodif ? ; 

— Quoi? | . 

_— Je fais la quête pour les 

dette à l'Iran, c'est clair. Depuis 
le temps qu'on en-parle, qu'est- 
ce qu'on attend ? 

— Que le dollar baisse. 
« des puissances étrangères à s'ingé- — Jusqu'où ? Parce a, 

Re 4 arréia pas. À pique du nez ous 
les jours, de Waïl Street à Tokyo, 

attendaient une déclaration du prési- 
dent du CNG. Selon des rumeurs 

Frs les milieu les milieux politiques sans que 
l'on sache si les responsables des 
exactions du week-end seraient éven- \ inquiétés, C 

sonnes qe le x le dernier bilan 

arte de lire, 

Les prix littéraires 

Le prix 

KEHérige de | céents lauréats ont Été Jean 

ceux qui goûtent la littérature sobre, | Auteur de nombreux recueils de 

; Gate à d'essais et de 
E romans notamment Chez - 

moque Bien. Cela ne lame pas Gé Gallimard), Alain Bos- 
guet, 3 soixante-huit ans, est un 

Dans un de ses précédents même, CRE 
romans, Léa ou li sauvage | image particulièrement 

(Albin Michel), ses héros se rencon- | Sa réputation d’« nee noie 
traient dans montgolfière.…. | dans je petit milieu littéraire pari- une 
Dans /es Amants du Paradis, Mülle sien ui # sans doute valu des sais 

qu’il sait vaines. Mais.elle . 

Sn eue 
même) et Gloria, irréelle et per- | peinture, art qu'il préfère eertaine- 
verse, dans l’«enfer» du Nice de | ment à je littérature. Ce n'est pes la 
l'Occupation : « C'est avec des mots de ses contradictions. 
de feu, et cette présence qui caracté- | Dans sa poésie, Alain Bosquet se Bite raconte uourd ei Vs dit « influencé par l'existentialisme 

_ ee aujourd'hui ci l'absurde. Sartre ei Cam : ia 

depuis Je soir où il és D la 
parole à Gloria», écrivait encore 
Louis Nucera 
les Ariants du P. 

Le uuméro da « Monde » 
daté 1e décembre 1987 our définir 

a été tiré à 558 505 exemplaires . Jo.s. 

fPublicité) 

«La Mer à voir» 
ge CENTRE de la MER et des Ent, dans dans k cadre de 

lacques - 15005 PARIS — les 
Peur de Cove PALE CRE EN te da ARS 
ROUE Da a ne expoution ? rue 

«la _. à voir» 
cn Persia 

ms de connais Jens COUSIEAU 
du commandant LE 

Le ÉAT des Beane Are à pour bat dti à des persomues handicapées mentales 
une stracture de production permettant éventuellement u26 insertion 

at dans tous les cas d'un large soutien tant sur k plan social, 

T’as pas 100 balles ? 

Chateaubriand, qui récompense 
œuvre, a été attribué, mardi 1° décembre, à Alain 

3616 +. LM 16 

|‘turs et retrouver la couleur d'ori- “|. 
gine, suffit d'un coup de canif 1 

_ Ça se fait pas comme ça. 
Demands à n’importe quel 

e CHATEAUBRIAND : Alin Bosquet 
(en 1986). Yves cn 

Time | (1985) et Pari Guth (1984). Le jury -est présidé par Jean 

« Une joie cruelle de dire » 
a pas de sens, pas de but, pas de 
salut, pas de Dieu; pas .d'immorta- 
lité de l'âme. L'afebulation de 
L'homme, 1oujours reformulée, est 
-ce qui le sauve ». Quant à sa prose, 

: il affirme qu'elle est surtout # une 
manière a respirer, de remplir 
l’espace entre les mes, mais 

. aussi une joie cruelle de dire... » et 
précise : « C'est la perte d'identité 
gum intéresse. C'est la perdition, 
a 

ve des derniers püvrages 
d'Alain Bosquet, Lettre à rnon père 
qui aurait eu cent ans ét le Tour- 

poèmes), ont paru cetté année chez 
Gallimard (Le Monde du 9 janvier). 

: Jo. S. 

M. Kari-Otto Poell 
Re : 

à-a tête - 
… de la Bundesbank 
‘Le président de le déptie fédérale d'Allemagne Richard 

von Weizsäcker, 2 te 
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